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Congrès national de l'ACELF \:.:: 
les 7, 8, et 9 juin à Ottawa 


Manitoba et la Saskatche- 
an seront représentés par neuf 
délégués au deuxième congr 

de l'Association des Commissai- 
es d'Ecoles Catholiques de Lan- 
gue Française du Canada qui 
aura lieu au Château Laurier, à 
Ottawa, les 7, 8 et 9 juin pro- 
chains, Le thème du congrès de 


wan 


1961 sera ‘L'Association na- 
nale au service de ses mem 
bres?"” et le sous-thème: ‘La 
Conférence canadienne sur l'E- 


ducation en 1962” 

Mme Charlotte Whitton, mai- 
resse d'Ottawa, souhaitera la 
bienvenue aux délégués à l'ou- 
verture du congrès, le mercredi 
7 juin. Le travail le plus consi- 
dérable de la réunion se fera 
des séances d'études du mer 
h. pm. et du jeudi à 
30 a.m. et à 2 h. p.m. A cha 
séance, trois provinces, dont 
noms seront tirés au sort, 
soumettront dans le même ordre 
un rapport de 15 minutes 

Chacun des délégués sera do- 
cumenté de dossiers de travail 
préparés par les différentes as- 


lors 
credi à 
sh 


que 
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|rendront hommage à Son Exc. | 


[èr 
Gravelbourg, Sask. 


photographies à l'appui, 
s évolutions du célébrant | 
co-consécrateurs, assis, | 
à genoux et les gestes du | 
nouvel évêque, étendu en prière 
| sur les marches de l'autel, rece- 
|vant la crosse, l'anneau et le! 
sociations provinciales. Ces dos- |Pvids de l'évangile, répétant les 
contiendront toute la litté- | paroles de la messe avec le pon-| 
rature relative au programme |tife, Mais les photographies ne | 
ut das nine [sise pas ce qui se use ve 
des provinces. | ritablement, une foule de fidèles | 
L'ambassadeur de France [qui prie, qui chante, qui gesti-| 
Lors du banquet le jeudi soir |cule dans le but de préparer la | 
à 7 h., les membres du congrès | ,enue invisible mais efficace du | 


l'ambassadeur de France, M.| Saint-Esprit d'une façon spéciale | 
Francis Lacoste et à Son. Exc. | dans l'âme de l'élu. | 
Mgr M.-J. Lemieux, O.P., ar- 
chevêque d'Ottawa. Le distingué 
conférencier au banquet sera 


l'hon. Jean Lesage, premier mi-| : | 
nistre de la province de Québec. | Parmi les ministres et les as- 


M. JA  Thiessen, d’Altona |Sistants, l'on remarquait plu-| 
" tona, P 

Man., président de la Canadian | sieurs qui apportèrent aux rites 

Schooi Trustees Association, sera | un accent à eux, celui de parti- | 


présent, | : £ : ; 

Les lecteurs retrouveront à la | ©!P€T à la consécration d'un pas- 
page 8 du journal de cette se- | teur pour eux-mêmes ou pour un | 
maine le rapport que présente- | diocèse bien connu. Ainsi parmi 
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Rolland “Pinsonneault, de | O'Neill, archevêque de Régina, 
co-consécrateurs, LL, EE. NN. 


- mon- 
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des 
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l'Ouest canadien 


La foudre a détruit mardi soir 
la vénérable église de St-Laurent 


ST-LAURENT 


frappa l'église de St-Laurent 
dans la soirée du mardi 30 mai 
‘ en moins de cinq minutes, 
tout l'édifice était en flammes. | 
Les efforts des nombreux parois 
siens accourrus ne servirent en 
rien à arrêter l'incendie, qui me 
naça meme pour un moment l'é 
cole et le couvent, On ne put 
rien sauver du feu. Les seules 
ices qui restent sont les murs 
de pierre qui étaient un des ca 
che de cet édifice. On estime |! 
a perte en argent à $100,000 
Les assurance au montant de 
$72,000, aideront à reconstruire, 
s aucune somme ne compen 
a pour la perte de cette église 
itable nonument historique, 
uit de matériaux et de ta- 
its locat Aussi les anciens 
comme les paroissiens actuels de 
ent en sont-ils vivement 
einés 
{ gr ‘ ble du fait que 
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|fiant les efforts du passé 


|SS. Maurice Baudoux, archevé- 
que de St-Boniface, Maxime 
|Hermaniuk, C.Ss.R., métropolite 
ukrainien de Winnipeg, Paul Du- 
|mouchel, O.M.I, évêque de Le 
; | Pas, F, Klein, évêque de Saska- 
dans cette paroisse peut-être plus ltoon, où se tro m llège | 
qu'ailleurs, c'est “la mission” qui! “y ; k: PANNVENES 
it le centre des activités. Ce | basilien, Georges Cabana, arche- 
7 es y centenaire de tris- vêque de Sherbrooke et ancien 
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plutôt qu'une célébration glori- |" ’ NES 
Sault Ste-Marie, ancien chan- 
: Cette pe avait toute une |cellier à Winnipeg, I. E. Zielon- 
nistoire, Sa construction avait| k: Ve 
x a, J. E, Cahill et O, Melnerny 
duré au moins une dizaine d’an- | Ô P 11e A 
Elle était le fruit de nom- | le Très Rév, Norman Chartrand, | 
principal maitre de cérémonies, 


uses geénérosités et plusieurs 
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a sat ya aient mis la main. |lc T.R. P. J. Kierans, recteur du | 
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1 ( ollège St-Paul 

pour elle ce qu'il avait fait pour | )llège St-Paul, le R. P. R, Du- 
la précédente: des voyages à Chi-|rocher, O.MI,, représentant la 
cago d'où rapportait des mii-|province oblate du Manitoba, le 


liers de dollars. Le Père Camper|R. P. Cléo phas Lafrenière 
avait rapporté de France de < 
nombreux dons, Ce furent les| OM, le R. Dom Lucien, de la 


Frères Le Gac et Le Gall quil Trappe de St-Norbert, M. Jean 


commencèrent les travaux. Les |Piché, recteur du Grand Sémi- 


paroissiens transportèrent et tail- 
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Frère de B; récemment arrivé | SIEUTS autres prêétres du Mani- 
de France, devint l'architecte et | toba. 
e maitre-charpentier. Mgr Lan-| Dans une brève allocution 
gevin bénit l'église en 1895 à 7 k è 
hs l'écl ‘ Paie a [Mgr Wright, prédicateur à la 
Î l'église ne ut e ' 1 + A 
n qu'au début du siècle. Le |P'4Ce © on Exc. Mgr S. Bag 
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L'école indienne ae Marieval consiste maintenant de deux 
édifices: à gauche, l'immeuble de classes bénit la semaine dernière 


et, à droite, l'ancien edifice construit au siècle dernier et devenu 
trop petit pour les besoins actuels. La nouvelle construction com- 
prend quatre classes, des salles d'art ménager, une boutique pour 
l'enseignement de la menuiserie et un gymnase, Le personnel est 
forme de Peres Oblats, de Soeurs de St-Joseph et d'une douzaine 
de laiques. Environ 165 enfants fréquentent l'école dont 135 pen- 
sionnaires 


Représentants de l 


MODS TETRN 
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JANCTI — BONZATI 


Son Exc. Mgr Maurice Baudoux conférera la tonsure, les ordres mineurs 
majeurs aux grands séminaristes de St-Boniface lors de l’ordination générale dans 
la basilique-cathédrale le 9 juin prochain, à 8 h. p.m., mais la plupart des futurs 
prêtres de 1961 seront ordonnés dans leur diocèse respectif, L'on voit ci-dessus 
les photos de ces dix-sept finissants de l’année, dont 7 sont originaires du Mani- 
toba, 3 de la Saskatchewan, 7 du Québec et 1 de l'Ontario. Ce sont MM. les abbés 
Léonce Aubin, fils de M. et Mme Théodore Aubin, de St-Adolphe, Man, qui a fait 

h d'Otterburne et au Collège de St-Boniface; Ray- 
mé Joseph Baudry, de St-Boniface, études primaires 
à l’Institut Collégial Provencher et classiques aux Collèges St-Paul et de St-Boni- 
face; Martin Bélanger, fils de M, et Mme Alain Bélanger, de Leclercville, comté 
de Lotbinière, Qué., cours classique à l'Ecole apostolique Notre-Dame de Lévis et 
au Séminaire du Sacré-Coeur de St-Victor, comté de Beauce, Qué.; Gérard Ber- 
geron, fils de M. et Mme Ernest Bergeron, de Jonquière, Qué., études primaires 
à l'Académie St-Michel de Jonquière, études secondaires au Séminaire du S.-C, 
de St-Victor à Beauce et cours de philosophie au Séminaire des Sts-Apôtres à 
Laprairie, Qué.; Paul-Emile Boisjoli, fils de M. et Mme P.-Z. Boisjoli (décédés), 
de La Broquerie, Man., cours primaire à l’école St-Joachim de La Broquerie et 
classique au Collège de St-Boniface; David-J. Brabant, fils de feu Moïse Brabant 
et de Mme Emma Brabant, de St-Vital, Man., cours primaire à l’école publique 
Vermette (St-Vital), cours secondaire à l’école paroissiale de Holy Cross et cours 
de philosophie au Collège de St-Boniface (ordonné prêtre le 29 janvier dernier 
en l’église de St-Emile, il est actuellement professeur au grand séminaire); Gérard 
Dionne, fils de feu Emile Dionne et de Mme Yvonne Dionne, de St-Romuald, Qué. 
études primaires à l'école supérieure de St-Romuald et études seconéaires au 


ses études au Collège St-3 
mond Baudry, fils de M. & 


Vacances 


statutaires Le 


aux Communes? | 


OTTAWA (Spécial) — Dans les| 
corridors du parlement l’on son- | 
ge un peu à la possibilité d'établir | 
des vacances statutaires pour les, 
députés, En un mot, le mois de le pape Jean XXIII a procédé à 
juillet serait mis de côté à cetlla consécration épiscopale de 
effet et l'ajournement temporaire | quatorze nouveaux évêques mis- 
des Communes aurait lieu auto-|sionnaires appelés à exercer leur 
matiquement le 30 juin. Les par-|apostolat en Asie, en Afrique et 
lementaires trouvent que les ses-|en Amérique latine. De ces qua- 
torze prélats, trois sont Chinois, 


ROME -— Le dimanche 21 mai, 
en la solennité de la Pentecôte, 


sions se prolongent de plus en| 

plu , au point de devenir un tra- | trois Africains, deux Indiens, 
vail à plein temps. Aussi vers le| deux Italiens, un Birman, un 
mois de juillet il y a beaucoup|Irlandais, un Américain et un 
d'ennuis chez les membres et|Français. Ce sont: 

ceux qui ont une famille se Mgr Stanislas Lokuang, du 
plaignent de ne pas pouvoir jouir | clergé séculier chinois, né en 


leurs enfants 
chaud 
les mois de juillet 


de 


trè 
tres 


de la compagnic 
De plu fait 


tawa pc 


1911 au diocèse Hengchow, nom- 
mé évêque de Tainan (Formose); 
Mgr Pierre Pao-Zin Tou, du 


a Ot- 


et a eurs bureaux des|clergé séculier chinois, né en| 

députés ne endurables| 1911 au diocèse de Chaohsien, 

en été. Il € possible que | nommé évêque de Hsinchu (For- 
arrêt dans les délibérations don- , mose): 

nerait a chefs plus de tem} Mgr Joseph Cheng Tien-Siang, 


dominicain chinois, né en 1922 
la fin|à Foochoe, nommé évêque de 
Kaoshiung (Formose); 

Mgr Ignace Phakoe, Oblat de 
Marie Immaculée, né en 1927 à 
{Koro-Koro dans l’archidiocèse 


Drapeau ‘canadien 


i : le Maseru (Basutoland), nommé 
fabri ue a [e ' Taseru a ; 
debate Japon lévéque de Leribe (Basutoland); | 
OTTAWA — Non seulement, Mgr César Gatimo, du clergé 
le Canada n'a-t-il pas de dra- | séculier local, né en 1921 à Tetu 


au diocèse de Nyeri, nommé évê- 
titulaire d'Abila de Pales- 


peau distinctif, mais encore ceux 


qui lui en tiennent lieu ont tou- | que 
tes les chances d’avoir été fa- |tine et auxiliaire de l’évêque de | 
briqués au Japon Nvyeri (Kenya): 
C'est ce qu'affirment les Mgr Gervais Nkalanga, du 
canadiens clergé séculier local, né à Ruti 


nufacturiers 
tiles qui se plaignent de la Jour 


ae tex- 


au diocèse de Bukoba en 1919, 
nommé évêque titulaire de Bul- 


de concurrence des exportations |, t : 

à. : ] Perd — |bura et auxiliaire du cardinal 
japonaises. Ils précisent que le eat ve : de Bukob 
marché est inondé notamment | À nbwa, évêque de Bu a 
|de drapeaux canadiens portant sr He 


Mgr Pic Kerketta, jésuite in- 


l'étiquette ‘Made in Japan 


Mag Pod Buulsta | 


— 


API 


Pat 


EX 


Mme 


dovi-Breo au diocèse de Mondovi| 


(Italie), nommé évêque titulaire 
d’Arsinoë de Chypre et vicaire 
apostolique de Florencia (Co- 
lombie); 

Mgr Sébastien Shwe Yauk, du 
clergé séculier birman, né en 
1918 à Dorokho au diocèse de 
Toungoo, nommé évêque de 
Toungoo (Birmanie); 

Mgr Francis Carroll, des Mis- 
sions africaines de Lyon, né en 
1912 à Newry au diocèse de Dro- 
more (Irlande), nommé évêque 
titulaire de Sozopolis d'Hémi- 
nonte et vicaire apostolique de 
Monrovia (Liberia); 

Mgr Thomas-Albert Newman, 
des missionnaires de la Salette, 


iné en 1903 à Waterbury dans 
{l’archidiocèse de Hartford (Etats- 


Unis), nommé évêque de Promé 
(Birmanie); 

Mgr Hippolyte Berlier, ré- 
demptoriste, né à Pelussin dans 


l'archidiocèse de Lyon en 1919,| 


nommé évêque de Niamey (Ni- 
ger). 

Le Souverain Pontife était as- 
sisté, en qualité de co-consécra- 
teurs, de Mgr Fulton J, Sheen, 
évêque auxiliaire à New York 


et président pour les Etats-Unis | 


des Oeuvres pontificales mission- 


inaires, et de Mgr Edoardo Ma- 


son, des Fils du Sacré-Coeur de 
Jésus, évêque titulaire de Rusi- 


Icade et vicaire apostolique de 


El Obeid (Soudan). Trois mem- 
bres du Sacré Collège assistaient 
à la cérémonie, les cardinaux 
Grégoire-Pierre Agagianian, pré- 
fet de la congrégation de la pro- 


{pagation de la foi, Valérien Gra- 


[nombreux 


cias, archevêque de Bombay, et 
Laurian Rugambwa, évêque de 
Bukoba. Ils étaient 
évêques et prélats, 
dont tous les présidents natio- 
naux des Oeuvres pontificales 
sionnaires, dont l'assemblée 
annuelle commencait à Rome le 


mi 


| lendemain 


dien, né en 1910 à Pithra dans 
Amateur de questions cocas-|l’archidiocèse de Ranchi, nom-| 
ses, le député libéral de St-De- | mé archevêque de Ranchi (Inde); | 
nis, M. Azellus Denis, a trans Mgr Guillaume-Zéphyrin Go- 
Ù Rae g pet rod des | me s, di cle rgé séculier local, né | 
” \ rs 116 à Karachi. nommé évé:- 
n lan des mesures se-|que titulaire de Parlais et auxi- 
ient prises afin de remédier |liaire du cardinal Gracias. ar- 
à cette situation pour le moins |chevéque de Bombay (Inde): 
honteuse Mgr Jean-Baptiste Gobbato, 
Tout en affirmant n'être pas des Missions étrangères de Mi- 
ct nt de affair e der n, né en 1912 à Sernaglia au 
er à cependant gr { ce Vittorio Veneto (Ita 
Denis q les Japonais, de r nommé évêque de Taungyi 
propre chef, viennent de fixer | (Birmanie 
des contingents à leurs € ta- Mgr Ange Cuniberti, de l'Ins- 
tions et er1 particulier à celles | titut missionnaire de la Conso- 
es lex ata de Turin, né en 1921 à Mon- 


Parmi les personnalités pré- 
sentes à la cérémonie, il y avait 


notamment une délégation offi-| 


cielle du Liberia, M. Paulin Ba- 
représentant e gouver- 
de la République de 
M. A. Kaziende, 
ministre des travaux publics du 
Niger, M. Aoussa Koffi, ammbas- 
sadeur de la Côte d'Ivoire à Ro 
me, représentant ce pa) 


tienon 
nement 


Haute-Volta, 


réal et études théologiq 


Montréal; Josep 


entourés de | 


s, et M.! 


IL EST PLUS FACILE DE 


PAYER SELON NOTRE PLAN 


AU COMPTANT 
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h Pageau, fils 


Edward Kennedy, frère du pré- 
sident des Etats-Unis. 

Dans le discours qu'il a pro- 
noncé, le Pape a notamment dé- 
claré: ‘‘Nous bénissons Dieu pour 
le fait que l'accession de vos 
pays d'origine aux rapports in- 
ternationaux sur une plus vaste 
échelle est accueillie par tous les 
hommes honnêtes et judicieux 
comme un noble encouragement 
à consolider les communautés 
supranationales placées au servi- 
ce commun de la culture, du 
bien-être spirituel et matériel et 
de la paix”. 

Le Souverain Pontife a pour- 
suivi: ‘Cette même constatation 
confère, par conséquent, une 
physionomie caractéristique à la 
manifestation liturgique d’au- 
jourd'hui, pourrait-on dire, pour 
une affirmation de jeunesse”, 
Jean XXIII a ensuite relevé que 
les pays d'origine des nouveaux 
pasteurs ‘gardent et exaltent le 
patrimoine de civilisation très 
anciennes, dont les beautés mys- 
térieuses, marquées par les tra- 
ces de la vérité révélée, pourront 


attentive et être très utiles pour 
la connaissance de la pensée hu- 
|maine”, 

Le Pape a ensuite souligné que 
les 
|pas dans Ja marche vers l’évan- 
| gélisation du monde, mais Ja 
Iprière et l'esprit d'union per- 
[mettront de surmonter toutes les 
épreuves: ‘A cet effort de priè- 
| re et de collaboration sont con- 
| viés tous les enfants de l'Eglise; 
le clergé, le laïcat, les 
tions qui ont déjà fait leurs 
périences et les autres qui sui- 


&x- 


devenir l’objet d'une étude plus| 


difficultés ne manqueront| 


généra- | 
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Hector Geaudet, de St-Isidore de Bellevue, Sask., études primaires dans son village 
natal et cours classique au Collège Mathieu de Gravelbourg; Claude Giguère, fils 
de M. et Mme Anatole Giguère, de Waterloo, Qué., cours classique à St-Hyacinthe; 
Jean-Claude Larocque, fils de M. et Mme Paul Larocque, de Longueil, Que., études 
secondaires au Petit Séminaire St-Jean de Québec et au Mont St-Louis de Mont- 
ues d’abord au Grand Séminaire de St-Hyacinthe (il est 
membre de l’Institut Seculier Voluntas Dei); Pierre Lemieux, fils de M. et Mme 
Paul-M, Lemieux, de Lachine, Qué., études classiques aux Collèges Marie-Média- 
trice et Ste-Marie de Montréal; Marcel Nault, fils de M. et Mme Omer Nault, de 
Sudbury, Ont., études classiques au Séminaire des Sts-Apôtres à Laprairie, près 
de Montréal, et études théologiques (3 ans) au Scolasticat franciscain à Rosemont, 
e M. et Mme Wilfrid Pageau, de Montréal, études 
classiques au Séminaire des Sts-Apôtres à Laprairie et études théologiques d'abord 
au Grand Séminaire de Montréal (après son séjour en Allemagne cet été, au ser- 
vice de l’armée canadienne, il étudiera le chant sacré en France pour revenir dans 
un an ou deux à St-Boniface); Jean-Louis Rocan, fils de M. et Mme Engelbert 
Rocan, de La Broquerïe, Man., études primaires à La Broquerie et cours classique 
au Collège de St-Boniface; Lucien Roy, fils de M. et Mme Léo Roy, de Willow- 
Bunch, Sask., études primaires au Jardin Notre-Dame de Gravelbourg et à l’école 
de Willow-Bunch, puis cours classique au Collège Mathieu de Gravelbourg; Roger 
St-Pierre, fils de M. et Mme Alexandre St-Pierre, de Prince-Albert, Sask., études 
à l'école St-Paul et à l’Académie de Sion à Prince-Albert, au Collège St-Jean 
d'Edmonton et au Petit Séminaire de Prince-Albert, et Gérard Toupin, fils de M, 
et Mme Romain Toupin, de Ste-Rita, Man., études primaires à l'école Provencher, 
au Jardin Langevin à Ste-Rita, puis cours classique (6 ans) au Juniorat de la 
Ste-Famille et études universitaires au Collège de St-Boniface. 


14 nouveaux évêques missionnaires 


vent à distance, mais sans inter- 
ruption, Cela permet de bien 
inaugurer de l'avenir’, 


Rappelant ensuite que la céré- 
monie coïncidait avec le cente- 
naire de la mort de Mgr de Ma- 
zenod, évêque de Marseille et 
fondateur des Oblats de Marie 
Immaculée, Jean XXII a dit: 
“Cet évêque noble et charita- 
ble autant que zélé mérita bien 
d'être placé au nombre des meil- 
leurs artisans du mouvement de 
renaissance missionnaire des 
temps modernes, émule des pré- 
tres et des prélats dont le coeur 
battit à l'unisson dans leur poi- 
trine avec le coeur même de 
l'Eglise universelle, L'institut 
qu'il fonda en 1826 est aujour- 
d'hui un arbre robuste dont les 
branches couvrent les continents, 
en s'adaptant aussi bien au cli- 
mat rigoureux des régions arcti- 
ques qu’au climat torride de l'é- 
quateur, 1] fallait rappeler cette 
|circonstance. Le fils du Basuto- 
land, sur qui nous avons imposé 
lés mains, comme nous l'avons 
| fait pour les autres, est une fleur 


| des Oblats de Marie Immaculée 
et ses collègues aiment tous ap- 
porter sur le tombeau du wénéré 
père des missionnaires le témoi- 
| gnage de leurs mains bénissan- 
tes et de leurs prières. En réa- 
lité, l'Eglise catholique rend 
hommage aux tombeaux de ses 
| fils glorieux et si elle s'y attarde, 
lc'est pour y puiser l'inspiration 
| pour un bon travail et le courage 
[dont elle a besoin dans son che- 
imin, qu'elle reprend ar- 
deur, appliquée, comme toujours, 
| à la réalisation de conquétes pa 

lcifiques dans le monde entier”, 


avec 


ROME La commission cen 
trale préparatoire du Concile 
|oecuménique tiendra ses premiè- 
|res séances à Rome du 12 au 22 
|juin. Elle étudiera notamment 
le règlement qui sera observé 
{pendant les assises conciliaires 
et prendra connaissance des 
questions déjà élaborées par les 
diverses commissions prépara- 
| toires 

La commission centrale comp- 
| te actuellement 93 membres, soit 
51 cardinaux, 5 patriarches, 26 


Réunion de la commission centrale du Concile 


| archevêques, 7 évéques et 4 su- 
périeurs d'ordres religieux. Ces 
93 membres représentent 59 


pays 
Trois du Canada 

On sait que trois évêques ca- 
|nadiens sont membres de la com- 
mission centrale, Ce sont Son 
Em, le cardinal P.-E, Léger, ar- 
chevéque de Montréal: Son Em, 
ile cardinal J, McGuigan, arche- 
véque 4e Toronto, et Son Exe, 
Mgr Paul Bernier, archevéèque- 
lévèque de Gaspé 


mad 


ES 


Le monde du sport 


Le base-ball professionnel sera-t-il 
sauvé par le base-ball amateur? 


per Jacques LEMOYNE 
Exclusif & ‘La Liberté et le Patriote" 


à ' guerre entre les 
Dodgers et les Giants se pour: 
L. Méme si ces deux clubs on 
quitté la côte de l'Adantique | 
pour asmasser de l'or sur la CcOlte 
1 Pacifiq ils n'ont pas perdu 
eur bonne sbitude de se dis- 
pute la première place dans le 
assement de la ligue Nations 
e, Les Giants ménent présente. 
ent par deux joutes seulement 
r leurs rivaux Îles plus achar 
et les Dodgers ont encore 
nflance de les dépasser d'ici! 
e premier jour de juillet, la da 


le que ;a supersilion a consa 
étant celle qui de- 
l'ordre dans le 


ait déterminer 1 


SOUMISSIONS 
CACHETEES, 
stère des 
Edifice 
sde Hiver- 


UMISSIONS 
; Secrétaire 


2° 
22 


P nt la tion 
so LA FOURNITU- 
L ISTALES A SERRAU- | 


sq 
, heure avancée 
Fat), le MARDI 20 JUIN 1! 


à trois heures 


de 


On peut se procurer les cahibrs des 

arges et des formules de soumission 

3 bureau du chef des achats et ap- 

nements, pièce C-459, Edifice 

Charles Tupper, Promenade River- 

Ottawa, air qu'aux bureaux | 

t'onaux iiva du Ministère des 

Travaux pub £ Jarvis, Toronto: 

411. Delorimie Montréal: 75, blvd 

ee Capucir Québec: édifice Ralston, 

se postale #75, Halifax; 201, édifice 

Fédéral, 269, Main, Winnipeg !: édifice | 

Oliver, case postale 488, Edmonton; 
11 ouest Georgia, aVncouver 

Les soumissions doivent être pré- | 

+ontées sur es formules imprimées | 

par le Ministère et faites en 

té des conditions qui y sont 

exiger aue l'adjudicataire 

avant l'adjudication du con- 

dépôt de cautionnement dont 


ot la forme seront accep- 
Ministère 

n'acceptera pas nécessairement 
la plus basse ni aucune des soumis- 


ROBERT FORTIER 


Directeur des services administratifs 
et secrétaire 


DPW-PS-61416 


bre. Pas besoin de 
cetle superstition 
debout devant 
c'est quand même un truc 
Citaire qu'on se avec 
de succès d'année er 
Muis malgré tous les 
Dilcitaires, NH n'en 
moins vrai que les assistances 
diminuent dans les ligues ma- 
jeures. Elles dir ent aussi 
dans les ligues mineures et la 
diminution des équipes dans la 
Northern League en est une au- 
tre preuve, C'est un sujet qui in- 
quiété tous ceux qui aiment le 
base-ball, mais il est par contre 
un point qui devrait réjouir les 
plus pessimistes: l'enthousiasme 
avec lequel le base-ball amateur 
voit ses cadres augmenter 


til 
itluit 


La création des petites ligues 
majeures de base-ball à donné 
|lieu à la formation de ligues 
| Babe Ruth et Connie Mack qui 
chaque saison, gagnent du ter- 
rain et de nouveaux adeptes 
Même au Canada, leur nombre 
a grandi de façon impression- 
nante, L'Est du pays, qui, dans 
le domaine du base-ball ama- 
|teur, n'a jamais pu rivaliser 
avec l'Ouest, semble maintenant 
organisé sur un pied vraiment 
permanent et intéressant, 


quantité des équipes. 
sentants des champions de cha- 
que province et même de cha- 
que district, dans le cas du Qué- 
|bec et de 


ces ligues populaires aux Etats. 
| Unis. C'est peut-être là ce qui, 
|en fin de compte, sauvera le 
| base-ball professionnel, tant 
qu'il se tiendra loin de ces li- 
| gues, C'est là le seul danger qui 
menace les ligues amateurs de 


| base-ball, qu'elles deviennent 
| commerciales. A partir de ce 
| moment, on leur réservera le 


même sort que celui qui est ar- 

|rivé au hockey junior au Cana- 
da. Espérons que cet enthousias- 
| me manifesté par les vrais ama- 
teurs de base-ball et par les jeu- 
|nes surtout échappera à la com- 
| mercialisation qui menace de 
tuer le hockey en notre pays. 


LE TEMPS DEN 
tie VACANCES! 


Vos vacances commencent à bord 


«\\Se 


du “Canadien” à dôme observatoire 


egordez le panorama d 
' 
le n'ai joma 
P je croblèmes de cireu 


n me 


( EN] 


merveilleux 


c S 


s joui davantage d'un voyage!’ 


ation 


pas de fatiques , .. 


eure façon de se delasser' 


Vous ne pouvez vous empêcher de faire des louanges des que 


vous avez goûré la vie à bord du ‘Canadien’, 


Un monde de 


détente, de contort et de beauté — le début partait d'un voyage 


d'athaires ou d'agrément. Les 


horaires sont rapides et sûrs. Les 


wogons-lits sont aussi modernes que n'importe lesquels sur le 


continent, vous offrant le choix entre le compartiment-salon, 


compartiment couchette, chambre à coucher, 

chambrette et couchette. Le tarif à bas prix /E) 
inclut tout — billet, couchette, repas et pour- Ne 
boires! Deux associés ou plus reçoivent un 


escompte pour chacun! Votre agent local du 


Canadien Pocitique est 
résoudre vos problemes de 


Canadien 


un expert. Laisses-le 
*oyages, 


Demandez des 
renseignement 
au sujet du 
stampede 
de Calgary 
19 au 15 juillet 


Pacifique 


Le seule route au Canada 


ou vous voyoger 
à dôme observatoire 


Voile ce qui 


et le peuple qui jouit 
rorson en est que la 


operative il n'y e pas 


Renseignez-vous dès maintenant afin de 
devenir membre de la coopérative! 


tant | 
par la qualité du jeu que par la | 
Des repré- | 


l'Ontario, participe- | 
ront aux tournois organisés par 


Equilibre parfait ... 


caractérise l'organisation coopérative — 
l'équilibre partait entre une association à but commercial 


L'une et l'autre s'identifient comme groupement de gens 
ordinaires unis pour une cause commune. Dans une co- 


dus — chaqu. membre retire une part des épargnes dans 
la mesure de son patronage. Que les gens de toutes les 
classes et de toutes conditions s'entraident et 52 com- 
prennent ainsi est vraiment extraordinaire, 


La coupe Canada | 


Il semble qu'une décision de 
la PGA, organisme qui groupe 
les jolfeurs professionnels, pri- 
vera le Canada de ses chances 
de gagner la coupe qui porte le 
nom de notre pays. Stan Leo- | 
nard s'est vu refuser la permis. | 
sion de jouer dans ce tournoi, et 
voisins Etats-Unis ont 
perdu belle chance de 
ne pas se mettre les pieds dans | 
es plats. I] faut leur reconnai 
céla que quand ils décident ; 
véxér leurs meilleurs amis 
Américains savent s'y pren- | 
dre. Le tournoi pour la coupe 
Canada n'est peut-être pas im 
portant pour eux, mais pour les 
Canadiens qui ne comptent que 
quelques golfeurs de haut cali: | 
bre ot qui reconnaissent Leo- 
nard comme leur meilleur hom- 
l'attitude du PGA est insul- 
et injustifiable. On sait 
bien que Leonard doit se 
plier à la raison du plus fort. | 
que s’il veut continuer à gagner | 
sa vie en jouant au golf, il lui 
faut s'en tenir à ce que jui dicte 
la PGA, mais cette attitude pa- | 
raitra odieusé à tous ceux qui 
dans notre pays, suivent le golf 
de près. Il est malheureux que 
les Etats-Unis choisissent d'agir 
ainsi envers un golfeur venant 
| d'un pays ami, et qui ne deman 
| de pas mieux que de vivre paisi 
biement et en franche camara- 
derie avec des voisins très puis 


nos des 


une autre 


tante 


tres 


sants. Il faudrait qu'on appren- 
ne que l'argent n'est pas ‘la 
toute puissance” et qu'en for- 


çant les gens à accepter un état 
de chose qui leur répugne on 
ne plante pas la meilleure se- 
mence d'amitié. 

Cet incident regrettable met 
encore en évidence un golfeur | 
canadien qui, malheureusement, | 
ne jouit pas chez lui de l'estime | 
[au’il devrait avoir. Nous som- | 
mes assurés que si une décision | 
semblable avait été prise au 
hockey par exemple que toute 
{la presse du pays aurait deman- | 
dé aux Américains de se mêler 
agréablement des choses qui les 
concernent. Mais qu'on nous | 
prive de l'occasion de bien fi- 
gurer dans un tournoi de golf 
ne semble pas empêcher nos ré- | 
dacteurs de dormir. On considè- | 
re le golf comme le sport de | 
l'homme riche alors que, de plus | 
|en plus, c'est la masse qui veut | 
s'y adonner, Les clubs de golf | 
multiplient et s'amélioient con- 
sidérablement. Nous connais- 
sons plusieurs municipalités qui 
ont des terrains ouverts au 
grand public, Il est étonnant 
qu'on ne se soit pas encore por- 
té à la défense de Stan Leonard 
en réclamant de la PGA qu'on le | 
laisse libre de participer à un 
| tournoi de son choix. 
| 


Un secret 
| Le vétéran Archie Moore con- 
|tinue de causer des surprises à 
[tous ses partisans. Il affirme | 
| qu'il pèsera 180 livres d'ici quel- 
| ques jours et qu'il fera la limite 
de 175 livres lors de la défense 
|de son titre contre l'italien Ri- | 
naldi, Nous souhaitons à Rinaldi 
| plus de chances qu'à Yvon Du- 
relle, Ce dernier aurait norma- 
lement du gagner le titre par 
disqualification quand Moore a 
{d'abord prétendu être blessé à 
une cheville, puis qu'il a été ap- 
pelé au chevet de son épouse sé- 
rieusement malade, Mme Moore 
est revenue à la santé comme 
par miracle, dès qu'Archie a pu 
faire le poids. Durelle avait per- 
du un mois, tout son courage et | 
sa détermination, et on connait | 
le reste de l'histoire. Il semble 
bien que Moore ne pourra se 
jouer aussi facilement de la 
Cornmission athlétique de New | 
York qui le dépouillera du peu | 
de titre qui lui reste. Archie est 
un grand pugiliste, mais il doit | 
respecter ses engagements; son 
attitude lors du deuxième com- ! 
bat entre Durelle et lui-même | 
nous a déplus terriblement. 

Si Moore parvient à réduire | 

son poids aussi rapidement qu'il | 
le dit, il pourra publier un jour | 
sa méthode secrète et faire | 
beaucoup d'argent. Nous avons 
déjà vu Moore à l'entrainement 
let nous demeurons convaincu | 
que sa méthode secrète est bien 
simple, I1 fait beaucoup de cour- 
se à pied, s'entraine durement, 
mange et boit presque exclusi- 
|vement du consommé qui lui 
sert à la fois de breuvage et de 
nourriture, Il élimine les fritu- | 
res et suit une diète très sévère. 
Combien de gens voudront se 
mettre à ce régime? Fort peu, | 
car l'effort coûte tellement au- | 
jourd'hui qu’il faut inventer des | 
pillules et ingurgiter du ‘’metra- 
cal” pour maigrir, alors que | 
quelques exercices et une disci- 
pline un peu suivie conduiraient 
aux mêmes résultats 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


8635, boulevard St-Laurent | 
Montreal 


de ses biens et de ses services. Le 
coopérative appartient au PEUPLE. 


de profits limités à quelques indivi- 


LA 


LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


À 
4, 
$ 
| 
| 

( 


| 


| 


Lors de leur dernière assemblée générale à l'hôtel de ville, les membres du Jeu- | 
ne-Commerce de St-Boniface ont élu par vote secret leur nouvel exécutif. Quatre de 13 | 
candidats furent choisis: de gauche à droite, MM. Henri Lavallée, secrétaire-tresorier, | 


Lucien Charrière, vice-président externe, Frank Avanthay, vice-président interne, et 


| 


Robert Bayer, président. L'élection fut présidée par M. Peter Wilcock, président du 


District no 1. Vingt-huit membres ont déposé leurs votes. (Photo Norwood Press) 


Au poste CBWFT 


SAMEDI 3 AUIN 
2.06 Dominu 

3,00—Fon Fon 
400—Prutesseur Cajculus 
4.30—Coucou 

500— Walt Disney presente 
6.09—Le roman de la science 
6.30—Histoire à suivre 
645—Nouvelles 


rientatior 


es autographes 
rt et les hommes 
‘hante l'aluuette 


845—Ou 

10,30 A 

11.00—Long ÿ 
Retour de Manivelle 

DIMANCHE 4 JUIN 

200—)Les 'ravaux et lies jours 

2.30—Signes de vie 

3.00—Film 


400—L'heure des qu:lles 
500—-L4a bonne nouvelle 
5.30—Frontières de la science 
600—Les apprentis 
6.30—Robin des bois 
7.00—Papa a raison 
1.30—Pays et merveilles 
8.00—Music-Hall 
9.00—Passe-d'armes 
9.30—Pique atout 
10.00—Temps présent 
10.30—Tribune libre 


|11.00—Le courrier du cinéma 


LUNDI 5 JUIN 
400—Bonjuur Madame 
4.30—Bobino 
5.00—Courrier du Roy 
5.30—La boite à surbrises 
6.00—Le roi de la jungle 
6.30—Histoire à suivre 
6.45—Nouvelles 
7,00—Les uns les autres 
7.30—Cinéfeuilleton 
7.45—Télédisques 
8.00—Les belles histoires 
8.30—La poule aux oeufs d'or 
900—La pension Velder 
9.30—Premier plan 
10.00—Histoire d'amour 
10.30—Long métrage 

“Espion de la derniére chance" 

MARDI 6 JUIN 


400—Bonjour Madame 
4.30—Booino 

5.00—La vie qui bat 
5.30—La boîte à surprises 
6.00—Ouragan 
6.30—Histoire à suivre 
845—Nouvelles 
1.00—Caméra ‘61 
1.30—-Cineéteuilleton 


| Chronique de CBWFT 


Pour obtenir des renseigne- 
ments supplémentaires ou pour 
exprimer des opinions sur les 
émissions de CBWFT, signalez 
SPruce 4-2541, local 249, ou 
écrivez au Service (Français) 
d'Information Société Radio- 
Canada, CP, 160, Winnipeg. 


|Adressez-vous en Français, 


Animaux sauvages 
L'émission ‘’Walt Disney pré- 


{sente” du samedi 3 juin, à 5 h. 


p.m., permettra aux téléspecta- 
teurs de suivre les photographes 
naturalistes, Herb et Lois Crisler, 
dans l’une de leurs expéditions 
destinée à croquer sur le vif 
l'habitat des animaux sauvages. 


Après cette aventure, Walt 
Disney présentera aux téléspec- 
tateurs des séquences filmées 


montrant la vie étrange des bé- 


|tes et des oiseaux dans la région 


marécageuse du sud de Ja 
ride, appelée Everglades. 
Mathé Altéry 

Douée d'une extrême sensibi- 
lité musicale, d'une voix d’une 
exquise souplesse aux inflexions 
les plus subtiles, 
Altéry telle que nous la verrons 
à ‘Music-Hall’, le dimanche 4 
juin, à 8 h. p.m 

Quand elle ne chante 
Paris, à la radio ou à la 
sion françaises, Mathé 
en tournée à l'étranger ou enco- 
re, elle énregistre des disques. 
L'an dernier, les téléspectateurs 
canadiens Jl'applaudissaient lors 
de la représentation au réseau 
français de Radio-Canada des 
“Trois valses” d'Oscar Straus. 

“Music-Hail” présentera éga- 
lement Cécile Vallée, Pierre 
Boutet et Gilles Lamontagne 
dans des extraits de ‘‘Pirouette”, 
opérette du compositeur cana- 
dien Maurice Blackburn, et la 
chante Charlotte Duchesne 
dans deux de ses compositions 

Rivière-la-Paix 


pas à 
télévi- 


Un pionnier de Rivière-la- 
Pai evient visiter son patelin 
natal du lac St-Jean. Adolescent, 
il s'était expatrié aux Etats-Unis, 
où il végétait dans les usines. Il 


fit la connaissance du Père Gi- 
roux, apôtre de colonisation, 


FE 
18 


|qui l’engagea vivement à choisir 


une vie plus exaltante, plus in- 
dépendante. A Rivière-la-Paix 
il aurait une terre à lui. Voici 
qu'après 25 ans passés en Al- 
|berta, il revient voir son pays 
d'origine, le lac St-Jean. Cette 
visite, loin d'aviver des regrets 
confirt son à ur de sa petite 
patrie de l'Ouest, Un film d’une 
demi-heure itulé simplement 
“Rivière-la-Paix”’, révèle la vie 
intense qui règne là-bas. On 
pourra voir ce film à la télévi- 
sion le dimanche 4 juin, à 10h 
pm 

| Rivière-la-Paix, c'est un 
ours d'eau dune beauté rare 
Elle des Rocheuses et va se 


McKenzie au nord 
Il y a là 16 millions d'acres cul- 
tivables et aujourd'hui dans une 


voilà Mathé| 


BUÿ—La cote 


145æPar le trou de la serrure 


de sabie 


| 8.30-HJuie de vivre 


| 


Altéry est | 


wa. À quelques jours de cette 
{célébration annuelle, l'émission | 
|‘“Regards sur la ville” offrira 


B00—C'est la vie 
9 30—Expéditions 
10.00—Jci Interpol 


|10.30-Sous le signe du lion 


1100 Reportage 
11.30—Festival d'Art dramatique 
MERCREDI 7 JUIN 


400—Bonjuur Madame 
4.15— Votre cuisine 
4.30—Bobino 
500—Roquet belles-Oreilles 
5.30—La boite à surprises 
6.00—Furie 
6.30-—Histuire à suivre 
645-Nouvelles 
700—Regards sur la ville 
130—Cineéteuilletun 
145—Au-delà des apparences 
8.00—Le point d'intérrogation 
8.30—Edition spéciale 
800—En haut de la pente 
430-Georges Guétarv 
1000-—La force de l'âge 
10.30—Long métrage 

‘Taxi, roulotte et corrida" 


JEUDI 8 JUIN 


4.00—Bonjuur Madame 
4.30—Bobino 

500—Le grand duc 
5.30—La boîte à surprises 
6.00—L'enfant du cirque 
8.30—Histoire à suivre 
6,45-Nouvelles 

1.00—Le monde du sport 
1.30—Cinéfeuilleton 

145 Vu 

8.00—Clé de 50! 
850Fillés d'Eve 
8.00—Rendéz-vous avec Michéls 
9.30— Temps présent ; 
10.30—Petit théâtre 
1100—Les couche-tard, 
11.30—Colonel March 


VENDREDI 8 JUIN 


400—Bonjour Madame 
4.30-Bobino 
500—Sir Lancelot 
5.30—La boite à surprises 
8.00-Opinions 
6.30— Histoire 
6.45—Nouvelles 
M—Les idées en marche 
30—Cinéfeuilleton 
45—Pour elle 
00—Sur demande 
8.30—Jeunes visages 
9.00--Cinéma International! 
“Le 7e commandement 
10452En roulant ma boule 
11.00—Cinéma 
“’Natchez" 


douce 


à suivre 


H1-13-3 


région de 100 par 200 milles, 
10,000 Canadiens français y ont 
établi une communauté stable et 
prospère. En 50 ans, ont surgi 


une dizaine de paroisses telles 
que Girouxville, Donnelly, Mc- 


|Lennan, Jean-Côté, Guy, Tan- 
| gente, etc 


Expéditions 

“Expéditions”, qui passe à l'é- 
cran de CBWFT les mardis à 9 
h. 39 p.m., peut être classée par- 
mi les émissions les plus intéres- 
santes du genre. 

Cette série d'émissions nous 
fait voyager à la fois dans le 
temps et dans l'espace. Elle nous 
amène dans dés milieux diffici- 
lement accessibles aux hommes, 
et nous fait revivre des époques 


lointaines, dont les secrets sont | 


jalousement gardés dans les rui- 
nes du passé et des civilisations 


{ancie $. 
J0- | ancienne 


Rien de truqué dans cette sé- 


(rie, C'est un compte rendu fi- 


dèle reproduit en 26 épisodes 
filmés, d'aventures vécues au 
cours de voyages d'exploration 
faits expressément pour le béné- 
fice de la science et de la dé- 
couverte 


Au cours de l'épisode du 6 


juin, intitulé “Le culte des fan-| 


tômes’’, nous verrons par quels 
rites certaines tribus du nord- 
est de la Nouvelle-Guinée ob- 
servent 
dans leur croyance que des es- 
prits veillent constamment sur 
leur nourriture, leurs abris, leurs 
armes et leurs outils, leur vie et 
leur mort 


Regards sur les tulipes 


Le mois de mai était le mois 
du Festival des Tulipes à Otta- 


aux téléspectateurs, le mercredi 


[7 juin, à 7 h. p.m,, une prome- 


nade sur le Driveway d'Ottawa 
que bordent quelques 850,000 tu- 
lipes de toutes les gammes de 
couleur 


Nos jeunes guides, Lise Roy | 


et Claude Lemelin, nous feront 


lainsi parcourir quelque 60 mil- 


| gions’’, 


les sur cette avenue qui rappelle 
un petit coin de la Hollande et 
qui attire de nombreux touristes. 


Les grandes religions 


Les hommes demeurent pro- 
fondément 
croyances en la divinité. Le do- 
cumentaire ‘Les grandes reli- 
de la série “Comparai- 
sons” de l'Office national du 
film, dégage la signification des 
cinq cultes qui recrutent à l'heu- 
re actuelle le plus de fidèles dans 
le monde: l’hindouisme, le boud- 
dhisme, le judaïsme, le christia- 
nisme et l'islamisme. Ce film 
d'une heure passera à la télévi- 
jeudi 8 juin, à 9 h. 30 
p.m. Les séquences sur le judais- 


sion le 


un culte des fantômes, | 


attachés à diverses | 


universelle, le brahman, qui ani- | 
me tout. Les dieux, les hommes | 
et les animaux sont une parcelle | 
de la divinité. Bouddha vient au 
monde en 558 avant notre ère. Il 
révèle les quatre grandes vérités 
qui forment l’armature du boud- 
dhisme: la vie est une longue 
agonie, la douleur vient du désir, 
en combattant les passions on 


triomphe de la douleur, la voie | 


Vente des biens de 


l'Eglise ou Chili 
SANTIAGO DU CHILI — L'é- 
piscopat chilien étudie présen 


tement la possibilité de vendre 
l'ensemble des biens et posses 
sions de l'Eglise au C y COomM- 


sricolte 
agricoles 


rapport 


pris des propriétés et | 
des immeubles de Le 
produit de la vente de ces biens | 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Teléphone: CEdor 3-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


| 


M. N. Lecker OPTOMETRISTE Æ! 


le etage, editice Hurtig | 
264. avenue Portage 


Tél: WHitehall 5-6628 | 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 
Teléphones: Bur.: CHapel 17-5591 
Rés: CEdar :-2574 fl 


Dr H.-R. Du Charme | 


CHIROPRATICIEN 
{14 rue Tache St-Boniface. Man 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344: rue Marion, St-Bonitace 


Téléphone: CHapel 7-4548 | 


Dr André-S. Lachance! 


DENTISTE 


Chambre 3, 113, rue Marion 


du salut conduit au nirvanä. | | 


Une nouvelle saison 


Les émissions “Domino”, “Fon 
Fon'’’ et ‘Coucou’ du 3 juin se- 
ront les dernières de la présente 
série. Avec l'horaire d'été qui 
entre en vigueur bientôt et qui 
retire des émissions pour en pré- 
senter de nouvelles, tout aussi 
|populaires, nos téléspectateurs 
|verront de nouveau raccourcir 
les jours 


La principale raison de ces 
{nombreux changements est l’ab- 
|sence de bon nombre de comé- 
|diens, metteurs-en-scène, réalisa- 
teurs et techniciens qui profitent 
ides jours de chaleur pour se 
{payer quelques jours de vacan- 
ces. 


Décès 
RAYMOND NADEAU 


Après üne courte maladie, est 
décédé, le 16 mai, à l'hôpital St- 
Boniface, le jeune Raymond Na- 
deau, âgé de 11 ans. Les funé- 
railles eurent lieu le vendredi 19 
mai, en la basilique de St-Boni- 
|face,. M. l'abbé Léo Couture 
{chantait le service, assisté de 
| MM. les abbés Bernard Bélanger 
let Roland Bélanger. Les compa- 
| gnons et amis du jeune Raymond 
lagissaient comme porteurs: 
Larry Stubbe, Raymond Dai- 
gneault, Claude’ Michon, Denis 
Mounier, Gilbert Brisson et Ro- 
ger Brisson. Environ 400 élèves 


| 
| 
| 


gnés des Frères et professeurs 
laïcs, assistaient aux funérailles, 


parents et d'amis. 

Le défunt laisse dans le deuil 
ses parents, M. et Mme Joseph 
Nadeau, ainsi qu'un oncle et une 
tante, M. et Mme C. Thompson. 

Le petit Raymond était aimé 
{de tous pour sa gentillesse et sa 
| douceur et son départ cause de 

profonds regrets parmi tous ceux 
{qui l'ont connu. 

| Les familles Nadeau et 
{Thompson désirent remercier 
{tous ceux qui ont témoigné de la 
{sympathie à l'occasion de leur 
| récent deuil, 


SCOUTS 
CATHOLIQUES 


Precieux-Sang au Campnoree 


Le samedi 27 mai, les parents 
| scouts conduisaient leurs fils au 
|camporee annuel à Lorette, sur 
| la ferme de M. Bohémier. Un 
beau site avait été mis à la dis- 
|position des scouts du diocèse 


de l'école Provencher, accompa- : 


ainsi qu'une foule nombreuse de | 


Telephone: CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 


Dentiste 
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——— 
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DENTISTE 
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Dr P.-E. LaFleche 


DENTISTE 
709, rue Sherbrook 
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Winnipeg 


DrJ.-O. Joyal | 
DENTISTE 
Téléphone: WhHitehall 3-2023 


413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr JACOM 
DENTISTE 
et associés 


Leurs nouveaux Bureaux 


sont situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man. 


Téléphone: WHitehall 2-8531 


Finkleman 


Optometristes 


Examen de la vue | 
Lunettes ajustées 


2e étage 


215, ave Portage | Téléphone 
Par: WhHitehall 
WINNIPEG 2-2496 


PT UT À 


| pour ce camp préparatoire aux | 


camps d'été. Le départ pour le 
|camp était à 3 h. 30 et l'on y 
arriva vers 4 h. On dressa en- 
| suite un emplacement pour cam- 
| per la nuit à la belle étoile, puis 
laprès un ‘copieux’ souper on 
se dirigea vers l'église de l'en- 
droit y réciter le chapelet. 


Le soir, la troupe prenait part 
à des jeux olympiques et y dé- 
montrait sa souplesse et son 
habileté. Vint ensuite un ma- 
| gnifique feu de camp durant le 
| quel la patrouille Mazenod, aidée 
de la patrouille Maisonneuve, 
présenta une petite saynète sur 
la peur, Le couvre-feu avait lieu 
à 11 h. 30, mais il parait qu'un 
certain chef, souffrant probable 
|ment d'insomnie, surprit la pa- 


|trouille “, , .’ à se faire des 
{chiens-chauds vers les petites 
heures du matin. L'idée était 


| tout de même un peu meilleure 
que celle d'un des nôtres qui a 
|cru bon assaisonner le café de 
| son chef avec des fèves au lard 
{ Mentionnons en passant que le 
{lard semble être le met favori 
de ce scout avec des résultats 
plutôt désastreux pour sa phy- 
sionomie, 

Mais malgré ces quelques inci- 
dents, la troupe a su tirer profit 
de ce camp d'entrainement et se 
prépare maintenant avec enthou- 


juillet, en ‘culottes courtes”, 
Avis 


Le comité des parents scouts 
| du Précieux-Sang fera son “tag- 
day’ le vendredi 2 juin et le sa 


medi 3 juin cette année. Ils de 
mandent à ceux qui ont la cause 
scoute à coeur de les appuyer 


me et le christianisme ont été] en achetant un insigne et en le 

tournées au Canada portant fièrement. Merci d'a- 
Dans l'hindouisme, la seule |! vance, 

réalité qui compte, c'est l'âma} TOUJOURS PRET. 


siasme pour le camp du mois de, 


| servirait 
construction dans les régions de- 
| vastées par les tremblements de 
|terre en 1960. L'Eglise chilienne 
vivrait ensuite exclusivement de 


St.Bonifoce, le 2 juin 196] 


TT QU 


exclusivement à la 


la générosité des fidèles 
om 
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Marcoux, Dureault 


et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 
l'ous les mardis après-midi à St-Pierre 
Téléphone: St-Pierre 143 
Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: WhHitehall 2-4803 


R.-C. CHAMPAGNE 
Avocat-notaire, de l'etude 
Macinnes, Burbidge & Cie 
333 rue Main Winnipeg 
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Adressez vos 


| Au'Aise ANNE ENVOI pOSLA) 


La Liberté et Le Patriote 


Newspoper Association" 
des Hebdomodaires de longue tronçorse du Condo 
hebdomodouse publié le vendredi ou mumérc 619, de 


coonnenents à. Le Liberté et le Patriote, 619 


ce 2e classe 


et de l'Association 


ous 


A 


Vinrupeg 


ovenue McDermot, à V 


ove McDermot, Winrupeg 2 


Ministère ces Postes Ottawa 


Le recensement 1961 en marche 


On procede depuis hier au 10e recense- |, 


ment decennal du Canada, grand inventaire 
destiné à constater sous toutes leurs formes 
les progres de la nation depuis 1951 
cours des deux ou trois prochaines semaines, 
1,336 commissaires et environ 26,000 agents 
recenseurs passeront de porte en porte et 
poseront à tous et chacun toute une serie 
de questions, celles-la même qui sont inscri- 
tes sur le feuillet vert que vous receviez i] 
y a quelques jours. Les multiples informa- 
tions recueillies seront ensuite colligees et 
classées par les statisticiens du gouverne- 
ment féderal, puis les résultats seront offi- 
ciellement publiées. On connaitra des lors les 
chiffres reels et exacts de la population du 
pays, de chaque province, même des petites 
regions 

Le premier motif juridique de cet inven- 
taire national consiste à determiner, selon 
un article de l’Acte de l'Amérique du Nord 
britannique, la representation des provinces 
à la Chambre des communes. Mais le recen- 
sement a cependant une plus grande utilite 
que cette de la 
électorale, si importante soit-elle, Il est de 
fait l'inventaire du capital humain du pays: 
le nombre des personnes, leur lieu de rais- 
sance, âge 
matrimonial, religion, origine ethnique, lan- 
gue, degré d'instruction, profession, salaire 
et gains, composition de familles, conditions 
d'habitation, etc 


repartition 


Photo exacte du pays 


À tous les degres de gouvernement 
chiffres et renseignements obtenus du re- 
censement seront tenus pour le compte offi- 
ciel du nombre des personnes vivant dans 


les provinces, cités, villes, villages, etc. Ils | 


serviront à déterminer le montant des sub- 
ventions provinciales et scolaires et autres 


Au | 


représentation | 


répartition géographique, etat | 


les | 


genres de dépenses publiques où les sommes | 
sont versées en raison du nombre des per- | 


sonnes. Les statistiques sur l'âge serviront 
à évaluer le coût des programmes de sécurité 
sociales (comme les allocations familiales et 
les pensions de vieillesse) et les besoins sco- 
laires, Les renseignements sur l'état matri- 
monial permettront par exemple d'évaluer 
la proportion des femmes mariées dans la 
main-d'oeuvre, Les chiffres sur la langue 
maternelle ou parlée seront utiles aux chefs 
de groupements nationaux, aux autorités 
enseignantes, même aux agences de publicite 
intéressées à connaitre la nature des marchés 
des diverses régions du pays. Les details sur 
les professions seront précieux pour les con- 
seillers en orientation professionnelle dans 
les ecoles techniques et les bureaux de pla- 
cement. Voila autant d'exemples qui suffi- 
sent a illustrer les nombreux usages qu'on 
peut tirer des statistiques du recensement 
decennal. 

Tous ces usages n'auront 
valeur que si chacun repond avec exactitude 
aux questions posées, même à celles qui 
pourraient à première vue paraitre indis- 
crètes. N'ayez crainte, les agents recenseurs 
sont tenus professionnellement à la plus 
entiere discretion et vos reponses ne seront 
utilisees que par des fonctionnaires sous ser- 
ment et que pour des fins de statistiques 

Le recensement a donc plus qu'une sim- 
ple valeur documentaire, puisqu'il doit nous 
donner une photo exacte du pays aux points 
de vue religieux, ethnique, social et econo- 
mique, Les faits précis qu'il révélera com- 
porteront une utilite particuliere pour nous, 
en tant que catholiques et Canadiens fran- 
çais. [ls determineront pour dix ans notre 
vraie influence religieuse et nationale, poli- 
tique et economique dans l'ensemble du 
pays. Ils serviront de base à nos réclamations 
pour obtenir une juste répartition des octrois 
scolaires, une juste représentation dans les 
services federaux, et nous pousseront à jouer 
notre role dans la vie économique du pays 


Nos vraies positions 


attentive des données du recen- 
1951 a permis à nos chefs reli- 
vieux et nationaux, dans le passe, d'etablir 
nos vraies positions. Il y a 
dix ans, par exemple, nous étions 6,069,496 
de catholiques sur une population totale de 
14,009,429, soit 43,3 pour cent, Ce pourcen- 
tage a-t-il connu un progrès ou un recul de- 
puis dix Nous etions alors 4,139,167 
Canadiens français (30.8 pour cent). Combien 
1961 et quel est notre vrai 
poids au sein d'une population qui s'accroit 
sans cesse grâce à une immigration où les 
personnes d'origine ou de langue française 
brillent presque par leur absence? Voilà des 
questions qui méritent des reponses précises, 
fin que nous saçhions où nous en sommes 


L'etude 


ement de 


avec precision 


) 
ans 


sommes-nous en 


et comment orienter notre avenir 
Le recensement comporte une aleur 
ncore plus particuliere pour nous, Cana- 


rancais du 
Vos 


estions pet 


les 
peu 


hewan 


toutes 
sans à 


exactes a 
d'établir 


reponses 


Ju mettront 


pres nos vraies positions et aideront l'Asso- 
ciation d'Education et nos autres organismes 


religieux et nationaux à tracer des lignes 


de conduite susceptibles d'améliorer où de | 


consolider notre avenir dans les Prairies 


Vers le Concile 


Les quelque 900 membres des 


c tholiques (dont 
ommi 


ssions préparatoires dis- 


posent comme document de base 


toutefois de | 


Manitoba et de la Saskat- | 


organismes de la curie romaine 
les études des 49 


La Commission 
toire a dépouillé les réponses des ecc 


A ce sujet, il conviendrait de relire ces jours- | 
ci une etude faite en 1941 par le R, P. Ri-| 
chard Ares, S.J., alors professeur au Collège | 
de St-Boniface: ‘Nos positions françaises au | 
Manitoba d'après le recensement de 1936”. 
Ses articles parurent dans La Liberté du 29! 
janvier au 16 avril 1941, puis iis furent pu- | 
blies en brochure (88 pages) en hommage à 
l'AECFM à l'occasion de son 25e anniver- | 
saire. Le message du Pere Ares garde toute 
sa valeur, quoiqu'il soit nécessaire de corri-| 
ger les renseignements statistiques qu'il con-| 
tient. Ces corrections seront de fait possibles, 
si vous répondez bien aux questions du re- 
censement 1961, | 
Des faits, pas d'a peu pres 

connaitrons alors notre position 
numerique exacte dans l'ensemble de la 
population du Manitoba et de la Saskatche- 
wan. Actuellement, tous citent des chiffres, 
mais dans l'a peu pres. Certains affirment 
par exemple que les Franco-Manitobains | 
sont au nombre de 70,000 repartis en 18,000; 
foyers. Est-ce vrai ou non? Ce n'est certai- 
nement pas la liste d'abonnés à La Liberté, 
et le Patriote qui peut clarifier la situation: 
au 31 mars 1961, le tirage contrôle et certifie 
par l'ABC donnait 4,748 abonnés au Mani-| 
toba (et 2,254 en Saskaitchewani. Les chiffres 
precis du recensement nous diront aussi si 
vraiment nous sommes 250,000 dans tout 
l'Ouest, comme l'ont affirmé certains publi-| 
cistes lors de la fondation de la Féderation | 
canadienne-française de l'Ouest a Saskatoon. 

Il importe aussi de savoir d'où nous ve- 
nons. Combien sont nes dans nos deux pro- 
vinces? Combien sont venus du Québec, de 
France, de Belgique, etc.? Le nombre de nos 
“émigrés” vers l'Est ou ailleurs est-il com- 
pense par l'“‘immigration’’? 

Où sommes-nous enfin? Le premier fait 
qui s'imposera ici semble bien celui d'une 
population de plus en plus urbaine, de moins 
en moins rurale, avec ses fâcheuses conse- 
quences religieuses, linguistiques, familiales. 
Notre diminution en milieu rural a-t-elle 
d'autant amoindri notre influence ‘“politi- 
que” dans les circonscriptions électorales 
(federales et provinciales) et dans nombre de 
municipalites où il n'y a pas si longtemps les 
nôtres jouissaient encore de la balance du 
pouvoir? Combien sommes-nous dans Win- 
nipeg et les municipalités environnantes? 
La ville de St-Boniface, que nous considérons 
toujours comme notre principal centre d'ac- 
tion catholique et française, méritet-elle, 
encore ce titre en réalité? Voilà des ques- 
tions qui méritent des réponses claires. Il 
y va de notre avenir, 

Notre position linguistique s'est-elle amé- 
lioree depuis 1951? Si l'on en croit les don- 
nees statistiques du recensement de 1951, 
où l'on distingue clairement entre Manito-| 
bains d'origine française et Manitobains 
d'expression française, déjà 11,821 des nô-| 
tres ne parlaient plus le français, Les avons- 
nous regagnés à notre cause? Avons-nous | 
enregistre d'autres pertes cruelles? Le 
rayonnement de la langue et de la culture 
françaises en d'autres milieux est-il un fait 
réel ou une vague espérance? 

Avenir scolaire 


Notre situation catholique et scolaire 
est-elle toujours aussi brillante que certains 
aiment le proclamer? Des renseignements 
precis pourront ici guider nos chefs. Spécia- 
lement dans le domaine scolaire. Le Collège 
de St-Boniface, dit-on, a absolument besoin 
d'au moins 250 élèves au cours universitaire. 
Le Collège d'Otterburne cherche lui aussi à 
remplir chaque année ses cadres, et ainsi 
de nos autres institutions et pensionnats. 
Tout ceci ne doit en rien empécher les gran- 
des ecoles de nos Divisions de se remplir 
pour donner des cours meilleurs et plus va- 
ries à la gent étudiante, Quelle est donc en 
toute verite la proportion de notre popula- 
tion scolaire? 

Il est temps aussi qu'on decouvre où nous 
en sommes dans le domaine economique? 
Certains efforts ont eté entrepris ces der- 
niers temps, mais suffisent-ils deja pour 
justifier une saine espérance? Possedons- 
nous les capitaux nécessaires pour entre- 
prendre davantage? Nos hommes d'affaires, 
nos financiers, nos marchands peuvent-ils 
se lancer plus loin et plus haut? Et pouvons- 
nous dire que même dans le domaine pure- | 
ment professionnel ou politique, nous avons 
notre juste part en proportion de notre po- 
pulation active? 

Voila bien des questions, n'est-ce pas? 
Les spécialistes qui auront à étudier les don- 
nées du recensement actuel pourront y ré- 
pondre, à condition que chacun de vous ren- 
seigne avec vérite et exactitude les agents 
recenseurs. Encore une fois, n'ayez crainte 
de dire toute la verite. Il n'y a aucun danger 
d'indiscretion. Mème si vous dites que votre 
propriete vaut tant ou que vous gagnez tel 
salaire annuel ou que votre commerce enre- 
gistre tels gains, personne ne se servira de | 
ces renseignements pour augmenter votre | 
impot sur le revenu. Ces renseignements ne 
serviront qu'à des fins statistiques . ., mais 
ils vous rendront aussi d'éminents services, 
ainsi qu'à vos chefs religieux et nationaux, 


Nous 


que, à la discipline du clergé, 
universités ca- des sén des laïcs et 
12 4,740 concernant les sacrements, 


12 romaines 
antéprépara- les lieux sacrés, les prescriptions 
le culte divin, le 


inaires et 


lésiastiques 


pour leug travail des inze to- évêques et les à résumées sous magistère de l'Eglise, les béné- 
s qui contiennent, classés par | forme de brèves propositions en fices et biens temporels de l'Egli- 

s, les réponses des évêques | latin. Sont ains catalogués 8,972 s« es proces, délits et peines 
ronde entier à la consulla- | voeux différents dont 4,232 ont les missions, l'oecurnénisme et 

tion lancée, il y a deux ans, les! trait à là doctrine, à des ques- les oeuvres charitables et socia 


remarques des 


tions genérales de droit c 


es . « . (ISP) 


np Pre 


no more 


à US he tas soi. À 


Plus de 100,000 travailleurs de plusieurs pays rassemblés sur la Place St-Pierre à Roma 
apprenaient récemment du pape qu'il a préparé une encyclique pour commémorer le 70e anni- 
versaire de Rerum Novarum (Léon XIII, 1891) et le 30e de Guadragesimo Anno (Pie XI, 1931), La 
photo ci-dessus montre le Souverain Pontife au milieu des ouvriers. Une pancarte indique que 
ceux qui se trouvent immediatement derrière lui sont venus de Sienne, Italie, “L'encyclique est 
prete, a dit le Pape, mais notre souci de la faire parvenir à tous les croyants dans le Christ et à | 
toutes les âmes droites répandues dans le monde, à la même heure, dans le texte officiel latin et 
dans les différentes langues parlées, nous conseille de retarder quelque peu la transmission du texte” | 
qui s'articule en quatre tableaux bien distincts: 1) la synthèse des enseignements de Léon XII, 
Pie XI et Pie XII: 2) la‘présentation d'un premier groupe de problemes d'action sociale qui pesent 
encore de tout leur poids depuis 70 ans: 3) l'affirmation des problèmes nouveaux, graves et parfois 
dangereux, de l'époque récente et des temps contemporains; 4) enfin le resserrement des rapports 
sociaux dans la lumiere de l'enseignement de la sainte Eglise, 


Billet du vendredi 


Le docteur Roméo Boucher, 
médecin qui ne craint d'écrire 


{Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


Le docteur Roméo Boucher | sent sa griffe à chaque page. 


possède une réputation qui dé- 
passe, par maints aspects, les 
limites de la médecine. Non 
pas que ses connaissances 
soient quelconques, en ce qui 
regarde celle-ci, mais parce 
qu'il eut toujours des préoc- 
cupations de culture générale 
qui vont en marge et au-delà. 
Il sait écrire et il écrit, avec 
plus de goût, de style et de 
stylistique, de süreté de lan- 
gue, que la majorité de nos 
romanciers, poêtes, essayistes, 
journalistes et autres profes- 
sionnels de la plume, ou de 
la machine à écrire 


Il lit avec avidité les ou- 
vrages qui lui tombent sous 
la main et n'en peuvent di- 


re autant les quatre-cinquiè- 
mes des praticiens ses confré- 
res. Sans négliger pour autant 
ceux qui ont trait à sa profes- 
sion. Il connait plusieurs pays 
d'Europe, où les cabarets de 
nuit lui sont moins familiers 
que les musées, les expositions, 
les palais, les sites évoquant 
l'histoire. Il est un raffiné, a- 
mateur de toiles et de bibelofs 
choisis. Il aussi un gastro 
nome, qui classe parmi les arts 
mineurs |A cuisine soignee 

I] à une curiosité intellec- 
tuelle qui voudrait embrasser 
le monde, qui lui est source de 
joie autant que de souci. Il est 
un viveur, dans le sens le plus 


digne et le moins péjoratif qui 
1 


est 


soit. Sous pl d'un angle, il 
n'est pas sans ressemblances 
avec son confrère le docteur 
Philippe Panneton, lequel fut 


romancier et grand voyageur, 
linguiste, amateur de la cam 
pagne et de la montagne avant 
de mourir à Lisbonne comme 
ambassadeur du Canada au 
Portugal 
CARE 

Le docteur Boucher com- 
mença par exercer sa profes- 
sion, ce qui est normal et lo- 
gique., Mais il s'y prépara avec 
ce besoin de perfection qui le 
caractérise, obtenant en 1923 
son doctorat en médecine à 
l'Université de Paris, après a- 
voir terminé ses études médi- 
les à l'Université de Montréal, 


rois ans plus tôt. Il fut pro- 

fesseur à la Faculté de méde- 
cine de l'Université de Mont- 
réal, et fut longtemps mé- 
.decin en chef de l'Hôpital 
Saint-Luc, dans la métropole 
Comme les hommes qui tra- 


vaillent beaucoup et n'ont le 
temps de rien, il trouva tou- 
jours le moyen d'ajouter à sa 
besogne. C'est ainsi qu'il de- 
vint jou et dirige, à 
travers nombre ocCU- 
pations, l'Information médica- 
le et paramédicale, où l'on 


ises 


Entre catholiques 
et anglicans 
LIVERPOOL Son Exc 
John Carmel Heenan, archevé- 
que cat} ue de L pool a 
offert une réception en l'honne 
du Dr a arche: 
glican 
nement quitter ce poste pour 
assumer !es fonct on d'archevé 
que de C primat 
de l'Eglise anglicane 


éque an- 


el nn va pmrocha 
ju a pro 


et de 


Mgr 


| 


praticiens 


Il ne se contente pas de diri- 
ger, mais il rédige, mettant la 
main à la pâte. On sent qu'il 
est là, même dans la présen- 
tation typographique, où il es- 
saye d'introduire du neuf, de 
l'originalité, du non-banal. Au 
côté d'articles d'ordre médi- 
cal, il donne ,une large place 
aux lettres dans son journal, 
va jusqu'à y faire la critique 
des livres, sous un pseudony- 
me qui ne le cache qu'à moi- 
tié à 

Il publie des livres lui-mé- 
me de temps à autre et vient 
d'en abandonner un à la cu- 
riosité du public, qui serait 
son septième. Le premier date 
déjà de 1933, qui est un Précis 


de médecine. Les autres se 
présentent comme suit: Les 
Opinions de mon médecin 


(1935); Petit livre des régimes 
(1936); Introduction à la meé- 
decine (1938): Le malade qui 
. (1939); Le Cas des chiro- 
(1950). Entre au- 
tres distinctions, le docteur 
Boucher est membre de l'A- 
cadémie canadienne-française 
depuis 1947 
UE A. 

Son dernier-né s'intitule 
Votre Médecin vous parle, (1) 
C'est un ouvrage de vulgari- 
sation, susceptible de rendre 
service à nombre de gens qui, 
ayant peur de certaines véri- 
tés de la part d'un praticien, 
essayent de soigner eux-mé- 


‘mes leurs maux par la lecture 


de dictionnaires médicaux ou 
de maauels, souvent désuets, 
qu'ils ne comprennent qu'à 
moitié, Son ouvrage à lui n'of- 
fre pas de panacées, ni ne pres- 
crit de médicaments qui gué- 
rissent du cancer aussi bien 
que des cors aux pieds 

Il se compose d'articles don 
nés çà et là aux journaux, où 
il décrit avec autant de com- 


pétence que de brio, y ajou- 
tant même de l'esprit — ce 
qui ne gâte rien les mala- 


dies les plus communes, ou les 
plus fréquentes. Il conclut tou- 
jours par ce conseil: dans tel 
cas ou tel autre, la première 
précaution à prendre est de 
consulter votre médecin. Ce 
qui est sagesse et ne nuit pas 
à ses confrères méme les plus 
chatoui!leux. On se renseigne 
à peu de frais, en sa compa- 
gnie. sur maints symptômes 
ou un état pathologique qui 

parfois inquiete 
On se rassure aussi sur des 
ennuis fonctionnels qui peu- 
vent paraitre graves aux hy- 
pertendus, mais ne riment à 
rien, n'étant que passagers, 
Car le corps est une machine, 
et quelle machine ne se détra- 
que pas à un moment, par l'u- 
sure ou le manque de soins 
élémentaires? On corrige, on 
répare, mais sous la surveil- 
lance d'un médecin. Pas au 
hasard ni à peu près. Le doc- 
teur Boucher est Montréalais 
depuis sa naissance, survenue 
le 22 avril 1895. Il fit ses hu 
Séminaire de Jo 


manites au 


liette, pour entrer à l'univer 
sité à l'automne de 1915. On 
sait le reste 


L'ILLETTRE 


Chine et opium 


La Chine communiste a aug- 


!menté le nombre de ses raffine- 


ries d'opium dans les deux pro- 
vinces du Yunnan et du Kouang- 
si, régions de culture du pavot. 
En une seule année, plus de 22 
tonnes d'opium brut et plus de 


8 tonnes d'opium traité ont été 


!d'hydrochlorure de 


expédiées par les agents com-: 


munistes vers les pays étrangers, 
via Macao. La plus grande par- 
tie de cet opium était d'abord 
envoyé clandestinement ei Thaï- 


lande, puis, de là à Hong-Kong 
let Macao d'où il était expédié | 
aux Etats-Unis, au Canada et en | 


Europe. 


Le “China Post", journal en | 
[langue anglaise de Taïpeh, a ré- | 


vélé, suivant une source de ren- 
seignements du continent, 
les exportations d'opium par le 
régime de Pékin vers Hong- 


Un pasteur devant l'évolution 
du laïcat canadien-français 


que | 


Kong et Macao se sont élevées | 


pendant le premier trimestre de 
cette année à $11,000,000. 


Pendant un seul mois, le Ser- 


vice des douanes de Hong-Kong |! 


a récemment intercepté sur les 
bateaux et avions 
Bangkok: 2 quintaux d'opium 
brut, 19 kilos de morphine, 64,- 
500 pilules d'héroine et 5 kilos 
morphine. 


| Malgré l'importance de ces chif- 


fres, les experts de Hong-Kong 


lestiment qu'ils ne représentent 


ique 10 pour cent à peine des| 


narcotiques qui, chaque mois, 
transitent par Hong-Kong. Les 
douanes de Hong-Kong ont éga- 
lement révélé que l'héroine et 


lautres narcotiques cachés dans 
| les 
|pont, sous des plaques d'acier, 


conduits d'évacuation du 
placées dans les planchers de 
salles de machines et même sur 
les corps des morts transportés 
aux Etats-Unis pour y être inhu- 
més avaient été découverts à 
bord des cargos et navires de 
ligne se dirigeant vers'les Etats- 
Unis. 


La police de Tokyo a mis fin 


|aux opérations d'un groupe de 


trafiquants de narcotiques qui, 
depuis dix ans, aurait fait passer 
en fraude au Japon, pour une 
valeur de $276,000,000 environ 
de drogues en provenance de 
Chine continentale. Wong Han- 
shen, un Chinois de 37 ans qui 
a été arrêté pour trafic de stu- 
pédiants, semble être le chef de 
cette bande. Le journal ‘“Asahi”’ 
de Tokvo a accusé les commu- 


nistes d'utiliser les bénéfices des | 


ventes de narcotiques au finan- 


| cement de leurs activités subver- 


sives au Japon. Un porte-parole 


de la police de Tokyo a déclaré: | 


venant de! 


“Il ne fait aucun doute que tous | 


les narcotiques par 
cette bande provenaient de la 
Chine communiste”, (ISP) 


transportes 


Celui qui croit pouvoir se pas- 
ser de tout le monde se trompe 
fort, mais relui qui croit qu'on 
ne peut se passer de lui se trom- 
pe encore davantage 


Le ROCHEFOUCAULD 


“Les préoccupations d'un 
pasteur devant l'évolution ac- 
tuelle du laïcat canadien-fran- 


çais'”, tel fut le thème de la 
remarquable allocution pro- 
noncée à: Montréal le 21 mai 


par Son Em. le cardinal Paul- 
Emile Léger, lors de la 2e ren- 
contre nationale des comités 
diocésains d'Action catholique 
Le cardinal à alors analyse 
cette évolution sur les plans 
religieux, éducationnel, social 
civique et politique, indiquant 
les responsabilités du laicat 
catholique sur chacun de ces 
plans 

A plusieurs reprises, le pre- 
lat a alors rappelé que les 
laics sont aussi l'Eglise et que 
les évêques ne doivent pas 
rester seuls à porter leur far- 
deau, mais que toute la com- 
munauté ecclésiale doit par- 
tager leurs préoccupations 
“Ce n'est pas simplement aux 
évêques à s'occuper de l'Egli- 


.se, mais à chaque chrétien en 


particulier, a-t-il dit Chacun 
doit prendre sa place et assu- 
mer son rôle dans le corps 
mystique du Christ dont la 
croissance est l'oeuvre de 
tous”. Il déclara aussi que sa 
préoccupation de pasteur, 
“C'est de voir s'établir une 
union toujours plus étroite en 
tre les laïcs et la hiérarchie, 
et un dialogue $uivi et con- 
fiant entre clercs et laïcs”, 


Sur le plan religieux 


Analysant le milieu cana- 
dien-français sur le plan reli- 
gieux, le cardinal a affirmé 
que la pratique des masses ou- 
vrières est en baisse et que, 
d'autre part, dans les milieux 
intellectuels et professionnels 
on critique assez sévèrement 
le clergé et le conformisme de 
certains croyants 

“De toute façon 
jouté, le contact risque de 
manquer pour longtemps si 
un laïcat profondément chré- 
tien et conscient de ses res- 
ponsabilités ne vient pas à 
faire le pont, donner son appui 
au prêtre et ronvaincre le peu- 
ple tout entier qu'il y est lui 
aussi l'Eglise et qu'il a son 
rôle à y jouer.” 

‘Au plan spécifiquement re- 
ligieux, d'affirmer le cardi- 
nal, c'est surtout dans la vie 
liturgique des paroisses que 
votre collaboration est de plus 
nécessaire, Dans notre diocé- 
se, nous avons publié un Di- 
rectoire de la Messe et un Li- 
vret des Fidèles qui doivent 
être le point de départ et les 
instruments d'un grand renou- 
veau liturgique. Pour que ces 
deux livres, qui ont coûté tant 
d'efforts et de labeur, ne res- 
tent pas lettre morte et se tra- 
duisent vraiment dans l'acti- 
vité et la vie concrète de la 
communauté, la collaboration 
de tous dans l'Eglise, clercs et 
laïcs, est absolument indispen- 
sable.” 

Précisant ensuite qu'il a fait 
“à tous les prêtres du diocèse, 
clercs et religieux, une obli- 
gation stricte d'observer les 
prescriptions du Directoire”, 
le prélat a déclaré que ‘le re- 
nouveau liturgique ne peut 
pas se faire sans la participa- 
tion des fidèles” et que ‘cette 
participation elle-même ne 
naîtra que dans la perception 
plus grande du mystère chré- 
tien et des vraies dimensions 
de la prière communautaire”, 

Domaine de l'éducation 

Passant ensuite à l'éduca- 
tion, le cardinal a noté que les 
circonstances historiques ont 
amené le clergé à prendre en 
main la presque totalité de 
l'enseignement catholique et 
que c'est grâce à lui que notre 
héritage culturel français est 
parvenu jusqu'à nous. 

‘Mais dans certains milieux, 
a dit le cardinal, le cours nor- 
mal de l'évolution exige que 
désormais les laïcs prennent 
une part plus active à l'ensei- 
gnement. Si des laïcs profon- 
dément chrétiens et conscients 
de leurs responsabilités ne 
sont pas là pour remplir les 
tâthes nouvelles, un durcis- 
sement des positions va se pro- 
duire entre clercs et laïcs, cha- 
cun ayant un peu plus raison 
qu'avant de dire que l'autre 
manque à son devoir." 

A partir de certaines initia- 
tives qu'il a lui-même prises, 
comme la transformation du 
collège St-Paul (Montréal) en 


a-t-il a- 


institution dirigée par des 
laïcs et la nomination d'un 
vice-recteur laic à l'universi 


té, le cardinal Léger en a pro- 
fité pour approfondir la no- 
tion d'enseignement confes- 
sionnel 
Enseignement confessionnel 
“Un enseignement donné 
par des prêtres à l'intérieur 
d'une institution ecclésiasti- 
que est évidemment confes- 
sionnel. La présence de l'Eglise 
y est assurée, au niveau des 
structures et des hommes, mé- 
me si, compte tenu de ceux- 
ci, elle peut ne pas y être par- 
faite, C'est un régime que les 
circonstances historiques ont 
longtemps imposé chez nous, 


surtout au niveau du "secon- 
daire 
“Avec les années, à cause 


de l'accroissement démogra- 
phique, à cause du nombre 
toujours plus grand de ceux 
qui voulaient accéder à l'en- 
seignement secondaire et de la 
diminution des vocations sa- 
cerdotales, plusieurs institu- 
tions ecclésiastiques ont fait 
appel à la collaboration des 
laïcs. C'est le cas d'une très 
grande proportion de nos col- 
lèges classiqués actuels. Les 
laïcs y assurent, au niveau des 
hommes, une nouvelle forme 
de présence de l'Eglise, puis 
qu'ils sont eux aussi l'Eglise 
Au niveau des structures, ce- 
pendant, rien de changé et les 
laïcs travaillent en collabora- 
tion avec les clercs, dans des 
cadres ecclésiastiques 
“L'innovation du college St 
Paul veut pousser plus loin la 
logique de cette évolution nor- 
male et montrer que même un 
collège dirigé par des laïcs, 
sans cadres ecclésiastiques 
peut restér pleinement confes- 


sionnel, tant au niveau des 
structures qu'au niveau des 
hommes. Cette innovation veut 
être une ‘leçon de choses’ pour 
mieux faire comprendre les 
vraies dimensions de l'Eglise 
qui n'est pas composée seule- 
ment de clercs, mais aussi de 
laics. Enseignement confes 
sionnel et enseignement par 
des laics ne sont pas des réa- 
lités qui s'oppoænt: loin de 
là! 

Le cardinal à poursuivi que, 
dans les années à venir, les 
laics devront prendre con- 
science de leurs responsabili- 
tés et apprendre qu'ils ont un 
mot à dire en matière d'édu- 
cation, même confessionnelle, 

“Il s'agit donc, en somme, 
a-t-il dit, d'une intégration des 
laïcs dans tous les secteurs de 
l'enseignement, pour le plus 
grand bien de l'Eglise dont 
ils sont les membres vivants 
Pour que cette intégration se 
fasse sans heurts et dans la 
paix, clercs et laïcs auront à 
déployer une très grande ver- 
Re 

Plan social 

“Au plan social, a expliqué 
le cardinal, le milieu cana- 
dien-français est entré en con 
tact plus que jamais avec le 
monde pluraliste ou non-con- 
fessionnel qui l'entoure et il 
a senti le besoin de s'y adap- 
ter, 1l serait vain de vouloir 
vivre chez nous dans un 
Moyen-Age illusoire où les 
structures seraient parfois el- 
les-mêres plus chrétiennes 
encore que les hommes. Au 
Canada français d'aujourd'hui, 
le chrétien doit très souvent 
témoigner de sa foi dans des 
cadres qui n'ont aucune réfé- 
rence à la religion. Si notre 
laïcat n'est pas assez chrétien 
et vigoureux pour aller porter 
l'Eglise là où il est seul à pou- 
voir entrer et vivre, c'est le 
Christ lui-même qui s'en trou- 
vera diminué chez nous.” 

Le cardinal a souligné que 
les laics engagés au plan eco 
nomico-social doivent avoir 
une connaissance approfondie 
de la doctrine sociale de l'E- 
glise, ‘Pour cela, a-t-il dit, 
s'imposent non seulement la 
lecture et la compréhension 
des grandes encycliques, mais 
aussi l'adaptation de ces prin- 
cipes au contexte social cana- 
dien-français."” 

“Les laics doivent cepen 
dant comprendre, a fait re- 
marquer Je prélat, que c'est 
moins par leurs paroles et 
leurs discours que par leur vie 
et leurs actes qu'ils peuvent 
rendre un témoignage authen- 
tique, au sein de la société” 
Il a précisé que c'est d'abord 
leur compétence profession 
nelle qui leur permettra de 
se faire accepter. 


Le cardinal Léger a signalé 
que l'Action catholique ‘de 
vrait veiller à former ce laï- 
cat compétent, prudent, aduls« 
te et conscient de ses respon- 
sabilités dont nous avons tel- 
lement besoin dans d'innom- 
brables secteurs de la vie ou- 
vrière et sociale”, 

Rôle primordial de l'Etat 

“Au plan civique et politi- 
que, a déclaré Je cardinal, le 
milieu canadien-françäis prend 
de plus en plus conscience du 
rôle souvent primordial de 
l'Etat dans la vie de la nation. 
Il essaie surtout de distinguer 
plus soigneusement Eglise et 
Etat, exprimant leurs rapports 
mutuels en termes moins d'u- 
nion que de collaboration. Si 
des laïcs profondément chré- 
tiens et conscients de leurs 
responsabilités ne deviennent 
les hommes politiques et les 
chefs d'Etat de demain, cette 
collaboration deviendra im- 
possible, et c'est le message 
évangélique lui-même qui au- 
ra subi chez nous un déplora- 
ble recul.” 

Le prélat a signalé que s'il 
doit y avoir une coopération 
amicale entre l'Eglise et l'E. 
tat, c'est grâce à un laïcat res- 
ponsable que se fera le travail, 


“Trop peu de catholiques 
convaincus, a dit le cardinal, 
ont su prendre leur place 
dans la société, tandis que 
certains autres, qui s'étaient 
engagés dans l'action, n'a- 


valent pas la formation néces- 
saire pour remplir intégrale- 
ment leur rôle.” 

“Vous le voyez donc, d'af- 
firmer le cardinal: tant sur le 
plan spécifiquement religieux 
que sur les plans éducation- 
nel, social et politique, la pré- 
occupation du Pasteur devant 
l'évolution actuelle du milieu 
canadien - français, c'est de 
trouver les laïcs conscients de 
leur pleine appartenance à l'E 
glise et prêts à s'engager dans 
les responsabilités et l'action 
qui leur reviennent, Et si no- 
tre milieu ne les trouve pas, 
il Jui faudra les former en as- 
surant la croissance spirituelle 
de véritables chefs qui auront 
pris leur dimension spirituel- 
le et professionnelle jusqu'à 
l'âge d'hommes adultes. Ces 
laïcs s'offriront spontanément 
à la collaboration, car ils au- 
ront compris leurs responsa- 
bilités dans l'Eglise, ils seront 
prêts à accomplir leur mis- 
sion en se servant des moyens 
mis à leur disposition par l'E- 
glise et par leurs expérien- 


La nouvelle édition 


du bréviaire romain 


ROME Le premier exem- 
plaire en un volume de la nou- 
velle édition du bréviaire ro 
main, imprimé à la Typographie 
vaticane, a été présenté au Pape 
Ce sont les prêtres de la mission 
qui, sous la direction de la Con- 
grégation des rites, ont élaboré 
ce texte qui est conforme au 
“Motu proprio’ du 25 juillet 
1980 et aux précisions de la con 
grégalion des rites en découlant 
La récitation du bréviaire est 


facilitée dans ce texte grâce à 
des caractères très clairs et à 
certaines dispositions d'ordre 


| pratique 


te 
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ENTREPRENEUR | ce petits pa roule 
Constructeur et Remoneur | La sirée À 
Armoires de cursine [Mme G M 
Salles d'omusements | de 
| : L 

Téléphong: CEder 3-3510 | Monnin, Leti 
Élegontes choussures À one HONS RTS AUSESS M. Sea- 
pour dames, hommes et entonts ||” qui y remplaçait le premier 
MAGASIN DE CHAUSSURES | de la province, M. Rob- 
Réparations de chaussures |} lin; Son Honneur le Juge et Mme 

otions de choussur lus . — P = 
iIMONNIN, 0€ 5l-BONIACE >. Fr, 1€ 
IH PP. GUAY || Maire Guay et Mme Guay, de St- 
Ror . , e Docteur et Mr 

196, ave Provencher, 5t-Bonitece || | rondol: le R P. Roméc 
Téléphone: CEder 3 1119 y er vye D or 
|| Bédard, rédacteur adjoint à La 


M 


Tél.: (Rés) Globe 2-2016 | 


J.-H. Piche 


Le Dr et Mme Trudel, M. et Mme 
Peintre-decorateur 
112, Crowtord NE; 
Norwood, Man | PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 


BRUNET 


rue Bertrand St-Bonitace 


Toutes réparations d'autos et | 
de tondeuses de gozon 
Mise au point, huile. graisse soudure 


S'adremver 4 


ASSELIN MOTORS SERVICE 


405 
Tél.: CHapel 7-1864 


«21. rue Youville —- CHapel 71-5051 
Résidences: (Fred) CHapel 1-6613 2 8° , $ B if 
ee En re tin || Pâtisserie St-Boniface 


Cathédrale ot Langevin 
St-Bonilace, Man 


Téléphone: CEder 3-5771 


Pôtisserie, Pains, Gôteoux 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL EMOND 
ROOFING & SIDING 


53. rue Hill Norwood 
Pose ce toiture d'asphaite | 
de revêtement, de toiture neuve LU" 0 D'ART 
et de bardeaux de tous genres JEANNE"S 
Tél: CEdar 3-1081 | | 


Beauty Parlor 


196 
Téléphone 


avenue Frovencher 
CEdar 13-3030 


Delannoy's Electric 


436, rue Louis Riel, $t-Bonitace 
Téléphone: CEdar 3-5258 


Installation et réparation 


Brochage pour industries 
magasins et maisons 


Nouvelle permanente 
à lo crème 55.75 et plus 


| 


NELSON’'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion - CEdor 3-3724 


Téléphone: CEdor 3-6102 Service de ventes et de réparations 
Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches | 
Marion Beauty Nook || "7 "7" rare 
ÿ Patins aiguisés et répares | 


Votre cottteur francais 
vous offre tous les soins de beauté 


256 
Corinne DUFAULT 


rue Marion, Norwood, Man + 
Park Confectionery 


412, avenue Taché 
Téléphone: CHapel 7-3891 


propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers | Fruits frais 


Fleurs 


Bite | Nombreux amis présents 
jau thé du Cercle Molière 
| 


Gilles Guyot ainsi que M. et Mme! 
Robert Trudel | 
Un peu avant la clôture de cet-| 
petite soirée intime, M. le Dr! 
del, un des premiers prési- 


a scèni, fut appelé à tirer les 
noms gagnants et gagnantes!| 
d'i terie organisée par Mme 
La Flèche. Les gagnants furent! 
Ginette Bélair qui hérita deux | 
jolis coussins, Annette Painchaud 
qui empsrta chez elle une poupée 


des 


ne 
A' 


de table jo nt habillée et Jean 
Bélair, gagnant de “La Boîte à 
Surprises” qui s'en fut porteur 


d'uné demi-douzaine de boîtes de| 
rop d'érable du Québec | 
Le Cercle Molière remercia 
toutes les personnes qui ont aidé 
à la préparation de ce Thé annuel, | 
uhaite retrouver ses rt 
breux amis encore l'an prochain. | 
d'activités du Cercle! 

a été clôturée, le surlendemain du 
la présentation à St- 
de “Chambre à Louer”. 
Malgré la fatigue du voyage et 
des préparatifs, tous les membres 
de la troupe so nus enchan- 
tés de leur passage à St-Lazare. 


L'accueil qui leur a été ménagé!| 


L'année 


était des plus chaleureux, ce qui! 
a eu pour effet de retarder nos! 
amis à St-Lazare jusqu'aux 


petites heures de la nuit 


| 
| 


(ironique 


de CKSH 


| dessus en compagnie de son épouse, Else, et de leur fils, Lucien, 


a PS 


À compter du 5 juin prochain, ! mai; Mile Brigitte Poetscher, jeune Autrichienne de Linz et gou- 

“Les Visages de l'Amour’ | vernante, les accompagnaïit. — Née à Vienne, Mme Giordani est |B. Carrière et R. W. Lawrence; 
présentera la vie de la première | docteur en philosophie et elle était conservatrice adjointe du musée 
femme médecin »u monde, racon- | historique de sa ville natale. C'est elle qui organisa la première 
té par Charlotte Savary. Née en !exposition d'art au musée de Linz, capitale de la Haute-Autriche, 
182! en Angleterre, ELIZABETH | où M. Giordani occupait le poste de consul de France avant de venir 
BLACKWELL émigra aux Etats-|au Manitoba. Elle a publié déja certaines de ses oeuvres, dont une 
[Unis avec sa famille et, éveillée | étude sur le développement du système décoratif des églises byzan- 


a seri® 


LA" CIBERTE ET 


M. Damien Giordani, consul 


LE PATRIOTE 


“ 
St-Eugène 
Dames Auxiliaires 

Le groupe des Dames Auxiliai- 
res de la paroisse de St-Eugène 
ne cesse jamais de se dévouer 
Ces dames ont à coeur de faire 
tout ce qui leur est possible pour 
faire vivre leur paroisse et leur 
école paroissiale. Elles connais- 
sent les problèmes et les dif- 
ficultés, aussi elles ne sont ja- 
mais surprises {orsqu'on ‘leur 
demande d'organiser quoi que 
ice soit qui aidera 

Les dames de St-Eugène ont 
| tenu leur bazar annuel, ainsi que 
[le thé, les samedi et dimanche 
[13 et 14 mai 

Le bazar dura toute la jour- 
|née du samedi et il se continua 
en partie au cours de l'après- 
midi et de la soirée du dimanche 
durant le thé paroissial. 

Mmes Henri Perron et Paul 
Couture étaient en charge de la 
réception des invités pour servir 
le thé. 

Mme Gordon Perry 


était la 


de Mme William Coindet comme 
| vice-présidente du groupe des 
[rte 


Parmi ceux qui versèrent le 
Brennan, de St-Vital, ainsi que 
M. Henri Perron et plusieurs au- 
tres 

Aux différents comités il y 
lavait en charge: Mlle Basilia 
| McDonald et Mme Joseph Desor- 
cy pour la table du thé, Mme 
{Louis Teillet, trésorière, Mme 
{Jean Cinq-Mars, publicité, Mme 
|J.-O. Milette, secrétaire. Les da- 
mes et demoiselles suivantes a- 
| vaient pris la responsabilité des 
différents comptoirs: plantes, 


jé LE 
POUPEE Se... 


de France, est photographié ci- 


[âgé de 5 ans, sur le pont du navire ‘“Homeric” à Montréal, Grace 
a une autorisation du chef des douanes, M. le consul put monter 
a bord et prendre le déjeuner avec son épouse, le 24 mai dernier. 


{Mme Raymond Gauthier; ta- 


charge du service des tables du 


Toute la famille arrivait en gare 


thé, Mme Marcel Riel; gâteaux, 
tartes, pain, etc., Mmes KR. Craig, 


a Winnipeg le vendredi soir 26 


divers, Mme Alex. Racette: bon- 
bons, Miles Rolande Carrière et 
Patricia Craig; cuisine, Mme E.- 
soufflé, 


| Lambert; mais 


{ler 


| présidente et elle était assistée | 


| thé, il y avait M. le maire Fred | 


St-Boniface, le 2 juin 1961 


L'Acies de la Curia 


Notre-Dame 


La Légion de Marie progresse 
sans cesse. Ceci fut prouvé, d'a- 
bord, par l'assistance nombreuse 
à l'Acies qui eut lieu à la Mai- 
son-Chapelle des Soeurs Obla- 
tes, le dimanche 28 mai, à 8 h. 
30 p.m. Environ 225 membres, 
actifs et auxiliaires, rendi- 
rent à la chapelle, où débuta la 
cérémonie. La Curia anglaise de 
Holy Cross fut bien représentée. 
Des membres auxiliaires de pa- 
roisses environnantes, telles que 
La Broquerie, St-Malo, Ste-Aga- 
the, etc., nous encouragèrent par 
appui en y assistant, eux 


se 


aussi. . 
La cérémonie s'ouvrit par un 
caatique en hommage à la sainte 


Vierge, suivi des prières d'ou- 
Es | 


verture et du chapelet. M. l’abbé 


David Roy, curé de 


nous encouragea pleinement en 


présentant le sermon ie circons- 
tance. Il nous a bien convaincu 
que c'est en étant des porteurs 
de Dieu que nous pourrons le 
faire connaître à d'autres. Et 
quoi de mieux que la Légion de 
Marie pour travailler 


en travaillant pour Marie, la 
grande porteuse de Dieu, que 
nous parviendrons à faire con- 
naître le Christ. Qui peut mieux 


{connaître un fils, sinon une mè- 


re! Comment . désirerons-nous 
posséder Dieu, et encore plus, le 
faire connaître à d'autres, si nous 
ne le connaissons pas nous-mê- 
mes? 

Il était impressionnant de voir 
les membres actifs des deux Cu- 


St-Malo, | 


à notre] 
sanctification personnelle! C'est | 


des Prairies 


Rechercher les gens de bonnes 
moeurs, qui n'appartiennent à 
aucun mouvement, comme fi 
turs légionnaires: il faut alle 
de l'avant, casser la glace en 
causant amicalement avec la pet 
sonne que nous visitons et la 
convaincre que lä Légion de Ma 
rie est l'oeuvre apostolique par 
excellence, par laquelle plusieurs 
âmes reviennent à Dieu et d’at 
tres se perfectionnent 

Nous avions le bonheur d'a 
voir parmi nous notre dévoue 
curé, M. l'abbé M. Deniset-Ber 
nier, qui nous donna le rapport 
| du progrès accompli par la Le 
gion depuis l'Acies de l'an der 
nier. La Curia française a obte 
| nu une augmentation de 23 mem 


Ibres actifs, ce qui lui permit 
d'ériger deux nouveaux praesi 
dia: un de dames et l'autre 


dthommes, sans compter un subs 
| tantiel travail accompli par les 
| divers praesidia. Bonne chance 
[à la paroisse de La Broquerie 
|qui fondera, sous peu, un praesi 
dium! 

Revenons à nos ‘amis de la 
Curia anglaise, qui procédèrent 


à leurs conférences individuel- 
les, données par MM. M. Kram 
mermayer, qui leur parla sut 


la dévotion à Marie dans la Lé 
gion de Marie, et K. MacMillan 
sur des visites légionnaires les 
plus frappantes 

Ils eurent, eux aussi, le rap 
port du progrès accompli depuis 
l'Acies de 1960, donné par M 
l'abbé Bernard Bélanger. Des 
| succès éminents couronnent : la 


er: |riae s'avanc è rers|Curia anglaise de Holy Cross 
\ j Milette: |riae s’avancer deux à deux vers ë glais ) ss 
bliers, Mme Alex. Milette: en | la statue de la sainte Vierge pour | Le nombre des membres doubla 


{renouveler leur promesse de fi- 


| 


A. Laporte; pêche, Mile Marlene | 


Miles | à ) ; 
| Sheila Perry et Lorraine Lafre-|MOnIe à la chapelle. 


aux misères des autres, décida de |tines (à la suite d’un voyage à Constantinople), un travail sur les|nière; bingo, les membres du 


{fera le 12 juin prochain, Tous les; 


Î { 
sont 


Confiseries magozin 

288, rue Tache EU 1 rires 
Téléphone: CEdar 3-5610 

SERVICE DE DEUX HEURES 


— Nettoyage — 
Service de chemises 


Plaques commémoratives en bronze 


installées dans tous les cimetières 
par 


MEMORIALS LIN 
BHONZE LTD. 
200, rue Osborne Nord 
Winnipeg 1, Manitoba 


0 


Acheteurs d'automobiles 


Notre service d'Assurances et de Fi- 
nances à taux modiques vous aidera 
à faire une meilleure transaction 


Avant d'acheter, consultez-nous, 


AGENCE 
Georges-J. Forest 
250, rue Marion 


CHapel 7-1323 || 


La Pharmacie Enfield 


(Leo-D, Soenen, pharmacien) 

| Ordonnances, Vitamines 

| Médicaments, Accessoires pour 

| bébés, Articles de toilette 
LIVRAISON GRATUITE 

188, ave Taché angle Ch, Ste-Marlie 


Téléphone: CHapel 7-7220 


POUR VOS FOURRURES 


voyez toujours 


MECKLING FURS | 


146, avenue Provencher 


St-Bonifare 
Téléphone: CHopel 7-8182 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous générateurs, ré- 
gulateurs de voltage, démarreurs 
varburateurs, pompes à carburants 


Pâtisserie PELLAND es révision complète 


et entretien 
D PELLAND | 
Angie Marion et Des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


Pourvoyeurs: mariages, diners 


et banquets 


ie-glace, pour 


prop 
161, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 


chez 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 


541, rue Des Meurons, St-Bonitace 


Plomberie Installation d'appareils 
de chauffage à eau chaude, 
vapeur où gaz 


l 
| 
| 
| 
? 
| 
! 
| 


Examen de 


MITCHELL COPP LTD 


la vue 


Réparations de tou aer 
Portage et Margrave ù ve pa RES _ À 
e eyron ape) :- 
Téléphone: WHitehall 2-5108 Roger Fourneaux. CEdar 3-1367 


Ouvert tous les jours de 9 h. à 6 h 


F Poils disgracienx 
Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 


enlorés du risage 
et des extrémites 


Peinture, qu lerte et Enieves sûrement et de taçon per- 
scce res électrioue iltation gratuite 
TR e ” Etabli en 1936 DERMIC INSTI- || 

ARTHUR TOUGAS propriétaire TUTE 203 Norlvn Medical Blg, 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2 


Téléphone: CHapel 7-1047 


Téléphone. WhHitehall 2-4110 l 


Keat's Television 


& Radio Service TAC h Ë 


5 || Auto and Body Works 
= 317 


rue Tache. Norwood, Man 


Téléphone: CHapel 7-7145 


générales 


jour t 


a 1 


accessoires 


143 
Téléphonc: CHapel 7-9964 


rue Marion Norwood 
Reparatior 


ervice qui plait 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFHENIEHE 
Sheet Metal Ltd. 


L 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L BOISSONNEAULT prop 
206, rue Goulet Norwood 


ne de tils C tion de l'air 


Entreprise 


Réparetior 


CHapel 7-1694 


97, rue Knudson 
Telephone Boîte postale 1. Norwood Man 


Louis-Philippe Corbeil 
ENTREPRENEUR 


construct 


. 
genres 


ee 


n — Réparations de tous 


Téléphone: CEdor 3-5527 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2=-24151 
DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


voux a 


443, rue Jeanne d'Are 


" 


iquêtes, les remerciements, les de- | 


|se à CKSB tous les lundis soirs, | 


| l'hôpital 
|mai, à l’âge de 80 ans. 


|Pitre fut chanté en l'église de 


malgré les nombreuses objections | la demande même des Italiens) sur la peinture au-dessus de l'autel | etc. 


merveilleuse vécut jusqu'à 


lqu'elle rencontra. Cette femme |de l'église St-Marc à Roveretto, etc, Son dernier livre, actuellement | à 
qu'à 90 |Sous impression, porte sur le développement de la lithographie en |et la paroisse est bien contente |donna une causerie 
[ans, après avoir pratiqué méde-|Haute-Autriche. Elle a aussi écrit de nombreux articles pour les 


d'autres femmes médecins, dont | 
la première noire. | 

Jacqueline Gauthier incarnera | 
l'héroïne alors qu'elle était en-| 
fant, et Yvette Brind'Amour pré-| 
tera son talent à Elizabeth Black- | 
well devenue femme | 

La série “Les Visages de l'A-| 
mour’ passe en ondes à CKSB| 
tous les jours, du lundi au ven-| 


Psychologie de la 


Ce cours est une nouveauté 
dans la série offerte en juillet- 


dredi inclusivement, à 11 h, 15|40ût au Collège de St-Boniface. | 
l'aim. {11 ne donne pas ‘de crédits uni- | 
| , . . | versitaires et ne perfectionnerait 

Le tir age du grand concours | qu indirectement les méthodes 
Îfinal du “Club des Jeunes” | d'enseignement religieux et pro- 


se » 6 

| fane. Il est réellement une ré- 
ponse à de multiples problèmes 
de l'individu plongé dans les 
noms et adresses aussitôt que pos- nn Re À ETC Sec dat et 
ible pour ce grand concours, Les | ijjets traités Ve À a iste des 
deux premiers prix seront des| 5 élatrice: er HE est 
montres: une pour garçon et l’au- | pere me EEE RE 
tre pour fillette, En plus des let- bre DRE en nous; L'an 
tres que nous recevrons la se-| AN € et 6er Port 
ques prochaine pour ce concours, modernes à l'angiété: de te 
il y a aussi dans le grand panier js : M vtt el vb 
toutes les lettres reçues depuis le rare er gi DR 
20 décembre dernier pour les! vs PONS VRMIORE 


concours de toutes sortes, les re- | tion affective et ses dangers. | 


neveux et nièces de tante Marie 
donc priés d'envoyer leurs! 


|vité à suivre ces cours-conféren- | 
ces qui se donneront à 8 h. 30 
, { j du soir les 18, 19, 20, 24 et 25 
Pers Éd pe programme | juillet à la salle académique du 
Analyses Musicales , la pianiste | Collège. s 
Diana Mclntosh jouera un pré- Sms à in vs As 
lude et une fugue de Bach-Liszt,| F G 
et la Sarabande No 1 de Jean Sé-| ort \ arry 

Thé de recrutement et 

de l'oeuvre des bourses 


bastien Bach. Ce progranime pas- 

Les Dames de Ste-Anne invi- 
T | tent my Su nouvellement ar- | 
|rivées dans la paroisse, ainsi que 

ranscona | celles qui ë F 
Mme Marié Pitre, de 407, ave- | Membre de la Ligue Féminine 
nue Melrose-Est, est décédée à | Catholique, à se rendre au thé 
Victoria le lundi 29 de recrutement qui aura lieu le 
{dimanche 4 juin prochain à la 
salle paroissiale, de 2 h. à 5 h. 
p.m. Les argents perçus à ce thé 
l'Assomption le mercredi 31|serviront à l'oeuvre des bour- 
mai. M. l'abbé H. Perron, curé,|s€s annuelles offertes aux fi- 
officiait. L'inhumation eut lieu | nissants méritants. Tout le mon- 
au cimetière paroissial, ide est invité à donner un coup | 


mandes de membres, etc. 


* . * 


à 8 h. 30. 


Le service funèbre de Mme 


| Déces | 
M. Louis Martel, de 1234, 
avenue Rosemont, Fort Garry, 
est décédé à l'hôpital général de 
St-Boniface le lundi 29 mai, à 
l'âge de 94 ans. 
.Le défunt laisse dans le deuil 
cinq fils, Alfred, de Vancouver, | 
C.-B., Philippe, Adélard, Régi- 
nald et William, tous quatre de 
Fort Garry; six filles, Mmes P. 
W. Phenix, P., McMicking, de 
Toronto, Mile A. Martel, Mmes 
{R. Maitland, B. Proulx et J. 
|Swan, toutes quatre de Winni- 
| peg; 17 petits-enfants et 15 ar- 
riére-petits-enfants 
| M. Martel est né à Fort Garry 
et pendant 60 ans il y fut culti- 
vateur jusqu'à sa retraite en 
| Les funérailles eurent lieu le 
mercredi 31 mai en l'église St- 
| Vital de Fort Garry. L'inhuma- 
| tion se fit dans le lot familial du 
{cimetière de St-Boniface, Le sa- 
lon funéraire P. Coutu avait 
charge des arrangements funè- 


M. Gérald Bourrier, fils de M, 
et Mme Fred Bourrier, d'Alta- bres 
mont, Man., vient de recevoir | 
son baccalauréat ès Sciences a- | 
gricoles à l'Université de Mani- | 
toba. Il était président du Club : | 
Newman au Collège St-Paul, Il CAFE RENDEZ - VOUS 
est responsable du département 

150, ave Provencher, St-Boniface 
Cuisine canadienne-française 


des Services extérieurs de la! 
compagnie United Grain Gro-! 
wers. M. Bourrier fit ses études | Repas complets à prix populaires 


au Collège St-Joseph d'Otterbur-|| Ouvert de Th. am. à 8 h. p.m 
e » à Samedi jusqu'à 3 h. p.m 
ne de la 8e à la 12e année inclu- || Dimanche de 11 h. am. à 7 h. pm, 


siement, 


Lunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Potite note 


Accident fatal 


Victimes d'un accident surve- | Chambre 20M4 
À reperroute a y accident SurVe- || 44, Canadian Bank of Commerce 

nu le samedi 27 mai à Brandon Angle Taché et Marion 
furent M. Aurel Fillion, 34 ans St-Boniface, Manitoba 

i St oc} À p 
de Steep Rock, Man. et M Téléphone: WHitehall 3-6421 
Gilles Côté, 32 ans, de Trois-Ri- 

. a. | 
vières, Qué. Les deux répara- 
teurs de nylônes de télévision 

. « ‘ 
étaient à installer une an St. Boniface 

terne sur la tour de CKX, de . 
425 pieds de hauteur, sont morts | Messenger Service 
oitement IOCAQUA ce ue-cl se Nous transportons les bagages 
eroula. Un outillage lourd tom- tels que: malles, valises, meubles 
ba sur les fils métalliques qu SERVICE RAPIDE 
servaient de support au pylône Appelez toujours CHapel 7-1285 
et causa ce malheureux accident 134. rue Aubert. St-Boniface 

Sincères rondoléances aux fa J.-J, Robitaille, pror 


mille éprouvées | 


Cours d'été du Collège 


de St-Boniface: 
personnalité 


P. Jean-Marie Raymond, SJ. 
ancien professeur de Versifica- 
tion (1937-40) au Collège de St- 
Boniface, actuellement profes- 
seur de psychologie expérimen- 
tale au Scolasticat des Pères Jé- 
suites à Montréal. Le Père Ray- 
mond fut également professeur 
de psychologie à l'Université La- 
val et a donné des cours fort 
appréciés du clergé ces derniers 


Icine et chirurgie et avoir formé |journaux et postes de radio autrichiens. (Photo Home Lines) 


|étés. Les directeurs spirituels, les 
linstituteurs, les gardes-malades | 
let les auxiliaires sociaux trou- 


veront grand profit à suivre les 
cours de psychologie de la per- 
sonnalité. 


PDecès 


Le public en général est in- | sm 


désirent devenir|à 


de main aux dames, | # 


M. R.-J. BETTEX 


A l'hôpital général de Winni- 
peg, le samedi 27 mai, est décé- 
dé M. Robert-Jules Bettex, au- 
trefois domicilié à 447, rue Eu- 
génie, Norwood. 

M. Bettex est né le ler fé- 
vrier 1878 à Yverdon, canton de 
Vaud, Suisse, et demeurait au 
Manitoba depuis 1926. Il fut li- 
notypiste à l’Imprimerie de ‘La 
Liberté” de 1926 à 1944 et à l'a- 
telier de 
Ltd après la fermeture de Ja 
succursale de St-Boniface, Il é- 
tait surtout responsable de la 
composition des travaux fran- 
çais, tout spécialement de 
“L'Ami du Foyer”, du ‘‘Bulle- 


tin”, de la ‘Ligue des Institu- 
trices'”’, des ‘“Cloches de St-Bo- 
niface’”’, etc. 


Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Marie-Rose Ra- 


cine; trois filles, Lucille (Mme 
S. Johannesson), Gabrielle 
(Mme J. Randall) et Nelly 
(Mme H. Harris), toutes de 
Winnipeg; deux fils, Willie, de 
Seattle, et Charles, de Winni- 
pég: dix petits-enfants et six 


arrière-petits-enfants, 


Ile-de-Chènes 


Deces 
Mme Victoria Petit, âgée de 
86 ans, est décédée à sa demeu- 
re le mercredi 24 mai, La dé- 
pouille mortelle y fut exposée 
7 h. p.m. vendredi jusqu'à 
l'heure du service funèbre qui 
fut chanté le samedi 27 mai en 
l'église d'Ile-de-Chênes, L'inhu- 
mation eut lieu dans le cime- 
tière paroissial, Mme Petit était 

Dame de Ste-Anne 
La défunte laisse dans le 
deuil quatre fils, Maurice, de 
Vancouver, C.-B. Emile, Pros- 
per et Arthur, d'Ile-de-Chênes; 
quatre filles, Mmes N. St-Pier- 
re, F. Vanderelst, L. Bazinet et 
A, Lavallée, toutes de St-Boni- 
face; 44 petits-enfants et 40 ar- 

rière-petits-enfants 
Mme Petit était née à Fall 
River, Mass, et vint au Canada 
il y a 60 ans. Son mari, Joseph 
dans la tombe en 


ae 


précéda 


1944, 


Canadian Publishers, 


Le succès couronna 
|de remercier toutes les person- 
res, avec. le comité des dames 
en 


Jardin de l'Enfance 
A partir du mois de septem- 
|bre prochain, avec l'ouverture 
Ides classes, l’école paroissiale 
{St-Eugène aura son Jardin de 


pour le grade 1 en leur appre- 
nant du français, leur apprendre 
quelques notions de religion: 
dont leurs prières, car malheu- 
reusement il arrive trop souvent 
que bien des enfants ne savent 
même pas faire leur signe de 
croix en arrivant 
jour d'ouverture des classes, leur 
aider à vivre avec les autres, 
s'entraider. 

C'est le désir le plus fort de 
Son Exc. Mgr Maurice Baudoux 
que ce Jardin de l'Enfance exis- 
|te à St-Eugène, celui du visi- 
Iteur de l'Association d'Educa- 
tion, des autorités de l’école pa- 


tation, des parents eux-mêmes, 
| Les demandes ne cessent d’af- 
fluer au presbytère et tout indi- 
que qu'il y aura des surprises 
dans le nombre d'enfants ins- 
crits. 

Nombre d'enfants 


paroisse grandisse, il est normal 
qu'une école ne cesse de se dé- 
velopper. Il y aura un grade IX 
à l'école St-Eugène en septem- 
bre prochain. Il faut aussi s'at- 
tendre à ce que le nombre d’en- 
fants soit près de 280, y compris 
les enfants du Jardin de l'En- 


déjà inscrits. 


cière du gouvernement arrive 
le plus tôt possible. On peut 
comprendre la générosité des 
paroissiens, des parents, mais 
aussi ce qu'on oublie malheureu- 
sement, celle du personnel en- 


religieuses. 
| Club St-Eugène 
| L'automne dernier, 
fondaient le club St-Eugène. 
Leur but est de réunir les hom- 
mes de la paroisse, les intéresser 
à tous les problèmes de la pa- 
|roisse, rendre le travail de leur 
{curé plus facile en prenant leurs 
[responsabilités comme parois- 
|siens. Le petit nombre du com- 
mencement a grandi et ils sont 
maintenant au nombre de 50. 
Ils se réunissent deux fois par 


chent en même temps à s'amu- 
ser ensemble, car ils ont bien 
l'intention de faire de leur belle 
salle paroissiale un centre d’ac- 
tivités, d'amusements pour tous. 

Ce groupe d'hommes a jus- 
qu'ici à son crédit: le lavage 
des bancs de l'église et leur 
vernissage. Travail qui a de- 
mandé- beaucoup de fatigue et 


dévouement Je soir. Ils veulent 


cial qu'ils payent eux-mêmes. 
Bons paroissiens 
La paroisse St-Eugène 


voit 


soient remplacés sans cesse et 
en plus grand nombre. 
Naissances 


(née Armande Carrière), de 40, 
rue Hastings, sont heureux de 
faire part à leurs parents et 
amis des naissances de jumeaux 


de sueur et nombre d'heures de | 
aussi rendre le plancher de leur | 


salle paroissiale plus dur par| 
l'application d'un composé spé-| 


M. et Mme Jeffrey Lagassé 


devenir médecin, puis chirurgien | gravures et dessins du musée historique de Vienne, une étude (à | club des hommes de St-Eugène; | 


les efforts | tement de membres actifs, nous 


tête, pour leur travail, leur | donna un aperçu des moyens 
| dévouement et leur générosité. | prendre pour s'attirer des sujets. | 


| 
| 


l'Enfance. Il veut réaliser plu-| 
sieurs buts: préparer les enfants | 


à l'école le! 


roissiale St-Eugène et sans hési- | 


Comme il est normal qu'une | 


fance: d'où plus de 55 enfants] 


Il faut donc prier la divine | 
Providence que cette aide finan- | 


|seignant, en commençant par les, 


un petit | 
groupe d'hommes de la paroisse | 


|mois. Tout en discutant des pro-| 
blèmes de leur paroisse, ils cher- | 


délité. Suivirent l'Acte de con- 
sécration à Marie, la Catena et 
un cantique. La bénédiction du 
Très Saint Sacrement joua son 


rôle important dans le déroule- | 
ment du programme. Les priè- 
céré- 


res finales clôturèrent la 


L'assemblée se poursuivit à 
l'auditorium, où M. Claude Du- 


| créant trois nouveaux praesidia 
| y compris un groupe junior, un 
| d'homme et un praesidium fon 
dé dans la paroisse voisine, St- 
! Alphonse. 

Les membres des deux Curiae 
se réunirent enfin pour clôturer 
la cérémonie avec un suceulent 
| goûter, permettant aux membres 
de faire connaissance, 

Au dire de MM. les abbés 1 


| Beaulieu, aumônier diocésain de 
| l'Action catholique, et E. Hé 
traitant de | bert, aumônier de la Légion de 
ses expériences personnelles et| Marie de la paroisse de St-Bo 
le succès qui -en est résulté. Il! niface, l'Acies de dimanche der 
à | nier est un sujet d'enchantement 

TEMOIN., 


fault, un expert dans le recru- 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 
271, rue Burnell, Winnipeg Tel.: SUnset 3-7288 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE — QUALITE — VALEUR 


Daoust Grimard Lid. 


| ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


| ACCESSOIRES FT INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
| ARTICLES DE SPORT 


Téléphone: CHapel 7-1447 
O0.-L Grimard 


202, avenue Provencher, St-Bonitace 
J.-C, Daoust 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Boniface Tél.: CHapel 7-1135 | 


Attention, Amateurs de Péchel 


Comment aimeriez-vous faire 
une ‘excursion de pêche mémorable‘? 


| Rendez-vous à un lac abordable par hydravion seulement et pêches 
d'un bon bateau tant qu'il vous en dira, Prix raisonnables , , , 


Nous sommes distributeurs de roulottes de Camp Silverliner au prix de 
$695.00 seulement et de bateaux à bois contre-plaqué de $60:00 et plus. 


Pour plus de détails, communiquez avec 


SELKIRK AIR SERVICE LTD. 


Téléphone: 5543, Carier postal 1731, Selkirk, Man. 


Assurance d'autos 


Protection pour 6 mois 
au tarif régulier 


ASSURANCES GÉNÉRALE 
FEU — VOL — ETC. 


CO-OPERATIVE FIRE & CASUALTY CO. 


Omer Moquin Représentants Georges Boisjoli 
CHapel 7-9124 GLobe 2-4724 


Téléphone: TUrner 8-7903 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


National Motors Ltd. 


des autos Mercury, Meteor, Comet, 
camions Mercury, produits Ford anglais 


partir de bons paroissiens, mais | 
la Providence voit à ce’ qu'ils | 


Île 4 mai et baptisés sous les | 


inoms de Jacques-Joseph-Henri 
let de Jacqueline-Marie-Jeanne. 
\Parrains et marraines, MM. et 
Mmes Henri Tellier et Léon 
Carrière, de Winnipeg. 


HÔTEL TOURISTE 


| Provencher et Taché 


| 


SAINT-BONIFACE 


Téléphone: CEdar 3-9071 


W. Bohanis et 
W. Krestanowich, propriétaires 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à‘prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg 
Téléphone: SPruce 2-2411 


CITÉ DE ST-BONIFACE 
AVIS 


Le dépotoir municipal (nuisance grounds) du chemin 
Panet sera ouvert tous les mercredis, de 6 h. à 9 h, le soir, 
à partir du 7 juin jusqu'au 26 juillet, inclusivement, 
pour recevoir les déchets domestiques 
des résidences de St-Boniface, 


Joseph BOCKSTAEL, 
ingénieur municipal. 


B-Bonliors, le 2 lim 1541 


ee —— 
? LJ 
Un rieux compagnon d'armes 
J'ai vée p Ge 25 ans avec tends ur scarme épouvantatiie 
le Père Bernier. Dans l'ancica|Ma classe éta oisine, J'en- 
Collège il enseignait à me ‘ ai le portier [1 revint 
Malgré les x de tête algré wrt de re, “C'e e Père Ber- 
n esiomac délabré et de cerfs |nier, d vient de garocher 
fébriles snait le en Ver n gros Bai dictionnaire 
sification éta r gre neéau en corpulence d'un 
sa lèche, d'un dé ere é-in Webster.) Pas étonnant | 
eux, dun entr ‘ n é college er 
confusible é Q ds jalopins 
Il ave ne ! ‘ + { n. ce apré 
sin L tres f faisait € sa 
. A! e grec d'a ‘ { ait pas mE 
avait raison Ma Û M fuig nt. Et pour fini 
pour ncuiquer s ‘ ar-!c A à porte 
fois sur des crânes spl de-  Malheure ment le re 
ment Cbarbatifs Sor de dar n énervement, ne tom- 
n'en baissait pas d'une ligne ; as te rs s e bon” 
chérisea er ttérat ‘ 60 pe ex (ans sa Can- 
Télémaque, et n'er mx 14 et dre re profonde, il ré- 
démordre. Pr r ] [ e-champ ou plutôt 
écrivait ma er estez''. C'est ce qui advint 
cela n par toujour eZ in élève d'une taille 
mystérieux digieuse (près du double de 
lun Pése Bern e celle du Père Bernier) et qui 
raliere de pas depuis n'a cessé de croître — 
Assez € qué # ta € à e fa n 
cor e l'éclairetr est € eux dépassalent toutes les bor 
éhémence and . Le Pére Bernier avait à coeur 
érité o ‘ € A ac re des cations. Il s'in 
crées en je Et 4 l : geniait à les aider par une ‘oeu 
atteindre ’ éloque e de ir se bien originale; 
ce. Pet f né grele € ail de ionds en a- 
n'importe t peur de pe paillar x journaux. Il 
sonne ava créé oute lé crganisa- 
Son étre ! € n à cet fin: ave appoint 
fait de dé ! e ténacité LL e]que 14 pius suDs- 
de hont { de e q é at L AVail eélaDii Un Capi- 
panouissa ne palier oO ] E ava sa comptapuile 
ent angélique. D« gende ,6 1 jue n ne pu s com- 
sont formée te d'é Il prendre, pas même ! auteur 
faut sans d e « prend L Qui dira les acronaties de qué- 
en jaisser. Cepen € 1 es diverses de petites industries 
faits sont là. J'a mnu des in-!de « rses incessantes auxquel- 
cidents « f mtre d'une je s€ ra, surtout pendant 
ingénuité dé d'une nai à dépression pour maintenir 
ete Charmante el presque 5spe« on oeuyré 
aculaire P € appele cet Il était passé par le feu du 
élève, dont je taira e non naA College na on ne sut con 
qi i ne se p Le Pere er Ni jamais sut-on comment 
envovait dor 1 ge x Par e retr a | heures 4 
fois, fatigué de ce pet | et prés le début d tre, perché 
pour anreger oraäilé O1 Ci 4 de 1 mä de son 
hait” sans conna ince où fei- frère po K e l'incen- 
gnait d'avaler une épingle (il!die. Ca était d'une escalade 
en était toujours étonnamme npo in Dé comme le 
pourvu). Le grand co: du Pe-|( apitole. Air e veut la légen- 
re Bernier ne po oire ‘id encore ne f C'est avec 
a fumisterie, II élança a ette même vig r, ce cran, cet 
secours de la pa re victime et | allar q fit face à la dépres- 
la portait à robinet Ni in on 
firmerie, Quand n maitre est J abandonna l'ensei- 
trop bon, on | épiuche gnement Quand le périeurs 
Mais il savait se rebiffer. Il et le médecin affaiblisse- 
y avait des limite Un jour j'en- ment de ses forces, lui enlevè- 
- ent sa classe e refugia dans 
. . es cours privés de grec, où il 
50e anniversaire du faisait merveille. Cars n'en dou- 
lez pas avait son grec, à fond 
bataillon scolaire Et sil aimait! C'était un culte 
Cet homme de foi ardente 
mple., profonde, continua à ren- 
de Provencher AV LIN Le Due 
qu'aux derniers mois de sa 
Ce soir, vendredi 2 juin, te e, Il ne pou: ester à rien 
Colonel Everett passera en r faire. 1 ! s beaux livres 
vue le bataillon scolaire de Ins- | 46 rieux histoire tout, Ce fut 
titut Collégial Provencher. Quel- |}3 consolation de ses dernières 
ques-uns des officiers de 1911 années. Car il fut touiours un 
année de fondation du bataillon, homme d'étude un ‘honnête 
assisteront au défilé et échange- | h5mme" au sens du grand siècle 
ront le salut avec les membres | À mesure qu'il avançait en âge, 
du bataillon actue Il y aura li] se détachait, se r ‘signait dou- 
aussi présentation de trophées et’! coment | évitait la discussion 
de prix ; et se réfugiait dans une vie sur- | 
La cérémonie qui aura €U ! naturelle plus confiante, une pié- 
au parc Provencher commencera |{4 trés s mple, et une charité 
à 7 h. 30 du soir. Tous les ci patiente et souriante 
toyens de St-Boniface et des en-| Gaston HACAULT, SJ. 
virons seront les bienvenus à ! 
cette grande manifestation an- NDLR D'autres témoins 
niversaire des Cadets de Pro- rendront hommage au vénéré 
vencher défunt, la semaine prochaine 


WESTON PAINTING & DECORATING 


À. Marion, prop., 


MENUISERIE KT 


Entretien d'éditices nets et 


nana men 


Pharmacie Paquin 
A.-È, PAQUIN, propriétaire 
Ordanna que de A decir . oi es avec 


157 


svenue Provencher, St-Bonitac 


FINISSAGE 


con 


20, Parkville Drive, St-Vital 


DE TOUS GENRES 


ner x Estimés gratuits 


Appeler Alpine 3-9662 ou JUstice 9-0814 


Téléphone: CHepel 7-3863 


Achotes uno 


Obtenez le se 


PAIRE ... 


cond pneu à 


MOITIÉ PRIX 


Vente “Choisissez une paire” 


Firestone 


TYREX 
CHAMPIONS 


TYREX 


SAFETY CHAMPIONS 


Dimension Prix ord û Dimensio Vous 
A paire de vente épargne \ paire de vente épargner 
[1 ; "1 à 25.4 sa 47 si 531 #10.37 
1,10-13 6 L 1 4 00 1.006 
0-15 , 1 * 6 15 4 11.35 
1.10 
Les prix de vente sont bases ‘ 1 1? 00 14 10 
mur l'echonge de pneus usages 14 A 2.90 
k M { 14 40 
" | { 
rechapables * 50.14 £ ce es 
" te & mois de gara wntre les ha 
sards L res sards ordinaires de la route plus 
farantie a vie garantie | à vla 


MONTAGE 


LABOSSIÈRE 


Angle Provenches st Des Moeurons 


GRATUIT 


& FILS LTÉE 


Toi: CHapel 7-3970 


CA CIBERTE ET LE PATRIOTE 


NS 


liser leurs efforts pour coopérer 


que les deux secrétaires, qui ont te 


Toronto, à laquelle 


|Lanctôt, de Montréal 

sident; M 

l'exécutif; le Dr Margaret McCready, 
comité; (debout 


membre du comité 
langue française 


lis avaient convié les délé 


Mitchell Sharp, de Toronto, ancien sous-minist 


Comité canadien contre la faim — La campagne mondiale lancée à Rome 
{lutter contre la faim a eu son écho au Canada, où un comité exécutif a été form 
éveiller l'intérêt de toutes les organisations publiques 


av 


nu à Montréal une assemblée préliminaire semblable à celle de | 
gués de plusieurs grands organismes. (Assis): M. J.-B. 
secrétaire-général de la Société canadienne d'établissement rural. vice-pré- | Ma : 
re du Commerce à Ottawa, président de | Qui serait nuisible à la conser- 
de Guelph, principal du MacDonald Institute, 
M. George H. Mcivor, de Montréal, ancien président de l'Office canadien du blé,| . 

MM. H. L. Trueman et Rosaire Pelletier, secrétaires de langue anglaise et de |nion, M. Ed Barker, Ex-Député 
qui ont servi respectivement outre-mer avec le plan Colombo et la FAO, et dont | d'Etat 


1 | 
| 


| 
| 
| 


| 


par la FAO pour 
é à Toronto pour È : À 
non gouvernementales et les inviter à mobi-|£8n€ à l'Organisation des Etats 
ec la FAO. On voit ici quatre des cing membres du comité, ainsi | Américains et que les Cheva- 


membre du| 


les services sont prêtés au comité par le ministère de l'Agriculture d'Ottawa | 


M. 4 Régnier 


(Hansard — 4 mai 1961) 

M. Régnier: Monsieur le pré- 
siden 21 avril crois, alors 
que j'étais sur point de citer 
un passage dans le cinquième 
vol publié par la 
historique de St-Boniface, le pré- 
sident a déclaré qu'il était 5 
he 

I 


}€ 
} 


r le 


1rme 


ires 
Passage IL 
tre Jour 


ÿ que 


que VOUIgals C1- 
à la page 29 du 
je viens de men- 
tionner, était extrait d'une lettre 
écrite par Mgr Taché, évêque de 
|St-Boniface à cette époque, Mgr 
Taché y parlait alors de l'édifice 
qui avait été construit avant 
1846 pour la réception des révé- 
lrendes Soeurs Grises. Voici ce 
que Mgr Taché disait dans sa 
| lettre 

| ‘Les familles si chrétiennes de 
{St-Boniface ont la consolation de 
voir leurs filles jouir pour l’édu- 
cation d'avantages analogues à 
[ceux que possèdent leurs fils. 
Les Soeurs de la Charité, dites 
Soeurs Grises, remplissent le no- 
ble rôle d'institutrices auprès 
des enfants de leur sexe à St- 
|Boniface; une Providence bien 
|exceptionnelle aussi a permis à 
|ces dévouées religieuses de cons- 
truir un bel et vaste édifice 
Lentierement consacre à l'éduca- 
|tion 

Elles ont là un pensionnat, une 
|académie pour les externes et 
forment des institutrices dans 
{leurs cours de l'école normale: 
{dix-huit religieuses sont exclusi- 
vement consacrées à l'enseigne- 
ment et 300 enfants fréquentent 
les classes 

| Nos lois d'éducation, si sages 
jet si en harmonie avec le sens 
ide la vraie liberté, favorisent 
| l'instruction chrétienne de notre 
jeunesse.” 

Voici ce que Mgr Taché pou- 
vait dire en 1888 de nos lois sur 
l'éducation, Malheureusement, la 
situation à bien changé depuis 
1890, mais je crois qu'un jour 
le système d'éducation, au Mani- 
toba, pourra redevenir ce qu'il 
[était en 1888 

Mgr Taché 


au 


volume 


dans sa lettre, fai- 
allusion 


sant Aussi aux oeuvres 
de bienfaisance, mentionnaii ce- 
ci: 

Les oeuvres de bienfaisance 


ne sauraient manquer là où il y a 
des Soeurs de la Charité, Le vieil 
édifice 1 de ces oeuvres à 
St-Boniface, est encore celui éri- 
par Mgr Provencher, c'est la 
Maison-Vicariale, dans laquelle 
ive le noviciat et qui a vu 
graduellement se grouper autour 


Dercea 


gé 
£ 


se tro 


d'elle un orphelinat, un hospice 
pour les femmes infirmes et un 
hôpital pour les malades 

Cette maison, que Mgr Taché 
qualifiait déjà de vieille en 1888, | 


est située sur la rue Taché, dans 
ville de St-Boniface; c'est la 
plus vieille maison existant dans 
l'Ouest canadien 
A1 suis-je heureux d'ap 
prenu que le ministère du 


Nord canadien et des Ressources 


nationales apporte une attention 
active à ce monument. Si je 
comprends Dien, certaines som 
mes seront votées pour la con- 
serve 
LE € 11son à eteé remise à 
mite d 1 see à St-Boni- 
ace, Je n'en suis pas certain 
na crois que la ville de St- 
Boniface sta 1 disposée & vo- 
nc onsidérable pour 
a transf tion en musée de 
ette maison et pour son entre- 
en 


ie le gouvernement 
\ e du Manitoba em 
be É e pas afin d'aider 
à conserver ce monument 
P« perpétue histoire d'un 
pavs est très important d'a 
des monuments et des mu 
A mon histoire de la 
] ice « toDa ne le cede 
en â nimI quelle autre 
Ame 1e. Nous nous 
|rappelons que La Vérendrye, en 
1735, avait déjà parcouru pres- 
que t e territoire des Prai- 
ries, Nous savons que des colons 
enus d'Ecosse en 1812. en 1813 
et en 181 ont développé la 
régic 
A pa Société historique 
de St-Boniface, je ois qu'une 
$ té historique de Winnipeg 
ses s “CUDPé de histoire 
de la e du M toba 
l L Ï I € 
d s q st s 
S vens de | 
lu M ä, aussi bien que S 
adien nnaissent l'} 
i H A 
le cet e êta 
€ adiens 
de \aimtenir 
au f 
Le {! m0 


Société | 


lle Canada, ils se sont arrêtés à 
York-Factory à l'automne de 
1811. Is ont pu y passer l'hiver, 
|avant de continuer leur voyage 
pour se rendre à la rivière Rou- 
ge, où ils ne sont arrivés qu'à 
{l'automne suivant 
L'hivér étant trop rigdureux 
la nourriture mänquant, ils 
durent séjourner à 70 milles au 
sud de la rivière Rouge, dans le 
| village de Pembina, dont la po- 
|pulation était presque exclusi- 
| vement composée de métis fran- 
Çais. Afin de survivre, ces pion- 
Iniers écossais ont dû, en trois 
| occasions, aller demander asile à 
ces métis français de Pembina. 
|Mais cette année-là, la nourri- 
ture a manqué même dans le 
| village de Pembina, et les pion- 
iniers, hommes, femmes et en- 
|fants, durent prendre la route 
|de la prairie, dans la neige, afin 
| d'essayer de localiser un groupe 
{de chasseurs métis qui pourraient 
[leur procurer de la nourriture 
‘et un abri, 

Voilà ce que ces pionniers ont 
fait 

Je pourrais ajouter qu'il y a- 
vait tellement de neige, une au- 
tre année, que les chevaux ne 
|pouvaient parcourir la prairie, 
que les bisons s'étaient éloignés 


et 


Thé de la L.F.C. 
le 11 juin à St-Boniface 


qe 


Ligue des Femmes Catholiques 
tiendra son thé annuel du prin- 
{temps le dimanche 11 juin, de 
2 h. à 5 h. p.m., dans la salle 
St-François, 1037, chemin Du- 
|gald, 

Son 
Guay, 
le thé 


Hon. le maire Joseph 
de St-Boniface, ouvrira 
Les invités seront recus 
par la présidente en fonction, 
Mme Henry De Wyngaert, et 
l'ancienne pren, Mme Er- 
nest Simard. 

Les covocatrices sont Mmes 
H. De Wyngaert et Rémi Baert. 
La serveuse sera Mme Emeric 
De Blaere et la verseuse, Mme 
Bernard Grootkoerkamp, A la 
cuisine se dévoueront Mmes R 


Baert et A. Beghin. Mme Frank | 


Van Rycheghem se chargera de 
la vente de produits d'artisanat 
et Mme Aimé Baert fournira les 
pâtisseries de ménage, Mme An- 
|dré Kestiloot aura le soin du li- 
|vre d'invités et Mme Armand De 
Baets sera trésorière 


Petites Notes 


Naissance 
M. et Mme James Gréenaway 
Marie-Josèéphe Jeanson), de St- 
Vital, sont heureux d'annoncer 
la naissance d'un fils, Ronald- 
James-Edouard, le 27 mai à l'h6- 
pital général de St-Boniface, 


Remerciements 
M. Oscar Guénette et sa fa 
mille désirent remercier tous 
ceux qui leur ont témoigné de 


Î 
la sympathie, soit par offrandes 


de messes et prières, ou assis- 
tance aux funérailles, lors du 
décès de leur épouse et mére, 
Mme Oscar Guénette 

Fête enfantine 


Les bambins du Jardin d'en- 
fants, “Les Heures Claires'’, don- 
neront leur fête enfantine le jeu- 
di 8 juin, à 7 h. 30 du soir, dans 
la salle académique du Collège 
de St-Boniface. Les parents et 
les amis des enfants sont cordia- 


lement invités à venir les ap- 
plaudir 
Le Jardin d'Enfants fermera 
ses portes le 27 juin et les ou- 
vrira le 15 septembre 
Remerciements 
Tous les membres de la fa 


mille Poitras désirent exprimer 
leur plus sincère gratitude à 
tous leurs parents, amis et con- 
naissances qui, par leur assistan- 
ce aux prières ou aux funérail- 
les et par leurs offrandes de mes- 
ses, de fleurs ou de toute autre 


façon, leur ont témoigné leur 
vive sympathie lors du décès de 
M. Gabriel Poitras 


parle aux Comm 
du futur Musée de Saint-Boniface 


Le conseil St-François de la | 


unes 


| 
1 
À 
let que les habitants du village 
ide Pembina ne pouvaient sur- 
|vivre. Ils durent donc, à leur| 
tour, aller se faire nourrir par| 
|les pionniers écossais qui, deve- 
[nus cultivateurs, avaient réussi 
| à conserver assez de blé et de 
|farine pour sauver l'autre colo- 
nie de la famine 

Cette leçon d'histoire prouve | 
| que l’on a besoin l’un de l’autre | 
[et que si les descendants de ces 
|pionniers écossais sont vivants 
faujourd’hui, c'est grâce à l'aide 
que leurs ancêtres ont reçu des 
{habitants de ces villages qui, en 
1821, étaient près de 500. Il est 
vrai que les pionniers écossais 
étaient un peu moins nombreux, 
mais en s'entraidant, ils ont réus- 
si à surmonter la grande misère 
de cette époque-là. | 

Monsieur le président, je n'ai | 
| pas l'intention de m'éterniser sur | 
ce sujet. Je voulais tout simple- | 
ment remercier le ministre de| 
ce qu'il a déjà fait et le prier | 
| de régler ce-problème, d'essayer 
d'obtenir pour les citoyens de 
St-Boniface cette maison où l'on 
pourra conserver tous les faits 
[historiques que nous possédons 
actuellement avant qu'ils ne se 
perdent. 

Monsieur le président, si le 
{Manitoba compte de nombreux 
historiens de cette époque, on 
peut ajouter qu'il y avait aussi 
un poête du nom de Pierre Fal- 
con, qui a demeuré à Pembina 
let qui est déménagé par la suite 
{à un endroit que l'on appelle la | 
Prairie du Cheval Blanc et qui 
devint en 1824, St-François-Xa- 
vier, Ce poète a composé des 
chansons sur tous les grands! 
| faits historiques de la province 
| à cette époque. Aussi je suis d'a- | 
|vis que l’on pourrait peut-être 
songer à ériger, un jour, un mo- 
|nument à ce premier poète de 
|l'Ouest canadien, 


PETITE NOTE | 

Réunion annuelle 
| Les Dames Auxiliaires du Col- 
|lège St-Paul élisaient Mme Gé-, 
|rard Normandeau présidente de | 
l'organisation lors de la réunion 
annuelle, le lundi 29 mai, au 
Coilège St-Paul, angle des rues 
Ellice et Vaughan. Elle succède 
à Mme J. G, Costello. | 

Il y eut aussi élection de l'exé- | 
cutif. Plusieurs rapports furent | 
lus sur les diverses activités du | 
{groupe durant l'année. Le R.| 
|P. Hugh P. Kierans, SJ. rec- 
teur du Collège et High School | 
ISt-Paul, installa les nouvelles | 
| élues. Ensuite il rendit hommage 
aux contributions faites durant 
l'année par la présidente sortant 
|de charge et remercia tous les 
membres pour leur aide précieux 
au Collège. 


Le Métro adopte le 
projet de repavage 
| de l'avenue Tache 


Le Conseil métropolitain du | 
|Grand-Winnipeg a accepté le 
jeudi 25 mai le projet de recons- 
truction du pavé cimenté sur 
l'avenue Taché à partir du che- 
min de fer au nord de la rue 
Marion jusqu'au chemin Ste- 
|Marie. Ce pavé sera B pouces 
|d'épaisseur et coûtera environ 
| 593,893 
| Plus tôt cette année, le Métro 
avait considéré la rénovation de 
la surface de cette partie de la 
rue au coût de $28,600, a dit le 
conseiller Wolfe, président du 
| Comité des rues et de la trans- 
portation. Maïs, après enquête, 
l'on décida que le pavé était en 
si mauvaise condition qu'il au- 
rait fallu faire trop de recons- 
truction 

Puisque ce travaïñl de rénova- 
tion de la surface ne pouvait 
avoir une garantie que de 5 à 7 
|ans, le Département des rues et 
| de la circulation du Métro a re- 
|commandé un repavage com- 


| plet. Le Conseil métropolitain a 
| donné son assentiment officiel et 
les travaux seront 
dès cet été 


en marche 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


L Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Hapel 7-1351 


Téléphone: C 


Congrès des Chevaliers 


du Manitoba tenu à Flin Flon 


FLIN FLON — A Flin Flon 
les 19 et 20 mai, les Chevaliers 
de Colomb du Manitoba te- 


naient leur 59e Congrès d'Etat 
M. Léo Soenen, Député d'Etat, 
présidait ce congrès qui débuta 


par’ l'enregistrement des délé- 
gués le samedi matin et finit 
par le banquet dimanche soir 


Plus de 100 délégués de 24 Con- 
sels, leurs épouses et des visi- 
teurs venaient de toutes les par- 
tes du Manitoba 

M. Léo Soenen fut réélu Dé- 
puté d'Etat alors que M. Joseph 
O'Suilivan, de Winnipeg, fut 
choisi secrétaire d'Etat; M. Tho- 
mas P, Dooley, de Norwood, tré- 
sorier d'Etat; M. Frank Muller, 
de St-Boniface, avocat d'Etat, et 


cérémoniaire d'Etat 

Plusieurs résolutions furent 
traitées, dont l'assurance du 
support des Chevaliers à la for- 


tification de l'OTAN, présentée | 
[année à 


par le Conseil de Flin Flon, la 
suggestion que les Chevaliers 
veulent que le Canada’ se joi- 


liers continuent de s'opposer à 
toute ligne d'action dans le do- 
maine des Affaires étrangères 


vation de la paix 
Après le  déjeuner-commu- 


fit une allocution 
marquable sur 


re- 
‘“‘le patriotisme 


il mentiorma les devoirs et les 


| ge 


| ces secondaires en 
|nemi 
qu prend sa forme ult 


droits de l'individu et de l'Etat. | Fête Nationale 
“En étant 


al 
ae 


termina en disant 
meñlleurs 
serons de 
de meilleurs 
l'enrichissement 
Pour clôturer 


Che 


meuLieurs 
et 
du 


le 


bang 


le Dr Adam Giesinger, du colle- 
S excellent | 


St-Paul, dans son 


catnoliques 


citoyens 


pays.” 


nous 
valiers 


pour 
uet M. 


discours sur ‘la liberté de reli- 


affirma qu'elle 
indiscutable pour tc 


gion” 
droit 


est un 


ut } 
ut nu- 


main, un droit que tous, catholi- 


ques et protestants, 


ddivent re- 


connaitre et respecter, et qu'il 
ifaut mettre de côté les di 


commun, le matér 


l 1 [le Communisme 
M. Peter Swystun, de Winnipeg, | 


| Concours de Vocations 
| des Chevaliers de Colomb 


Frank Foran, étudiant 
l'école Ste-Ma 


ime 


ttéren- | 
face de l'en- 


ialisme 


en 7e 
rie de 


Winnipeg, remporta le premier 
prix lors du concours des Voca- 


tions organisé par les Chevaliers | 
|de Colomb du Manitoba pour sa | 
| composition 
|parmi les 6,000 reçues. Le ga- 
| gnant 


jugée la me 


fortuné déclara 
$100 lui servira pour aide 
trera St-Pa 


au collège 


crucifix offert par le R. 


Lafrenière, O.M.I., 


que 


délégué 
——— | et la citoyenneté”, dans laquelle | l'aumônier d'Etat. Son école re- | 


villeure 


ul 


sta ef 


cut également un crucifix 


Au Sacré-Coeur 
(WINNIPEG) 


qui 


En cette agréable soirée 
printemps, le dimanche soir 


musical du Sacré-Coeur offraient 
à la salle comble un récital 
exquis dédié tout spécialement 
au R. P. Cléophas Lafrenière, 
O.M.., curé, à l'occasion de ses 
anniversaires ge naissance et 
d'ordination. Au milieu du ma- 
gnifique décor, les nombreux 
musiciens, chanteurs et danseurs 
donnaient l'illusion de petites 
fleurs qui égayent un jardin. 
C'était formidable! Les artistes 
laissèrent l'impression juste d'u- 
ne bonne formation et de person- 
nalités charmantes. 

Mille Gwen Thompson, violo- 
niste très méritante, était l'ar- 
tiste invitée et elle ne manqua 
pas de faire preuve de son grand 
talent en interprétant deux piè- 


ces de Kreesler, ‘“Minuet” et 
“Love's Joy”. Elle s’est mérité 


plusieurs bourses à l'Université 
de Manitoba et des médailles en 
argent du Conservatoire Royal 
de Musique de Toronto, Sa cou- 
sine, Louise Gillet, l’accompa- 
gnait au piano 

‘“‘Pétales de Roses” de Lawson 
ouvrit le concert. Mlle Denise 
Desautels adressa'le mot de bien- 
venue et le 


| fontaine; 


et 


Patrick Metzger et Rosal 
chant, Diane 

gagnante au Festival de 
peg en 1961; pièces con 
tes (pièces à deux pianos 
lette Bolduc, Paulette C 
Annette Genthon, Yoland 
ger, Jeannette LaFlèche, 


Children” en 1961, Céci 
gagnante au programme ‘ 


rolyne Yost, Anita 


Colette Jutras, 


du Sacré-Coeur., 


Un concert musical au Sacré-Coeur 
fut un vrai régal pour tous 


de | Mario Amatuzio, Marie Londry, 
28 | Edouard Sala 
mai, les élèves du département | Courchaine:; 


Anne-Marie 
accordéon-pia no, | 


ie Pré- 
Berger, 
Winni- 
certan- 
), Pau- 
ruertin, 
e Metz- 


finalis- | 
te au programme ‘Calling All 


le Roy, 
Calling 


All Children” en 1961: Judith 
Pazdor, finaliste au Festival de 
Winnipeg en 1961, Donna lafol- 
la, Lilliane Girard, Diane Paul, 
Judith Mulvihill, Eliette Labos- 
sière, Huguette Desrosiers, Ca- 
Desautels, 
Lise Jutras, gagnante au Festi- 
val de Winnipeg en 1961, Carole 
Vivian, Jacqueline Williams, Ja- 
net Loudon, Lucille LaFlèche et 


Félicitations des plus sincères 
à tous ces jeunes artistes et à 
leur institutrice, la Rév. Sr M.- 
Josaphat, S.N.J.M,, du couvent 


dans | 


ce | 
r à dé- | 
frayer ses dépenses lorsqu'il en- | 
En | 
| plus de $100 Frank reçut un joli 


de | 


Poge 5 


de Colomb Societe St-Jean-Baptiste 


| de Winnipeg 


Dans quelques jours nous cé- 
lébrerons encore une fois notre 
Le peu d'éclat 
qu'on à apporté à la célébration 
|de notre fête depuis plus de 25 
|ans donne amplement raison 


à 
ceux qui nous critiquent et di 
que notre socièté n'existe 
que de nom 

Il est vrai que les choses ont 
bien changé à Winnipeg depuis 
25 ans. Nous ne somimes pas aus 
si bien groùpés maintenant que 
nous l’étions alors. D'année en 
année les Canadiens français s'é- 
| loignent toujours de plus en plus 
de ce qui était leur quartier pré- 
féré autour de l'église du Sacré- 
|Coeur. Plusieurs ne fréquentent 
{même plus la paroisse canadien 
ne-française dé la ville; ils trou- 
vent plus commode de pratiquer 
leur religion dans une autre pa- 
| roisse 

Peu importent les raisons bon 
nes ou mauvaises de cet état de 
choses, il n'en reste pas moins 
vrai que nous n'avons à peu près 
| rien fait depuis nombre d'années 
| pour fêter dignement notre saint 
| patron. 

Lors de notre dernière réu- 
|nion régulière, les membres pré- 
sents étaient d'accord que cette 
année nous allions commencer 
a remonter la pente pour tâcher 
d'atteindre encore une fois le 
niveau des bonnes années. Un 
comité a été nommé pour s'a- 
boucher avec la Société St-Jean- 
| Baptiste de La Broquerie pour 


sent 


| savoir si l’on pourrait se joindre 
à elle pour les célébrations du 
| 24 juin 

En bons frères qu'ils sont, les 
|officiers de La Broquerie nous 
jont reçus à bras ouverts, et ils 
nous invitent à participer à leur 
| fête. 

Tous les Canadiens français du 
{Winnipeg métropolitain sont in- 
vités à faire partie de notre con- 
tingent. On en fera un pique- 
nique où chaque famille appor- 
|tera ses aliments. 

Si un nombre suffisant de per- 
sonnes en font la demande, nous 
aurons des autobus à la dispo- 
sition des voyageurs. Toute per- 
sonne intéressée pourra donner 
son nom à une des personnes 
suivantes avant le 17 juin afin 
que nous puissions annoncer 
dans le bulletin paroissial si, oui 
ou non, nous avons suffisamment 
de demandes pour réserver un 
ou plusieurs autobus. Télépho- 
nez à MM. J. Gagnon (SPruce 
4-5123), Maurice Deschênes 
(SPruce 5-5043), J.-R, Doiron 
(SPruce 4-6041), Josaphat Gau- 
thier (SPruce 4-5623) et Roland 
Gauthier (SPruce 2-6309). 

(Communiqué) 


| 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 
(en face de l'Hôpital St-Bonitace) 


Chambres confortables à prix 
modérés … Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Taché - Tél.: CE 3-9034 


concert continua | 


pour faire goûter à l'audience | 


des pièces de toutes sortes. 
Voici les noms des artistes qui 
interprétèrent des pièces musica- 
les: violon, G. Thompson et L, 
Fontaine; piano, Claudette Ber- 
ger, Micheline Quesnel, Marie- 
Jeanne Villeneuve, Violette Fe- 
daras, Carlo Seri, Janet Pazdor, 


Annette Fontaine, Joseph Cons- | 


tant, Evelyne Roy, Michèle Sala, 


| Charles Morin, Michel Gauthier, 
Charles Pazdor, | 


Cheryl Paul. 


NORTH STAR OIL 


Provencher Service Station 


174, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1431 


Essence — Huile — Accessoires 
Pneus — Réparations — 
Remorquages 


Herman Labossière, prop. 


trois premières rangées de 


(combat-équipes) 


COMBAT SEMI-FINAL 
(combat-équipes) 


ALEX TURK Sports promotions 


281, rue Donald, Winnipeg | Man. 


présenteront leur prochain programme de lutte 
à9h. le vendredi 9 juin 1961 
à l'Aréna de Winnipeg 


Le combat principal sera une reprise du combat à mort "Texas"; les 


chaises 


câble encerclera le rond jusqu'aux € 
sera dans le rond et George Scott sur le plancher, 


COMBAT PRINCIPAL, Whipper Watson 
Wilbur Snyder 


Aucure limite de temps; pas de disqualification ni de clouage-éclair 
Little Beaver 


Bouncing Burke 
2 CHUTES SUR 3 OÙ 1 HEURE 


COMBAT SPECIAL: Tony Baillargeon vs Bob Geigel 
1 CHUTE OÙ 1 DEMI-HEURE 


COMBAT D'OUVERTURE: Jim Hady vs Stan Kowalski 
1 CHUTE OÙ 1 DEMI-HEURE 


Tél.: WHitehall 3-7307 


rs du rond seront enlevées et un 
aises. Deux arbitres: Roy McClarty 


H. B. Huggerty 
Gene Kiniski 


vs 


Frixxy Cupid 


vs Sky Low Low 


2939. rue Marion, St-Boniface 


VENTE 


d'aubaines 


L our 4 ames: 


Des sacs à main 
en paille 


pour l'été 


Couleurs vives et styles gais 


S3.98 


Prix régulier, $5.98 


| GIGANTESQUE 


à prix 


4 


Poge 6 LA LIBERTE ET LE PATRIOTE ét-Boniface, le 2 luin 1961 
hu e La Br uerie fhanges vi | plus cbritants 
Couronnement des finissantes  °te-Agothe oq ER 


A l'Acies 

Pepe 

Ë Le lundi 28 mai un groupe de | super 
|membres auxiliaires se rendait | le trophée 


Mariage Melver-St-Onge 


Le samedi 20 mai, à 4 h. pm. 
M. l'abbé A. Couture, curé, bé- 


Molloy pour juvéniles ei 
de deuxième meilleur 


au couvent de St-Charles 


“Qi 7 siste: joueur. 
mimi je mariage de Mi do à Sboniiee pour ame à trophées pour 
La journée du 19 mai mar-\tingués visiteurs, les élèves pré- (Me St-Onge, fille de M. et la Maison Chapelle des Soeurs | joueurs les plus utiles furent 
quait l'événement solennel de la |sentérent remarqgua blement|27e Adolphe St-Onge, à M. Oblates. Tous ont rapporté de |aussi attribuès à Robert Da 
féte des finisantes au couvent | bien, une allégorie au cours de | Kenneth Mclver, fils de Mme belle je de salu- |neauit, des Pee Wees, à Gérald 
de St-Charies dirigé par les laquelle défilérent tour à tour | Edith Melver, de Winnipeg. cetie | € Mg mor dt Mg cru Bisson, par le Club Sportif de 
Révérendes Soeurs Oblates les personnages symboliques de et mariée à entrée dins nine rage mi pr dress viol. La Broquerie, et à ean-Guy 
A 1! toute l'école se ren- leur Alma Mater: L'ange gar- 2e eu Dr © Son DOre, Fe fiantes du prédicateur de la soi Tétrault qui reçut le trophée dé- 


portait une robe princesse à 
[traine en organza sur taffetas, 
avez manches en pointes de lis. 


| dien du couvent, les vertus théo- 
logales et cardinaies, les esprits 
ou attitudes à cultiver chez la 


rée, M. l'abbé David Roy, curé|cerné au meilleur joueur de la 


X ; ancien directeur | Ligue Molloy juvénile; Roland 
0 Sale. mn |Gagnon obtint celui de meilleu- 


jait à la chapelle pour chanter 
a mew offerte pour les héroi- 


nes du jour, lesquelles y consa- agen vs dep à |Un collier de peries ornaît son d'Action Catholique. à " à 
crérent à Dieu et à la Vierge | jeunesse, Le spectacle était en-| "Son de À puce était rote- Parmi les multiples attributs|re recrue. Louis Balcaen rece- 
Marie le début d'une nouvelle |trecoupé de chants interprétés | " de la sainte Vierge il en est | Vait aussi un trophée. 
farie le déout Gune ar la chorale “Notre Père” et nu Par une couronne de perles mé RER ë i ” Le gérant, Roland Gauthier 
époque de leur vie par la cC 10ra €. Noire cre e : à : deux u'i importe de signaler, \ e gerant, oiar AL : 
p9q tuhitné ve "vd L |lagrémentée de petites fleurs. .q * * à aus 
. * _idi 1a!-Jubilate Deo”, Mlle Anna St-| La sainte Vierge fut Porteuse de | fit les présentations; il fut aussi 
Au cours de l'aprés-midi, la |Ojge exécuta avec brio une| Deux orchidées composaient son RE LR ë ; à l'honneur pour avoir conduit 
cérérno se déroula sous la!. ag nc 900 a , | bouquet. | | Dieu et elle fut aussi Donneuse |? Q pour 
PRRORE 5 - valse de Johann Strauss, et une CNET de Di Port de Dieu dans | son équipe à la victoire pour la 
présidence du KR. P. Raynier asser D a AE > Les demoiselles d'honneur, eu. rorteur de mer LV £ Cdt wi 
« : finissante, Mlle Marie-Paule : l'Euch tie. le chrétien doit|2e année consécutive, Edgar 
Chabot, curé de la paroisse. À Courtois ‘enchanta son auditoi- | Monique St-Onge et Rachelle étre donneur de Dieu var l'avos- |Freynet, entraineur des Pee 
ses côlés l'on remarquait MM.|, per 7 mon fique solo |Ritchot, soeur et cousine de la | être donneur de Dieu par l'apos- Wees, recut un trophée pour son 
D. Giordani, consul de France, “Vierge Marie”. Mais, arriva le |mariée, étaient vêtues de robes | ; tolat à éhelant travail ù 
K Schurmacker, consul d'Ale-! nent tant attendu de rece- |" 0r£anza vert menthe et por- Assemblée coopérative " Vsig eau it TRE 
, : moment tant attendu de rece- | p | ” [ » Cette fête sportive fut rehaus 
magne, G. Johnson et J, Jean- voir les mesmases des dlues du | 2220 des bouquets de margue- | Le lundi 29 mai avait lieu sée par la présence de quelques 
notte, membres dé la Légisiatu- |; lesquelles ‘urent présen- {rites blanches. Elles: étaient ac- | # l'assemblée annuelle de la Mou- ne LE Lu sportives: MM 
re provinciale, W. H. Morgan, |i" ar leurs compagnes de la |C°MPagnées de MM. David |Æ lange Coopérative. Voici les! ice Lévesque, annonceur 
maire du district, et H. A. Mou-!;;, snnée rs ami du marié, et Paul St- | noms des membres de l'exécutif: sportif à CKSB. Percy Segal 
ritsen, inspecteur d'écoles FL Re Su mon- |Onge, frère de la mariée. Les }| président, M. Narcisse Fournier; | * 2 VE dl Roni 4 
P ie le pcosremme. | 17775 Ones ÉteS DEOn0e RSS secrétaire, M. Eloi Gagnon: di. |Eérant du club de St-Boniface, 
ur ouvrir le progra 2, |cérent leurs adieux à leur Alma - | : et Kanash, des Bruins de Bos 
L. A. Pytlik et M. MacKenzie | Mater, Le R. P. Curé leur pré- | Suzanne et Lynn St-Onge, d'Ot- | recteurs, MM. Louis Laurencel- |}, 
extoutérent en duo ‘Alla Ga- sente J les sou en Lens tradition- |tawa, nièces de la mariée. Elles le, Laurent Dubé, L, Langelier, AE PMR 22 PRENNLIE buRe 
vota": aprés hymne national | nel, et "les invités d'honneur |étpient vétues en blanc ct por D nee à 
a chorale chanta ‘Les moisson- | jer adress nt uelques féli- A - TIRE | h. , M, M, ù N D d E d 
neuses”. Enfin, M. L. Joubert, DEPOT LS q |guerites violettes. Les huissiers | rière. N.-1V.-de-Louraes 
président de l'A P.M. présenta Pour clôturer, la chorale en- | ftaient Denis et Maurice St-On- Souhaits ; Municlpali | 
les huit diplomées: Miles Marie- | {onna “L'hommage à l'Almalge frères de la mariée. Mlie Prompt retour à la santé aux Municipalité rurale 
Paule Courtois, de Fort William, | Mater” et “Dieu protège la Rei- | Louise Pilon touchait l'orgue malades, tout particulièrement à de South-Norfolk : 
Doreen Harpe, de Wabowden, | ne’ ; sfiibsé | A l'occasion de ce mariage, Mme René Simard, de retour de| Les électeurs de la municipa- 
Marlene Hogue, de Bissett,| Parents et amis se rendirent | M. et Mme Adolphe St-Onge eu- |l'hôpital, et à Mme Gérard Ki- | lité rurale de South-Norfolk vo- 
Jeannette Jeannotte, de Mea-| au caféteria du couvent où était|rent le grand plaisir de voir rouac, actuellement à l'hôpital |tèrent en faveur du règlement 


tous leurs enfants réunis pour la | 
première fois depuis la disper- 
{sion des aînés. Cette journée 
restera mémorable pour toute la 
famille, 


des sports du 
mai dernier, 

Voici le résultat aux bureaux 
de votation: 


général de St-Boniface 
Club sportif 


dow Portage, Maureen Keough, dimanche, le 16 
de Headingly, Angela Roy, de 
Marius, Theresa Stangl, de Cul- 
ross, Roberta Weir, de Kirktield | 
Park 


servi un savoureux buffet froid. 

Oui, cette belle journée reste- 
ra toujours inscrite dans la mé- 
moire de chacune; les annales 


Samedi soir dernier avait lieu, au Collège St-Joseph d'Otterburne, la soirée des élèves de 
12e année, qui disaient adieu à leur Alma Mater, Ces élèves finissants sont: MM. Gérald Alary, né! À, bébe-bell: Ligve Levéres 
à La Salle, qui s'inscrivit en 11e année à Otterburne en 1959 après avoir fréquenté l'école primaire | 4e je dimanche  L$ 1 Ste à 
de La Salle et les Collèges de St-Boniface et St-Paul (il poursuivra désormais ses études au Collège bach 12 la Due 2. . 


Faveur Contre 


du couvent la rapporteront com- érémon gi -Boniface); J Audet, fils de M. et Mme Zéphirin Audet, d'Otterb d if 
: NS PA à Mint à 4 : Après la cérémonie religieu- [de St-Boniface); Jacques Audet, fils de M. et Mme Zéphirin Audet, rburne, grand sportif, | Broquerie 4 à A . |Lavenham 12 4 
A hommage ea on PF } Aus des plus magnifiques! petite réception eut lieu |qui connut de grands succès dans les sciences et les mathématiques; Alfred Bérard, qui s'inserivit ue nt ee APE Treherne, rurale 12 4 
ces et à leurs nombreux x — chez Mme Joseph St-Onge, tan- |en 11e année à Otterburne en 1959 après avoir fréquenté l'école de St-Pierre-Jolys où il était un | horcredi 31 mai: La Brotuerie | Rathwell 19 12 
“lte de la mariée. Les invités se scout remarquable; Raymond Bouchard, d’Aubigny, élève studieux qui, l'an dernier, enseignait sur |; Niverville: JS VOA S Join N.-D.-de-Lourdes 172 7 


permis à Manitogogan; Marcel Dacquayÿ, de. St-Claude, caractère breton, taquin à ses heures, membre | 
actif de l'Action catholique et sportif aux nombreuses victoires; Marcel Debreuil, de La Rivière, ar- 
tiste peintre qui a produit de remarquables oeuvres d'art et qui fréquentera l'Institut Pédagogique; 
| Arthur Desharnais, d'Otterburne, externe, aux nombreuses activités sociales “hors les murs”: Robert 
| Dionne, de St-Joseph, spécialiste en sciences et mathématiques, acteur et musicien de qualité; Nor- 
|mand Fillion, natif de St-Joseph, puis résidant à Rivière-la-Paix en Alberta et maintenant revenu 
lavec sa famille au Manitoba, qui a fréquenté plusieurs écoles, qui a donc accumulé les expériences 
et qui ira à l’Institut Pédagogique l’an prochain; Pierre Gendreau, fils de M. et Mme Gaston Gen- 
dreau, pharmacien, de Ste-Rose-du-Lac, intéresse aux recherches de laboratoire; Raynald Gratton, 
de Ste-Elisabeth, élu président du Collège en septembre dernier, membre du comité des jeux, de 
|i’Action catholique, du club juvénile de hockey; Edouard Haddock, d'Ile-de-Chênes, qui se dirige 
| vers la carrière d’instituteur; Eddie Helman, de Shilo, qui a fréquenté successivement le Jaräin 


rendirent ensuite à la salle pa- 
roissiale pour le souper qui fut 
| suivi d'une joyeuse soirée. 

Les nouveaux mariés par- 
taient ensuite pour un voyage 
de noces à Yellowstone Park 
et Banff. A leur retour ils ré- 
| sideront à Fart Garry. 


East Steinbach à La Broquerie, 

Le Club Sportif tiendra son 
assemblée annuellé le 8 juin 
prochain à la salle de l’aréna et | 
le pique-nique annuel du Club 
aura lieu le 11 juin, Bienvenue 
à tous. 


Total 224 25 
Commission scolaire 
| Les contribuables de l'école 
|consolidée de  Notre-Dame-de- 
RE rique votèrent en faveur du 
| réglement scolaire pour l'agran 
* n | : . n 
à Club Sportif | dissement suivant: trois classes 
e Club Sportif de La Bro- académiques, une classe labora- 
querie termina dignement la | toire et un auditorium de deux 
saison des sports d'hiver en or- | classes, La votation eut lieu le 


d'aubairie 


vers l'Est du Canada 


4, 9 et 10 JUIN 


Limite pour retour: 25 jours 


entre 


WINNIPEG et MONTREAL 


562.75 


ALLER- RETOUR 
WAGON ORDINAIRE 


Valable dans wagons-dortoirs de classe 


touriste, sur paiement d'un lit, 


Bas prix aussi pour 


TORONTO et OTTAWA 


et certaines gores intermédiaires 


Pour plus amples informations: consulter 


VOTRE AGENT CN 


NOUVELLE 
GAZOLINE 


POUR TRACTEURS! 


puissance et rendement accrus 
la meilleure gazoline pour tracteurs qui soit! 


Voici une nouvelle gazoline, 


conçue pour répondre aux exigences 
des moteurs de tracteurs modernes 


. et pour faire donner aux 
anciens tracteurs un meilleur 


Collation des diplômes 


Le dimanche 21 mai avait 
lieu au gymnase de l'école la 
collation des diplômes pour Mlle 
Laurette Legault, John Pichur- 
ski et Louis Girard. La fête dé- 
buta par un banquet servi par 
les mamans des élèves de l'éco- 
le secondaire, sous la direction 
de Mme Zéphirin Lachance. 

À la table d'honneur figu- 
raient M. Denis Bison, prési- 
dent, M. l'abbé U, Paquette, cu- 
ré de St-Eustache, qui rempla- 
çait M. l'abbé H. Roy, M. l'ins- 
pecteur J.-A, Duhamel, MM. 
Léopold Girard, président, et 
Oris Aquin, secrétaire de la Di- 
vision, Mme Léopold Girard, 
présidente de l'A.P.M. et les di- 
plômés, 

Après le repas, on eut le pro- 
gramme suivant: mot de bienve- 
nue, par M. D. Bison; duo de 
piano, “Garden of Rose”, par 
Patricia Desilets et Yvette Le- 
clerc; remerciements, par Al- 
fred Legault; solos, ‘‘Bless This 
House” et ‘V'là l’bon vent”, par 
Ronald Lachance, accompagné 
au piano par Mme W. Gregory; 
discours d'adieu, en anglais, par 
Laurette Legault, et en fran- 
çais, par Claudette Girard; priè- 
re issants, par Karen Dé- 
silets; adresse aux diplômés, par 
M. J.-A, Duhamel, présenté par 
Donald Lafto, et remercié par 
John Pichurski; message des 
commissaires, en français, par 
M. Léopold Girard, et en anglais 
par M. C'arence Franklin; solo 
d'a 6 “Come Back to 
Sarrento”, par Patricia Dufres- 
ne: distribution des prix. 

Les prix suivants ont été dis- 
tribués: religion (française), 
Laurette Legault; religion (an- 
glaise), Cheryl Beaulac; excel- 


La soirée des élèves finissants 
du collège St-Joseph d'Otter- 
burne, samedi dernier, permit à 
des confrères de dire aux nom- 
breux parents et amis qui rem- 
plissaient l'auditorium ce qu'ils 
pensaient des 20 élèves de 12e 
année qui allaient quitter l’Al- 
ma Mater, aux membres de la 
chorale de faire apprécier leurs 
taients (au piano, Mme Yvon 
Arpin), à René Chartier (11e 
année) de se manifester un mai- 
tre de cérémonies remarquable 
de dignité et de savoir-faire, à 
Robert Dionne d'exprimer aux 
autorités du collège la recon- 
naissance des 20 partants, au 
R. P, François Cousineau, 
C.S.V., supérieur, de souhaiter à 
toute l'assistance la plus cordia- 
le bienvenue et de donner aux 
finissants les meïlleurs conseils 
pour l'avenir, etc, Mais surtout 
les deux orateurs invités, le 
R. P, Guy Fortier, S.J., recteur 


lintéressé à la carrière d'ingénieur civil; 


par le don mystérieux de l'exis- 
tence. Telle est la condition hu- 
maine.’ 

Ces paroles scientifiquement 
pratiques furent vivement ap- 
plaudies la gent écolière du 
collège d'Otterburne, car elles 
contenaient un appel vers les 
plus hauts sommets de la con- 
naissance moderne, Le discours 
de M, Gagné, de St-Pierre, au 
sujet du Cours Général dont on 
parle tant de ce temps-ci mérita 
aussi de vifs applaudissements, 


Le Cours Général 


Ce Cours Général qui s'éla- 
bore actuellement pour les élè- 
ves des études supérieures, dit 
M. Gagné, et qui sera bientôt à 
l'essai dans certaines écoles du 
Manitoba peut s'appeler ‘‘cours 
pratique’. Il répond au besoin 
urgent d'une revision du cours 
d'étude et suscitera chez les jeu- 
nes le désir de ne pas quitter l'é- 


|de l'Enfarce Langevin à St-Boniface et l’école Sir Maurice Roche à Flin Flon avant de s'inscrire 
au Collège d'Otterburne; Kenneth Maczuga, de Vassar, depuis trois ans au Collège d'Otterburne, 
urray Marchenski, de Winnipegosis, sérieux à l'étude et 
|ardent sportif; Roland Marion, de Dufrost, membre du comité des jeux et sportif qui, deux années 
successives, a remporté le trophée de eurling offert par le Collège; Renald Parent, de St-Joseph, 
gagnant l'an dernier du concours de composition des Chevaliers de Colomb, secrétaire du Club 4-H 
dans sa paroisse, membre actif de l'Action catholique et de la Chorale du Collège, excellent joueur 
de gouret qui préféra toujours au jeu ses études; Roland Petit, d'Ile-de-Chênes, qui trouve facile 
les mathématiques et les sciences et qui désire poursuivre ses études universitaires en génie civil; 
Marcel Ritchot, de Silver Plains, intéressé aux sports et à la lecture, et Charles Saurette, président 
de classe, chef d'Action catholique, étoile au hockey, lecteur assidu, qui s'est inscrit à l’Institut 
Pédagogique pour l'an prochain, 


Brillante soirée des 20 finissants 
au collège St-Joseph d'Otterburne 


En préparation 


Les premières démarches de 
ce comité furent faites auprès 
de représentants de maisons 
d'affaires, pour savoir ce que 
ces gens requièrent de leurs fu- 
turs employés, Et maintenant 
des groupes d'instituteurs et 
d'institutrices, à Winnipeg et en 
campagne, préparent dans le dé- 
tail ce cours général. Le pro- 
chain pas à entreprendre sera de 
faire l'essai de ce cours dans 
certaines écoles dès septembre 
1962, avant de le généraliser 
partout, IL est certain en tout 
cas que les précautions prises 
pour mettre ce cours sur pied 
permet d'espérer un cours de 
grand intérêt pour les élèves, et 
qu'il leur offrira des sujets de- 
mandant autant d'effort intel- 
lectuel tout en étant moins abs- 
traits et plus pratiques. D'ail- 
leurs un élève ayant complété le 
cours général et y ayant sage- 
ment choisi ses ‘options’ pour-- 


ganisant un grend banquet au 
cours duquel on décerna prix et 


16 mai dernier; en faveur, 206, 
contre 31, 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


blanc de plomb. Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons reilgieuses 


521, rue Hargrave — Tél,: WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Venez d 
célébrer 


LA ST-JEAN-BAPTISTE 


à La Broquerie 
LE SAMEDI 24 JUIN PROCHAIN 


Invitation générale 
à tous nos compatriotes du Manitoba! 


Une messe solennelle aura lieu dans l'église paroissiale à 
9h. 30 am. (heure solaire), suivie de la grande parade des chars 


allégoriques. Après le diner, il y aura parties de balle, courses à 
pied et autres sports populaires. Puis,: naturellement, des discours 
patriotiques seront prononcés au cours de la journée. Dans la soirée 


lence, 12e année, Johnny Pi- | du collège de St-Boniface, et M.|cole trop jeunes, sans prépara-|r2 avec quelques sujets complé- on promet à tous une merveilleuse soirée récréative ‘’du bon vieux 
churski; 11e année, Cheryl|Gérard Gagné, secrétaire de la |tion suffisante pour la vie. mentaires obtenir son certificat temps'" à la canadienne. 

Beaulac; 10e année, Rose Hé-|Division de la Rivière-Rouge,| m y a trois ans, continua le d'immatriculation et entrer à 

bert; 9e année, Claudette Gi-|abordèrent des sujets qui méri-| conférencier, la Commission |l’université ou l'Institut Péda- 


rard; français, 9e et 10e années, 
Claudette Girard; français, 11e 
et 12e années, Laurette Legault; 
science, 11e année, Donald Lof- 
to; science, 12e année, Johnny 
Pichurski; conduite, 12e année, 
Laurette Legault: conduite, 11e 
année, André Girard: conduite, 
10e année, Léona Hébert: con- 
duite, 9e année, Karen Désilets; 
prix des commissaires, Taurette 
Legault, Louis Girard et Johnny 
Pichurski, 

M. Oris Aquin ajouta quel- 
ques mots pour clore la cérémo- 
nie, Dans son allocution, M. Du- 
hamel fit ressortir l'importance 
de bien choisir sa carrière afin 
de donner le maximum de ses 
talents au service du prochain, 
en vue de la vie éternelle, Cette 


tent une large publicité, 
A l'âge atomique 


Le Père Fortier montra clai- 
|rement que l'éducation et l'ins- 
truction ne sont pas un luxe de 
nos jours, en cette époque d'ex- 
trême mobilité qui exige des ef- 
forts de compréhension incuïs 
let, de ceux qui veulent non sui- 
|vre mais diriger la civilisation 
{de demain, un changement ra- 
dical des schèmes mentaux dé- 
sormais désuets, trop stables et 
trop fixes, Citant uné récente 
conférence du R. P. Pierre An- 
|gers, S.J., éminent éducateur de 
| Montréal, le Père Recteur mon- 
tra qu'à l’âge atomique, aux vi- 
|tesses -supersoniques, aux mis- 
siles intercontinentaux, aux 


Royale d'Enquête MacFarlane 
étudia le système d'éducation au 
Manitoba et recommanda les 
améliorations nécessaires, Cer- 
taines de ces recommandations 
ont déjà été mises en pratique: 
des octrois additionnels ont aidé 
à construire de nouvelles écoles 
secondaires dans les Divisions, 
certains octrois plus élevés ont 
encouragé plus de jeunes à em- 
brasser la profession d'institu- 
teurs et même ramené d'anciens 
professeurs qui avaient aban- 
donné l'enseignement à cause 
des maigres salaires d'antan. 
Or cette même Commission 
Royale s'aperçut que trop peu 
d'élèves continuaient leurs étu- 
des au niveau secondaire, C'est 


gogique, s'il le désire plus tard. 

C'est donc dire que bientôt le 
cours actuel et le nouveau cours 
général pourront être offerts là 
où il y aura un assez grand 
nombre d'élèves demandant ces 
cours, Normalement il faudra 
assez d'élèves pour avoir deux 
classes de 9e, 10e, 11e et 12e, 
soit un minimum de 8 classes. 
Ou encore deux écoles secondai- 
res voisines pourraient s’enten- 
dre pour donner, l'une le cours 
général, l’autre le cours d’'im- 
matriculation. 

M. Gagné conclut en deman- 
dant à ses auditeurs de conti- 
nuer à étudier attentivement 
cette question, sur laquelle re- 
viendront souvent les journaux, 
la radio. le Département d'Edu- 


Arthur Balcaen, taxi 


| COMMANDITAIRES 


Arthur Boily, épicerie, confiserie, assurance 
Gérard Tétrault, camions de transport 
Feed Mill, M. Narcisse Fournier, président 


Victor Gamache, garage 
Jean-Marie Mulaire, miel 


Albert Vielfaure, président 
Jean Gauthier, vice-président 


Albert Vielfaure, agent de North Stor 

Gérard Freynet, boulangerie 

Caisse Populaire, Fernand Balcaen, président 
Magasin coopératif, Albert Laramée, président 


La Societé St-Jean-Baptiste de La Broquerie 


journée doi ê de re- " qu'actuellement le programme - « pr: 1 
rendement. PTE pe Arai | voyages cosmiques, la transfor- |secondaire est contrôlé par l'U- | Cation, l'Association  d'Educa- Laurent Dubé, secrétaire 
Pour obtenir des démarrages et les, instituteurs et les commis. | mation radicale des moyens de | niversité et les sujets exigés Dune a pis Comité des chars allégoriques: Jean-Léon Lord, président 
des réchauffages rapides, une saikes qui travaillent tous dans | C°Mmunication retrécit notre | sont pour les cours universitai- RL COS CREVER LES Comité d : Gé Té Î | 
> … s dog VA 1x élè. | globe et provoque de jour en|res, Cependant beaucoup de jeu- Fortier et de M. Gagné indi- omité des sports: Gérard Tétroult, président 


puissance maximum et—surtout- 


une économie maximum, essayez 


la nouvelle gazoline Esso améliorée 
pour tracteurs. Maintenant en vente 


à un prix AVantageux, 


le même but, procurer aux élè- 


yes une solide éducation chré- 


tienne qui les aidera à devenir 
de bons vitoyens voire même 
des chefs convaincus. 


| jour des transformations socia- 
les profondes. 

|  Multipliant les exemples avec 
|la compétence d'un homme qui 
s'v connaît en sciences (Change- 


nes qui fréquentent l'école se- 
condaire n'ont pas ‘l'intention 
d'entrer plus tard à l'université. 
Leur intelligence n'est pas 
moindre, mais leurs intérêts 


uent clairement que ‘la soirée 
es finissants” du collège St- 
Joseph d'Otterburne comporta 
de façon toute spéciale une note 
sérieuse, Meilleure manière 
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M. Stanislas Dionne inhumé 
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Son épouse, née Amanda Bou , 
let, et un jeune fils, Daniel, l'a A orate nv 
aient précédé la tombe il tour à toi ffrir de 
a plusieurs années, Le cher | tions aux ( , en 
disparu était natif du Nouveau queiques mot qui porter 
Brunswick et venait au Manito- | réflexion. M. A. Corrivea ns 
ba au début du siècle. D'un ca- |pecteur d'écoles, leur souhaïita 
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Venez à mon aide dans ce grand || humour, conss illant urtout l'es 
besoin afin que je recoive les con- prit da initiative de ne pas être 
solations et secours du ciel dans || un bon mouton”. Il dit qu'il aime 


toutes mes nécessités, tribulations . . ra nc 1 3e 
di dauitanses nerticuliéreme lbeaucoup Lorette parce que ses 


et que je t e Dieu avec us | parents ont nés dans cette pa 
et tous les élus durant toute l'éter- roisse 

té 1 n 

Je vous promets, 6 saint Jude, de Il y eut chant par la chorale, | 
me souvenir de cette grande faveur, || aussi par Mme Guy Delionnet et | 
et je ne cesserai jamais de vous || Lionel Marcoux | 


ionorer comme 
spécial et de faire 


r 1 patron tres M 


ut en mon pou- l'abbé R. Bélanger, curé 


voir pour encourager votre dévo- || termina la soirée en félicitant 
tion {les élèves et en insistant sur l’u- 
Saint Jude, priez pour nous et || sage du français partout où ils 
pour (ous ceux qu vous Invoquent | Rent de ne pas être des lâ- 
Ainsi soit-il cheurs, bien que cela demande 
En reconnaissance pour # beaucoup d'effort, de fierté et 
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8-908-8P, 


|institutrices de leur grand dé- 
| vouement 


Nos programmes préférés à CBWFT 


Les 7 et 13 mai, il y à un an, nous avons publié des lettres, 
venant d'une trentaine de centres en réponse à cette question: 
Capter-vous le poste CBWFT? 

Nous venons d'adresser aux mêmes personnes les questions 
suivantes: Captez-vous le poste CBWFT avec facilité et quels sont 
vos programmes préférés? 


Voici quelques réponses: 


On le capte de temps en temps. Mais l'image est neigeuse 
Pas la peine d'être suivie régulièrement 
Mme Napoléon Dumoni, St-Laurent 
Nous captons le poste CBWFT très bien. Parfois il est un peu 
plus gris que les autres postes des environs, mais nous n'avons 
pas à nous plaindre 


Mes programmes préférés sont Les belles histoires, La pen 
sion Velder, La côte de sable, Le point d'interrogation, G.M. vous 
invite, La force de l'âge, Petit théâtre, Cinéma 

Ce que j'aimerais voir à CBWFT: des programmes q nous 
feraient connaitre le mode de vie à l'étranger et r au Canada, 
par exemple au vs d'Evangéline 


Denis Joubert, St-Pierre, 


Nous ne captons pas du tout le poste CBWFI 


Eugénie Désilets, Powervieu 


N prenons CBWFT, mais avec difficulté. Nos program 
es préférés sont les suivants: Un homme et son péché, La pen- 
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Le concept sensationnel de Corvair concrétise 
les rêves de tout automobiliste! 


SEULE CORVAIR VOUS OFFRE . .. Une ligne et un confort spécialement conçus pour les Canadiens plus la commodité et les performances d'un 


moteur monté à l'arrière . .. Léger moteur Turbo-Air 6-cylindres . .. meilleur équilibre . .. plancher presque plat... suspension indépendante 


aux quatre roues ... pour ne nommer que quelques-unes des caractéristiques qui font de la merveilleuse Corvair une voiture unique en son genre! 


Corvair 61... Meilleure voiture... 1) COFFRE À BAGAGES À L'AVANT — fermant à clé: @ SIÈGE ARRIÈRE RABATTABLE — standard sur la 


Monza — facultatif, moyennant supplément sur les 
autres modèles. Rabattu, donne un espace de 16,5 pieds 
cubes et facilite le chargement du coffre à bagages. 


« , argæ 214 pie se d'esb: 
plus de commodité ... plus d'avan- profond et large plus de 1214 pieds cubes d'espace, 


tages qui vous promettent une satis- 7) SUSPENSION QUADRI-FLEX — ressorts indépen- 
É (2) dants aux quatre roues; tenue de route plus douce, plus 


en rt Acéñr ! ) A1 tfañrie " . . : 
faction sans précédent! Pour vrai- silencieuse. (®) ESPACE POUR COLIS—Corvair y a pensé—derrière 
ment jouir de tous les plaisirs de la Ô RÉSERVOIR PLUS GRAND — gräce À en capacité s le siege arricre; autre Caractéristique tres commode, 

) 


de 1124 gal, imp. prolongeant les intervalles entre les () CLOISON ARRIÈRE SPÉCIALEMENT ISOLÉE — F 
9 sh 2 2 7 D 27 Li ‘1 D LE 


route, choisissez votre prochaine voI- pleins d'essence, vous trouvez la vie agréable tout en A FRUr , 
réduit la transmission du bruit et de la chaleur au com- 


ture parmi les nombreux modèles TAPER partiment des passagers. 


D AR PV Pa Ÿ: pans MAP PRES PRISES D AVES En aude DR ERE MONET 
Corvair: deux sedans 4 portes, deux O RASE de gen pa # Li sus des gaz de voi @ ENSEMBLE MOTEUR UNIPACK — moteur arrière, 
boite de vitesses et commande aux roues forment un 
\ PLANCHER PRESQUE PLAT — plus d'espace pour ensemble léger. 
(5) les jambes à l'avant; confort accru pour celui qui doit HE t TR L 
s'asseoir au centre. @ PNEU et ROUE DE RECHANGE dans le comparti- 
ment du moteur dans les sedans et coupés Club — facile 


gantes Monza 2 et 4 portes (6) CARROSSERIE MONOCOQIL E FISHER — carrosse- d'accès — plus d'espace de chargement, une des carac- 
o° ni: alt I rie et châssis réunis en un tout plus léger, plus robuste, téristiques typiques de la Corvair, 


coupés #Club, deux station wagons 
Lakewood, deux station wagons 


sport Greenbrier ainsi que les frin- 


de mme nov eue » 


Re et ro 
Er rx 


(Pneus à flanc blan: 


sur demande, moyennant suppléme nt.) 


COUPÉ SPORT MONZA 


* 


là voiture gui peut 
falre plus que vous ne 
lui demanderez jamais! 


'ATAEL 


GENERAL 


MOTORS 


Commissaires en congrès à Ottarra 
MANITOBA 


M. Brunelle Léveille, 
vice-président de l'A.C.E.L.F.M,. 
Division de St-Boniface 


M. le Dr Hubert Delaquis, 
president de l'ACELFM, 
Division de la Montagne 


APR 


Ë re 


M. 


Pierre Baril, 
St-Jean-Baptiste, 
Division de la KRiviere-Rouge 


M. Paul 


Lord, 
St-Norbert, 


Division de la Seine 


SASKATCHEWAN 


PRET A7 1U E2 « 


M. Rolland 


Pinsonneault, 
Gravelbourg, 
president de l'A.C.E.F.C, 


Mme P. Délaurier décédée 
le mardi 23 mai à Laurier 


Me Maurice Denis, 
Carrot River 


LAURIFR Le mardi 23;et du R. P. J. Alarie, OMI 
m2 toute la paroisse fut cons- curé de Ste-Rose-du-Lac. Assis- 
ternée et bien peinée d'appren- |taient au choeur, le R. P. Albert 
dre le déces d'une excellente | Girard, O M.I., supérieur du Ju- 
paroissienne en la personne de |niorat de la Ste-Famille de St- 
Mn P Délaurier née Lea ! Boniface le R. P. Julien Morin. 
Gama Mère douce et dé-|O.M.I.,, aussi du Juniorat, ainsi 
voué Meuse et d'une grande que lé R. P, J_ Mass, OM. 
energ mm souvenir °ra in :curé de Crane River, et le R. P 
exemple éconfort pour | A. Levasseur, O.MI., vicaire de 
ceux r NA NE Ste-R o se-du-Lac, L'inhumation 

l 4 j j 4 \ ab se f la! e cimetiére local 
bé R ) iré, chantait le 4  défunte aisse dans e 
er! ‘ " té de M ibbé J, deuil 0 é so époux, cinq 
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M. Georges Mailhot, de Ste-Claire, 
est décédé à l'hôpital St-Boniface 


STEAM 
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Voyagez par Train et Economisez! 


8, 9, 10 juin — retour dans les 25 jours 


———TARIFS D'AUBAINES- 


VOITURES 


WINNIPEG ORDINAIRES 


Aller-retour 
549.40 
57.60 
62.75 


TORONTO 
OTTAWA 
MONTREAL 


Canadion 
Pacifique 


IMPLETE Pt MOnne 


M. Rene Prelontaine, 
St-Pierre, 
secretaire de l'A.C.E.L.F.M. 


M. Napoléon Dumont, 
St-Faurent, 
Division du Cheval-Blane 


M. Joseph Morin, 
Ferland 


quet), de Le Pas Man.,, Rosita, 
institutrice à Ste-Rose-du-Lac, 
Monique, Orise et Yvette, à la 
! maison; sept fils, Daniel et Tar- 
|cisse, employés de banque à 
| Dauphin et Winnipeg, respecti- 
vement, Paul, Gilles, Fidel, Yves 
et Marcel, à la maison, deux 
soeurs, Maria (Mme J.-B. La- 
pointe), de Laurier, et Alice 
Mme Roxer Pennarum), de 
Grayson, Ont; six frères, Phi- 
lippe, Lorenzo, Emile, Maurice 
et Roméo Gamache, de Laurier, 
et Wilfrid Gamache, de Winni- 
peg, ainsi qu'un grand nombre 
de neveux et nièces 

Mme Paul Delaurier naquit à 
en mars 1915: elle y 
passa toute sa vie, et cest en 
11935 qu'elle épousait M, Paul 
Délaurier 


Laurier 


Remerciements 


M. Paul Délaurier et sa fa 
mille désirent, par la voie du 
journal, exprimer à tous leur vi 
ve gratitude pour les nombreu 
expressions de sympathie à 


se 


l'occasion de leur si cruelle 6 
preuve 
Premiere communion 

La cérémonie de Première 
Communion avait lieu le diman 
che 28 mai, Ce fut une fête bien 
touchante. Les 24 petits v a 
ivaient été bien préparés par la 
dévouée maitresse, Mille Jeanne 
Labous 

Ça et la 

Félicitations à Svivia Verley 
premiere au saut en hauteur et 
deuxième à la course de 60 ver 
ges, ainsi qu'à Jeannette As 
sailly, troisième au tire du dis 
que au tournoi régional de Dau 
phin 

M. et Mme Rémi Clément, de 
Red Pass, C-B. visitent présen 
tement M. et Mme Eugène Clé 
ment 

MM. et Mmes Roger Penna 
rum, de Grayson, Ont. visitent 
leur nombreuse parenté à Lau 
rer 


La preparation 
du Concile dépasse 
tous les espoirs du Pape 


ROME Le pape Jean XXIII 


A assiste recemment à une reu 
nion de la commission de la dis- 
cipline du clergé et du peuple 
chrétien préparatoire du Concile 
oecuménique, que préside le car 
dinal Ciriaci. Prononçant une 
breve allocution le Sous erain 
Pontife a félicité les membres 
de la commission de leur travail 


en affirmant que la préparation 
du Concile dépasse, par les pro 
gres ea tot ses espoirs 
Parlant ensuite de l'encvcli- 
que qui doit paraitre prochaine 
ment, po e 7be 
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EA: CIRERTIE:RT.LE PATRIOTE 


Rapport présenté au deuxième Congrès général 


des Commissaires Catholiques de Langue Française 


(Ottawa, du 


Monsieur le President, Mesdames, Messieurs, 


I1 me fait d'abord grand plaisir de vous faire part des 
salutations et des meilleurs voeux de l'Association des Com- 
missaires d'Ecoles de Langue Française du Manitoba, et par 
elle, de tous nos compatriotes manitobains responsables de 
l'administration des écoles chez nous. Nous remercions nos 
confreres du Quebec et de l'Ontario qui ont pris l'initiative 
d'organiser ce deuxième grand congrès, et qui n'ont pas mé- 
nage les efforts pour en assurer le succès. Nous ne pouvons 
trop insister sur la reconnaissance que nous ressentons en 
face de votre générosité, qui nous a valu trois billets par 
avion à cette intéressante reunion. Nous croyons que c'est là 
un magnifique exemple de solidarité et de charité fraternelles, 
et nous n'avons aucun doute que si cela illustre l'esprit qui 
doit animer notre Association nationale dans ses travaux 
futurs, celle-ci deviendra réellement une oeuvre de service 
pour tous et d'attention particuliere aux freres moins fortu- 
nés. 


Situation au Manitoba 


Les commissaires de langue française du Manitoba jouent 
un grand rôle dans le systeme d'éducation de leur province 
Ils sont organisés en une association de langue française bien 
a eux dont le congres annuel est toujours bien suivi, En plus, 
ils prennent une part active aux travaux du grand organisme 
provincial, la Manitoba School Trustees Association, orga- 
nisme dont ils sont membres et au sein duquel ils exercent 
une grande influence. Les commissaires d'écoles du Manitoba 
collaborent étroitement avec l'Association d'Education des 
Canadiens français du Manitoba (à laquelle ils contribuent 
financierement), et on peut dire que c'est en grande partie 
grâce à eux si nos écoles sont encore imbues de cette atmos- 
phere catholique et française si chère aux vrais Canadiens 
français. 


Tel que nous vous l'expliquions il y a deux ans lors du 


premier congres, il n'y a des écoles françaises au Manitoba: 


qu'en autant que nous sommes en majorité dans un district 
scolaire donne . majorité qui assure, l'élection des nôtres 
comme commissaires, Ceux-ci à leur tour n'embauchent que 
des instituteurs catholiques et français, et ainsi, le cycle est 
complet. Depuis deux ans au Manitoba il y a deux niveaux 
d'administration scolaire: le niveau élémentaire (de la pre- 
mière à la huitième année), et le niveau secondaire À ce 


sions. Chacune englobe plusieurs districts scolaires. Les Ca- 
nadiens français en contrôlent 5 sur 46, et chacune de nos 5 
Divisions françaises est représentée ici aujourd'hui, 


au Manitoba, si bref soit-il, sans mentionner l'injustice dont 
Inous souffrons depuis soixante-dix ans et qui sera toujours 
à la plus grande honte de notre Province, En effet, seul avec 
la Colombie Britannique, le Manitoba ne reconnaît et n'aide 
des fonds publics que les écoles neutres. En conséquence, 
nos catholiques, des centres urbains surtout, doivent payer 
| double taxe: la taxe à l'école publique dont ils ne se servent 
|pas et les frais de construction et d'instruction des écoles 
paroissiales, C'est tout à la gloire de l'Eglise manitobaine et 
de ses fideles que dix mille enfants puisent quotidiennement 
leur formation dans ces écoles paroissiales, 


Qu'est-ce qu'une association nationale peut faire pour nous? 


C’est donc en tenant bien compte de la situation scolaire 
au Manitoba que nous nous hasarderons à discuter de ce que 
peut et doit faire pour le Manitoba une Association nationale 
de Commissaires d'écoles de langue francaise. Nous disons 
“pour le Manitoba” avec intention, car nous constatons que les 
représentants des autres provinces sauront tres effectivement 
| présenter le point de vue de leur milieu, 


Aspect constitutionnel 


De prime abord, il semblerait qu'une Association natio- 
nale de commissaires d'écoles de langue française ne puisse 
pas faire grand-chose pour nous. En effet, l'Acte de l'Amérique 
Britannique du Nord garantit l'autonomie absolue des Pro- 
vinces dans le domaine de l'éducation. En conséquence, chaque 
Province a son propre système d'éducation, bien à elle et bien 
différent des autres. Mais cet Acte de l’A.B.N. qui a, depuis 
sa ratification, sauvegardé les écoles catholiques et françaises 
du Quebec, a fait tout le contraire au Manitoba. Il a permis 
à une majorité fanatique de piétiner impunément les droits 
les plus sacrés du peuple franco-manitobain. 


Pous nous, l'entrée du Gouvernement Fédéral dans 


délivrance, Nous savons, par exemple, qu'Ottawa n'accorde- 
rait pas de subsides aux écoles sans s'assurer que TOUS 
les enfants en bénéficient. Il ne pourrait pas tolérer que des 
octrois, versés pour deux cent mille enfants dans une Pro- 
vince, ne profitent qu'à cent quatre-vingt-dix mille de ces 
enfants. 

Du point de vue strictement égoïste, on peut donc dire 
que les commissaires du Manitoba voudraient voir leur As- 
sociation Nationale réclamer l'entrée du Gouvernement Fé- 
déral dans le domaine de l'éducation. Ce serait la facon la 
plus pratique de nous aider, Sérieusement, cependant, on ne 
peut en faire la suggestion, encore moins la demande. Il est 
facile d'envisager ce que l'aboutissement de telles démarches 
pourrait faire aux écoles du Québec, Et sans un Québec vi- 
goureusement catholique et français. ce serait se leurrer de 
croire qu'Ottawa respecterait les droits des minorités en édu- 
cation, ou que ce soit, 


Action indirecte 


Si donc, notre Association nationale est automatiquement, 
et de par l'Acte de Confédération, empéchée d'agir directe- 
ment sur les Gouvernements, rien ne l'empêche d'exercer une 
influence discrete et indirecte en faveur de ses membres. En 
effet, il existe dans certaines Provinces, dans le Québec en 
particulier, un systèrne scolaire tout-à-fait démocratique et 
respectueux des droits minoritaires. Nous croyons de toute 
importance que le traitement équitable dont jouit la mino- 
rite protestante du Québec soit bien connu de la majorite 
protestante du Manitdba. Le secrétariat de notre Association 


nationale serait en mesure de diffuser ces renseignements. | 


Des lettres, des bulletins envoyés périodiquement en anglais 
aux organismes officiels d'instituteurs, de commissaires, au 
Ministere de l'Instruction publique, etc.. démontrant que le 
respect des droits minoritaires n'entraîne ni la confusion ni 
l'appauvrissement du svstème d'éducation d'une province, 
pourraient peut-être causer des sursauts de conscience chez 
les destinataires. 


Quelle sorte d'association nationale? 


Ce que nous suggérons suppose d'abord que l'Association 
nationale dispose de fonds pécuniaires et d'un secrétariat. Et 
de là: deux alternatives, Premiérement, si notre Association 
doit être un organisme sans budget annuel et sans secrétariat 
permanent, il serait inutile de faire la nomenclature de projets 
et de travaux spécifiques, si méritoires soient-ils, et l'Asso- 
ciation devra limiter ses activités à la préparation d'un con- 
biennal crovons sincèrement cependant que la 
tenue d'un congrès comme celui-ci est très importante et que 
beaucoup de bien peut res La solution à la plupart 
de nos problèmes ne réside pas tant dans l'intervention de 
forces’ extérieures, mais plutôt dans les efforts et les initia- 
comm mieux renseignés et mieux préparés 
mer tes responsabilités de l'administra- 


gres Nous 


en ilter 


ves ae ssaIres 


Dour 488$ les importan 


uon scolaire, 


niveau, l'administration est centralisée par les Grandes Divi-| 


Mais on ne peut donner un aperçu de la situation scolaire | 


le | 
domaine de l'éducation ne serait pas une ingérence mais une | 


7 au 9 juin) 


Des journees d'etudes comme celles de cette semaine sont | 


de veritables retraites fermees où nos commissaires peuvent 
puiser non seulement la science qui fera d'eux des administra- 
teurs plus avertis, mais aussi la flamme et le zèle patriotiques 
qui garantiront la sauvegarde et le ravonnement de notre 
belle culture et de notre sainte religion. Dans cette première 
alternative, notre Association nationale serait un organisme | 
.d'enrichissement et d'édification mutuels | 

Deuxièmement, nous pensons à une Association bien or- 
ganisee (et c'est celle que nous préférons), dotée d'un budget 
respectable et d'un secrétariat permanent. 


Activites 


Les activites d'un tel organisme pourraient être innom- 
brables. Nous nous permettrons d'en énumérer quelques-unes, 
en précisant que notre intention n'est pas de revendiquer des | 
services que nous prétendons nous être dus, mais de répondre 
au désir des organisateurs de ce congrès. 


Canadian School Trustees Association 


Un des objectifs de l'Association pourrait être d'effectuer 
une liaison pratique avec la Canadian School Trustees Asso- 
ciation. Nous ne préconisons pas la une adhésion individuelle 
de la part des commissaires catholiques à cette organisation. 
Il s'agirait d’une collaboration par le sommet .. , collaboration 
qui respecterait l'autonomie de chacune des Associations na- 
tionales. Il ne faut, pas oublier que les commissaires catholi- 
ques de certaines provinces sont, par la force des choses, mem- 
bres d'une organisation provinciale rattachée à la C.S.T.A. 
Ces commissaires pourraient bénéficier de l'atmosphère plus 
sympathique qu'une collaboration plus ou moins étroite en- 
trainerait, 


Information 


Une des fonctions de notre Association nationale doit 
être de recevoir et de digérer tous les renseignements qui lui 
parviennent des provinces, et de fournir à ses membres les 
informations qui en découlent. Le Secrétariat pourrait diffu- 
ser aux différentes Provinces les échelles de salaire en vigueur 
dans les milieux catholiques et français du Canada, Cela per- 
mettrait aux commissaires locaux de juger si la rémunération 
qu'ils accordent à leur personnel enseignant est suffisante où 
trop généreuse, 


Relations extérieures 


extérieures que les commissaires d'écoles sont le plus négli- 
gents. L'importance des services publics qu'ils administrent 
exige que les décisions qu'ils prennent dans l'accomplissement 
de leur devoir soient comprises et approuvées par la popula- 
tion. En plus de faire connaitre leur point de vue au peuple, 
il faut aussi que la voix des commissaires soit entendue dans 
les milieux gouvernementaux . .. 

Une Association représentant tous les commissaires du 
Canada peut certes jouer un grand rôle dans ce domaine. 
Mais, pour exercer une influence, il faut être connu, Ce devra 
donc être une des premières responsabilités de cette Associa- 
tion de se faire connaître à tous les paliers de la vie canadien- 
ne, Cela suppose une présence concrète et constante à toutes 
les activités éducationnelles possibles, On pourrait commencer 
par la Conférence Canadienne sur l'Education qui aura lieu 
l'an prochain. 

Une telle orientation exigera de la part des dirigeants de 
la dite Association un état d'esprit vraiment “canadien”, et 
nous employons ce mot dans le sens de la Confédération cana- 


dienne, Nous croyons fermement que les séparatistes et les | 


nationalistes à outrance n'auront pas de place dans un orga- 
nisme comme celui-ci, car une Association vraiment nationale 
çn'a pour frontières que les Océans. 


Ministere des Affaires Culturelles 


Le nouveau Ministere des Affaires Culturelles du Gou- 
vernement québecois n'a pas été sans susciter énormément 
d'intérêt dans les Provinces de l'Ouest. Son Département 
d'Outre-frontières en particulier a fait naître de nombreuses 
espérances, À l'annonce de la création de ce ministère, les 
|Franco-Manitobains se sont sentis comme des combattants 
|assiégés à qui on apprend l'approche de renforts, Il nous 
semble que la collaboration de notre Association avec ce 
nouveau Ministere devra être des plus étroite, La culture 
française s'acquiert en grande partie à l'école, et puisque les 
buts du nouveau Ministere sont d'en assurer la survivance et 
le ravonnement, il ne pourra pas oublier l'école, 


Nous n'aurons pas la prétention d'indiquer ici de quelle 


façon le Ministère peut opérer dans ce domaine. Ce qu'il! 


importe de souligner, c'est que le travail en sera sérieusement 
handicape s'il n'a pas l'appui sans réserve des commissaires 
d'écoles, C'est pourquoi nous croyons que le Ministère des 
Affaires Culturelles devra non seulement s'assurer la colla- 
boration de l'Association des Commissaires d'Ecoles de Lan- 
gue Française du Canada, il devra prendre les mesures pour 
que cet organisme soit vraiment vivant, düt-il même lui 
verser des octrois substantiels, 


Finances 


Et cela nous amene à parler de finances. Rien n'est plus 
facile que de dresser une liste d'activités pour une organisa- 
tion. I] n'y a pas de doute que si notre Association parvient à 
établir un secrétariat permanent, le personnel qui en assu- 
mera la direction ne manquera pas de problèmes à régler ni 
ide projets à entreprendre. Pour cela il faut de l'argent, ce 


nerf de la guerre sans lequel aucune victoire n'est possible. | 
Il est un peu téméraire pour nous du Manitoba de discuter ; 
le financement d'un tel projet, car nous devons humblement | 


admettre que notre contribution ne pourrait être que nomi- 
nale, En consequence, nous n'insisterons pas sur ce sujet, 


Conclusions 


Au cours de cette étude nous n'avons pas tenté de faire 
une nomenclature détaillée de tout ce que pourrait faire 
pour les provinces une Association nationale de Commissaires 
d'Ecoles de langue française. Il s'agit plutôt de savoir quelle 


| sorte d'organisation nous aurons. Si le travail accompli jus- | 


{qu'ici par notre Exécutif est une indication de ce que l'avenir 
inous réserve, point n'est besoin de mettre les points sur les 
“”,,,ce sera formidable! 

En terminant, les delégues du Manitoba désirent vous 


iréitérer toute leur reconnaissance pour votre générosité à | 


leur égard, pour la sympathique attention que vous leur avez 
| accordée et 
|prodiguée. En retour ils promettent l'appui sans réserve de 
|tous leurs collegues du Manitoba à notre Association natio- 
inale, Nous avons confiance que le travail en serä fructueux, 
let sachant que nous en serons les principaux bénéficiaires, 
c'est en toute humilité qu'a la demande des organisateurs de 
ice congrés, nous vous avons fait part de nos idées sur ce 
sujet. 


L. r P.é 

ene re onlaine, 

secrétaire de l'Association des Commissaires 
d'Ecoles de Langue Française du Manitoba 


Naut publierons le semaine prochaine le ropport que présenters lors 
du méme conares M, Rolland Pinsonneault, de Grovelbourg, ou nom des 
l'commissaires d'écoles de langue française de le Saskatchewan, 


On a souvent dit que c'est dans le domaine des relations | 


qur l'hospitalité chaleureuse que vous leur avez | 


Ste-Amélie 


Ça et la 
Félicitations à M. et Mme 
Norman Dupas née Lorette 


de Churchill, à la nais 
m fi Joseph-Loun 


à l'hôpital de 


Corbel) 
sance 
Michel 
Fort C i 

M. Gérald Archambauit, 
Foxwarren, Man vent 
ser la fin de semaine du 20 
chez ses parents 

M. et Mme Bi Billous et le 
famille, de Winnipeg, étaient en 
visite chez M. et Mme J. Leper 
re, la semaine dernière 

M. et Mme Maurice Gendron 
et leurs enfants, de St-Boniface 
accompagnées de Milles Lilianne 
Pinette et Germaine Verhaeghe 


» | 


s 


rchil 
re 
pas 


est 


maæai 


du couvemt de St-Charles, visi 
taient leurs parents, samedi et 
dimanche derniers 

M. et Mme Adrien Laäbelle 
accompagnés d'un ami, d'Hud 
son, Ont., étaient en visite chez 
leurs parents, la semaine der 
nière 

M. Joseph LaBelle est retour 
né à son emploi à Uranium City, 
après avoir passé un mois à vi 
siter ses paremis et amis 

Mille Adéline Corbel, accom 
pagnée d'une amie, Mile Thére 
se De Rocquigny, de Haywood 
était en visite chez M. et Mme 
J.-L. Corbel, durant la dernière 


fin de semaine, Toutes deux tra 


vaillent a sanatorium de St 
Boniface 

Mille Lucille Corbel est allée 
passer une couple de semaines 
avec ses soeur et beau-frère, M 
et Mme Louis Soucy, à Portia 
Man 

Mme Gladys Coss, qui à s 


journé une couple de mois chez 
ses filles, gendre et soeur, à 
Winnipeg et St-Boniface, est ve 
nue passer quelque temps avec 
ses deux filles et gendres à Ste 
Amélie 

Tous sont bienvenus au pique 
nique annuel qui aura lieu à 
Ste-Amélie le dimanche 18 juin 
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SAINT JOSEPH 


DU MONT-ROYAL + OF MOUNT ROYAL 


L'Oratoire St-Joseph du Mont. 

Royal vient de lancer sa de émis- 
sion annuelle de timbres qui por- 
tent cette année sur les grandes 
verrieres de la basilique. Les 
principaux travaux en 1961 au 
célébre sanctuaire se rapportent 
à la pose de 21 verrieres qui, 
pour la plupart, s'inspirent des 
interventions miraculeuses du 
virginal époux de Marie en terre 
canadienne, Ces verrieres sont 
| l'oeuvre d'un artiste de Québer, 
{Marius Plamondon, Le but prin- 
cipal de ces grandes verrieres 
l'est de créer un climat de prière 
dans le vaste temple. 


| Pinewood, Ont. 


Mariage Fontaine-Manaigre 

Le dimanche 21 mai en l'égli- 
se Notre-Dame du Chemin, M 
l'abbé S. Gauvin, curé, bénissait 
le mariage de Mille Agathe Ma 
naigre, fille de M. et Mme Do 
nat Manaigre, de Pinewood, @& 
de M. Henri Fontaine, fils de M 
et Mme Fdmour Fontaine, de 


Ste-Agathe, Man. MM. Alain et 
Hervé Manaigre, frères de la 
mariée, servaient la messe de 
| mariage, 


La mariée, ravissante dans sa 
robe blanche, fit son entrée au 
bras de son pére; le marié était 
également accompagné d+ son 


père, Le cortège se composait 
comme suit: la fille d'honneur, 
Mlle Constance Manaigre, soeur 
de la mariée, était vétue de 
mauve; la bouquetière, Gisèle 
Micheau, nièce de la mariée 
était aussi vêtue de mauve: le 


garçon d'honneur était le frère 
du marié, M. Maurice Fontaine 
MM. Eloi Micheau et Félix Se 
quin, beau-frère et cousin de la 
mariée, agisssaient comme huis 
siers 

Parents et amis retrouvé 
rent la salle paroissiale où 
leur fut servit un souper de fa 


se 
É] 


mille soigneusement préparé 
Ceux-ci venaient de Le Pas, La 
Broquerie, Ste-Agathe, St-Bo 
niface, Man. Fort Frances, Ge 
raldton, Toronto, Ont,, Interna 
tional Falls, Minn.; le frère du 
marié de l'Aviation Royale Ca 
nadienne, est venu de Toronto 

Après leur voyage de noces 
aux Etats-Unis, M, et Mme H 


Fontaine établiront leur demeu 
re à St-Boniface, Man 
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La taille 
offinee de 
plusieurs pouces 


“Je trouve que le Plan Naran 
est une méthode d'amaigrisse- 
t vraiment efficace, Ï] m'a 
aidé à perdre du poids la où il le 
fallait; ma taille s'est afinée de 
plusieurs pouce Depuis que 
} ai pérdu Où poids, je me sens 


mer 


raiment rajeuni Mme, 
Verronneau, Maaterville, P.Q, 

Si vous avez déjà emnavé de 
MAIgrIr RANS réauitat, ne vous 
découragez pas. Inutile de vous 
sentir mal à l'aise à vause de 
votre emhonpoint, Le Plan 


Naran permet de maigrir 
sans danger, lout en mangeant 
trois repas par Essayez, 
donc ce plan d'a ment 
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0e + # RE | | L'Assemblée des archevêques Kennedy, cette,agitation socia 
fu Derril "Hackl iie | et évêques de la province de| je eut, aux dires des centrales 
um dog dan 2 Québec déclare, enfin, que la| syndicales, “continué sans dé- 
_ n, APE NP Sacrée Congrégation des y 4 samparer”. 
admin re dont ocigenx pat à ‘| gieux a rappelé, le 5 avril der-|  Aïinsi, au moment où elle F P 
B1 +. à Ÿ ref | nn que Pos Frans ge sur | peut espérer en terminer avec Si vous avez besoin 
tin charge ent CORRE es lieux, les juges de la situa- uerre d'Algérie, la France / : ’ 
ni . L' évden: \ ut un programme musical | “lon” et à denandé à l'Assem. ed A à Re plongée d'un semoir ou d'une charrue, 
prêtres et 20,000 fidèles suivi d'une adresse par Paul blée épiscopale de ‘nommer un| dans une cascade de graves venez nous voir avant d'acheter, 
4) Aux Ftats-Un 600.000 fi- undon. Une allocution fut fai- | Evêque qui soit seul chargé de | désordres sociaux que le parti 
dèles, répartis en « èses |t€ par. Son Hon. le maire Jean | transmettire les directives de | communiste, toujours aussi ac- Vous y gagnerez 
avec trois évêques Cueleneare l'Episcopat aux religieuses hos- tif, s'emploie à provoquer ou gag 4 
t ix, 405 Brillants eleves | pitalières. Ainsi serait Sauve-| à exploiter, dans l'espoir d'af 
le F r deux Prince-Al- gardée l'unité de direction et on | faiblir un des maillons essen- 
he } vertains furent honorés lors éviterait tout prétexte de résis-| tiels de l'alliance atlantique. VOS AGENTS + 4 CASE 
rois gran ires gieux 1 un MICOUTS SOUS 1eS auspices tance'’’, | * . . 
Basiliens, Rédemptor et | de Légion Royale Canadien- Les associations d'hôpitaux Le général de Gaulle, on le 
Francis Quatre « ga-|° Gibbons, élève de dans le Québec sait, n'aime pas aborder dans | 4 If D { A { PPNTITS 
tions de relis Basiliennes, | l'Ins légial de Prince-| Il existe présentement six or-| je détail les problèmes écono- 4 roc Le Cour 
Servantes de M M \i- | AID lasse “senior” fut choi- | ganisations hospitalières dans la | RAR 
res de la ( Chr sie première de la ville et des | province de Québec: quatre con- | Storthoaks Saskatchewan 
Missior Patronage de! districts avoisinants, tandis que | fessionnelles et deux non con-|sociations. Le comité formé à| 
1 Mère de Di e jeune Donald Derkach, classe fessionnelles. Ces associations | cette occasion a siégé à quelques | 
Au C !( } fid or”, étudiant l'Orpheli- | offrent des services souvent | reprises, mais H a décidé de re- | 
: 48 pré St Patr CK, se CIassa pre- complémentaires, mais parfois! mettre la ses stion entre les 
à B r Canada équivalents. I1 arrive que des | sas des évêques en priant s L à 
Se s Uk Attention! Attention: hôpitaux appartiennent à plu-| ceux-ci de rare une décision { 1 [ % 7 T1 
1 tre € ; blée le des di du ré de ces associations Le 13 1avembee 1958, l'As- s1ONIOU SOrCICONTre 
s t de i Populaire 15 juin 1956, la Commis- | semblée plénière de l'épiscopat 
grégat 1 )iss Je an- a ste sion épiscopale des hôpitaux et | canadien, “éunie à Ottawa, avait!  E. Vadeboncoeur Gleniea, Man. 
sF | ? \ ra lieu à 8 oeuvres d'assistance avait invité | publié une déclaration officielle | 
: n's Delivery {les délégués de toutes les insti- | par Jaquelle tous les hôpitaux —— 
\ us sont priés tutions hospitalières catholiques | catholiques étaient invités à se F 
ducat \ pr s. Un nouveau du Québec à une réunion qui regrouper au sein de l’Associa à A ÿ À 
Dans 1 être choisi pour s'était tenue à l'Hôtel-Dieu de|tion des Hôpitaux Catholiques 1 + { » \* LS , 
( Dion, Qui a ac | Montréal L'épiscopat québécois! du Canada (A.H.C.C.), par l'in 00 $ JaLes € serrice 
\ ) r nt du magasin avait alors exhorté les délégués | termédiaire de leur conférence F 
) m M. et Mme Gérald-Joseph Paulhus | à assurer l'unité des diverses as- | provinciale | Léo Grandmont Argyle, Man. 
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Soirée en l'honneur du 
R. P. H. Desrochers, OM. :::-: 


GRAVELBOURG — Une soi- 


| Victoire | 


Deces 
mai, Mme Emertida 
de Victoire, Sask. 
décédée à | 


‘hôpital à l'âge de | 
Mme Lacase, par son neveu et|77 ans | 


rée à été offerte au À P. Henri | filleul, M. Moquin; chant, “Les | 


La défunte laisse dans le deuil | 


Desrochers, OM 1, qui pendant ! Kyrie des vicaires”, par M. Bel. | cina fils, René et Lionel, de Na- | 
29 ane à Gravelbourg a été au- |lefleur: adresse en français par :naimo, C.-B, Romin. de Port | 
mônier à l'hôpital à plusieurs Mme Léonie Lizée: adresse en) Alberni, C.-B. Gérald, de Vic-| 
reprises pendant environ 15 ans. |anglais par M. Beliefleur; chant: | toire, Sask., et Alfé, de la Co. | 
Cette soirée fut préparée par les | “Les roses”, par Mme Choui-!lombie-Britannique: six filles, 
pensionnaires, dames et mes-|nard et présentation des fleurs | Rolande (la Rév. Sr Marie de la 
“meurs du Fover d'Youville, le par Mme Chouinard; présenta- | Mennais), du Vegreville, Alta, 
jeudi 18 La journée a com- | tion de la bourse par Mme Léo- | Yvetie (Mme H. Lefrançois), de 
mencé par une mess aux inten- | nie Lizée; chant anglais par le} Victoire, Sask., Margaret (Mme 
tions du héros de la féte, pen- | personnel de l'hôpital, mot par!G. Figstaad) et Marie-Anna | 
dant laquelle des cantiques choi- le R Henri Desrochers, | (Mme B. Reymer), de Nanaimo, 
vis l'occasion étaient har-|O MI: danses carrées par le|C-B, Marie-Rose et Thérèse 
monieusement rendus par les re- | groupe d'employés et vieillards. | (Mme J. Hanian), de Vancou- 
ligicuses. Ensuite, on dégusta un La maitresse de cérémonies | ver, C.-B: une soeur, Mme O. 
déjeuner du ‘bon vieux temps”, !fut Mlle Bernadette Levac qui |Legere, de Berlin: New Hamp- 
spprécié par tous. Toute la jour-|se dévoue amplement aupres |shire, E.-U.; 47 petits-enfants et 
née sent passée oveusement | des religieuses et des pension- 10 arriére-petits-enfants. Son 
tandis qu'on préparait une amu- | naires âgés du foyer. Cette s0i-| mari, François, l'a précédée 
sante soirée rée se termina par un délicieux | dans la tombe en 1652. | 
Voici le programme de cette |#oûter servi par les religieuses Le service funébre fut chanté 
soirée: une ms | Ca et la à l'église de Vicioire le mercre- 
Mme Antoinette * , La Rév Sr R Trottier,ldi 24 mai à 9 h., 30 am. par M. 
chant Au Foyer d'Youville”; !S.G.M. du Foyer d'Youville, est | l'abbé W. Desdossés, curé. L'en- 
le bon Père Mavrand a été le en retraite du 23 au 30 mai à la |terrement eut lieu dans le lot 
premier livreur du courrier de | Maison provinciale de St-Boni- | familial de Victoire 
cet institut et comme il décline | face Les porteurs étaient MM. 
à cette besogne il tient tout de La Rév. Sr Marie Lussier,| Maurice “ Gery Lefrançois, 
âme à vrer au bon Pére S.G.M. qui devait faire sa re- | Giles, Laurent, Arthur et.Clau- 
Desrochers n des colis ar-\traite le 5 juin ira le 6 août. A |de Francoeur. M. Roger Lefran- | 
rivés à derniére livraison; | toute sa parenté, elle envoie ses | ÇOIs portait la croix 
“Dernières nouvelles du jour’”,| bonjours en attendant de les re- Le salon funéraire Dalziel 
per le plus jeune de la maison, | voir au mois d'août aval charge de Ja sépulture 
L'Chorts Dot. ESS O0 DE Le Tr ee A —————_ —— 
ane; chant, ‘J'ai vu le 25 mai” r. 1 10 10 à 
ar M. Bellefleur, “Calebs| b d t | Il | 
px pote Cie: Double bénédiction solennelle à 
Hosbrouch: chant, “La Vierge 


par Mme Leofoghe; 
Mme Préfon- 
taine, et le refrain par le choeur 
d'Youville | 


su fuseau 
chant exécuté par 
de MARIEVAL -- La pieuse et! 
chant, au nom de | pittoresque mission de Marieval, | 


sie : en Saskatchewan, à fait du 24! 
Forget 


mai un grand jour de fête à l'oc- | 
Collation des diplomes 


a l'academie St-Joseph 


14 


endredi 19 mai, à 4 h. 30 | mission indienne, à 15 milles au 


casion de la double bénédiction | 


Ja mission indienne de Marieval | 


naires du passé, Oblats et Soeurs | 
de St-Joscph 
L'archevêque de Regina, Mgr 
O'Neill, participa à 
missionnaires jusqu'à 


fêtes | 
fin. 


ces 
la 


l'A 


CIBERTE ET CE PATRIOTE 


pr ep 
t . 


Sie a re. Le | 


E 


St-Boniface, le 2 juin 1961 


Mme Pierre Beauregard, pionnière, 
est décédée à l'hôpital d'Assiniboia 


ST-VICTOR — Le soir de la, humation se fit au cimetière de 


fête de l'Ascension. le 11 mai,!la paroisse ou reposait déiàa le 


pionnière de cette région. Née 
Juliette Beaubien à Nicolet, 
!P.Q. en 1876, elle était arrivée 
| dans l'Ouest en 1910 après avoir 
épousé M. Pierre Beauregard 
en 1897 

La dépouile mortelle fut ex- 
posée à la demeure de ses fille 
let gendre, M. et Mme William 
| O'Reïlly. Les obsèques solennel- 
les eurent lieu le 15 mai à 10 h. 
|a.m. en l'église St-Victor. Elles 
furent présidées par M. l'abbé 
Lucien Rodrigue, curé, assisté 
{de NN. SS. Albert Vachon, P.D., 
et Rodrigue Lussier, P.D., d'As- 
siniboia, comme diacre et sous- 


l'est décédée à l'hôpital d’Assini- | corps du mari de la défunie, de- 
[boia Mme Pierre Beauregard, |c 


édé à y à 14 ans 

Mme Beauregard laisse dans 
le deuil, outre son frère, M. L 
Beaubien, six fils, Hertel, de 
Noranda, P.Q. Léo, de Regina, 
Lorenzo, de Vancouver, René, 
de Willow-Bunch, et Louis et 
Eudore, de la paroisse de St 
Victor; cinq filles, Laurette 


(Mme Armand Fafard), de 
Scout Lake, Rita (Mme Omer 
Préfontaine), de Lisieux, et 


Thérèse (Mme William O'Reil- 
lv), de St-Victor, la Rév. Sr Ma- 


rie-Emmanuel, MO. de Fort 
Alexandre, Man, et Emelina, 
d'Assiniboia; 52 petits-enfants 


et 52 arrière-petits-enfants. 


d'une église et d'un édifice de | Dans son allocution il nota dé- 
quelques classes rattaché à l'é-|licatement le rôle et le mérite 
cole résidentielle, Cette vieille | de chacun dans l'édification des 
nouveaux bâtiments. Il felicita 
surtout le R. P. Royal Carrière, 


Des parents et amis de Sas- 
katoon, Wagner, Montana, Gra- 
velbourg et Courval, ainsi que 


diacre. Le deuil était conduit 
par le frère de la défunte, M. 
| Lorenzo Beaubien. Les porteurs 
létaient six de ses petits-fils, | de toutes les paroisses environ- 
MM. Léo, Laurent et André|nantes sont venus rendre un 
|O'Reillv, Claude et Gülbert Pré- | dernier hommage à cette vail- 


| fontaine et Lucien Fafard. L'in-!lante pionnière, 


Se 


Collation des diplômes à Vawn 
le dimanche après-midi 2 mai 


| VAWN — Le dimanche après- | Marie; ‘’La Sagesse’, par Ber 
{midi 2 mai, six étudiants se réu- [the Pelchat et Irène Latendres 
{nissaient dans la salle du cou-|se; ‘Recette du succès”, par 
| vent pour la remise de leur di-| Ann Nahirney; ‘Blue Bird of 
|plôme: Mles Berthe Pelchat, | Happiness', par les diplômés; 
{Ann Nahirney, Doreen Spence,|Testament des Finissants, par 
Evelyn Foulds et Irène Laten-|Evelyn Foulds; discours d'adieu, 
| dresse et M. Kenneth Friegstad.|par Ann Nahirney; chanson d'a- 
{Mlle Berthe Pelchat adressa le |dieu par les Finissants; présen 


mot de bienvenue à tous. 


tation des trophées: discours 


Voici un résumé du program- | très apprécié de l'orateur invité, 


me: une marche 


spéciale;|M. P, Fedora, surintendant, et 


“Striving For Truth’ et ‘Le Ca-|enfin une marche suédoise, 


rillon”, par le Glee Club; mot 


Des prix spéciaux furent aus- 


pm. les finissantes de la 12e lnord de Broadview. est sise au | j . ° 

année, Miles Ellen Paus, Jean | fond de la vallée de le Qu'Ap- | principai de l'école et responsa- | de bienvenue par Berthe Pel-|si présentés, Le prix de religion 
Carrière et Marilyn Snoxell, | pelle à l'est du lac Croche | ble principal de ce nouveau pro- | chat: At The Foot Of The fut accordé à Irène Latendresse, 
minsi que celles de la 8e année,| puis ja matinée plusieurs | £TÈS 11 félicita aussi le Père L. [Rainbow’”, par Raymond Ste-|et le prix de grand progres, pre- 
Mhes Pauline Durand Le 8 | Pères Oblats de la région ac-| Dumont qui scope le er RES RE  ERDENEU 2 par 1e Ligue Faune Ca- 
Metz ay Schmidt, Marie u- “à à ‘“ommencé jar le / A A our 2e à à ee 
] Fay Schmidt, Marie Bou- | ompagnèrent Son Exec, Mgr M. |C9mMmmer R ère Laflèche tion de Vawn, à Ann Nahirney. 


Frederica Metz et Vivian- | 


Ruest dans la construction de 


rassa |C. O'Neill, archevêque de Regi-| L | 
de rose: gg sd entree | n4, vers la réserve de Sakimay. | l'église nouvelle Double mariage De AE de M. et Mme 
dans la chapelle de l'académie. | 1j" joignirent au missionnai- TR Pa AR CRE Le 21 mai, en l'église Ste-Ra- 1, Vallière furent leurs nièces 


M. l'abbé H, Poirier, curé, of- 
ficia et la chorale de 
mie fit les frais du chant 


re de cette réserve, le R. P. Lio- 
inel Dumont, O.M.I.,, et à ses fi- 
dèles, r la bénédiction d'une 


l'acadé- 
A l'of- 


Saint-Hubert 


EN 


degonde, M. l'abbé A. Moquin 
bénissait les mariages de Miles 
Yvonne et Claudette Clermont, 


Mme Mars, de Wilkie, et Mme 
Alexander, de North Battleford, 
et teur neveu, M, Jos, Poulin, de 


filles de M. 


fertoire un ‘’Magnificat” en par- | ” s s né. mes d' s LATE Ë RSR 4 à / ; « did 
OURS CRT ES or} [nouvelle égtise. Apcès la bis | Dames d'Autel Le a ht si D ce (Her te à Fr Mme Rdoumee Makwa; ceux-ci visitèrent éga 
Toutes les candidates reçurent | 2790, 2 # k ‘| La réunion des Dames d'Au-| En Espagne, plus de 100 groupes patronnés par l'Eglise et qu'on appelle “Constructoras Bene- | 'R cure orrtilement leurs cousins, M. et 
avec Chevaliers de Colomb en {tel pour le mois de mai eut lieu : #5. n : CUMEZ TS à > he et Paul Jacques, de Laflèche, | Mine G. Vailière 

la sainte communion. Après la |garde, Son Excellence célébra | A 12 ‘M M. Bouti ficas’” (cooperatives de construction) ont construit déjà plus de 25,000 maisons dans 48 diocèses, en respectivement me G,. vauiere, 

messe eurent lieu les exercices | F Diame basse et dans son ser- To ou PLIS D re construisent actuellement 7,000 autres et sont prêts à entreprendre dans un avenir prochain 17,000 | Les mariées étaient ravissan Le Aighonse ur Pr fa 
L ! A Prat + s | | ss sse 8 £ S p pe £ À : , : rh ps * s À ss: e e, » Sf- 4 g nia 
du mois de Marie et le salut du |, incita les Indiens à faire de “y dE di Va 1 Bit d' cd autres constructions. L'on voit ci-dessus, dans la photographie du haut, les taudis que de très pau- |{es dans leurs longues robes 4 CLS A A Len: 


vres Espagnols, s'organisant en équipes qui fournissaient chacune quatre heures de travail les 


Saint Sacrement terminé par le | lieu de | h à blanches de de A 

beau cantique “Chez nous, soyez an Hnqgg ms + » < br A Très 8 ‘proc la D iporpeg du |soirs, ont quittés pour les magnifiques appartements illustres dans la photo du bas. Ont contribué | Elles LS ge «du ANR PAR: RU 3 4 

Reine”, en parties ques de Lebret s'occupe du | res Sl- ne Gr en © Pl' {à ces projets de construction: Caritas-Espagne, l'organisation des Charités catholiques, des hommes | peaux avec perles et séquins sur | y! Ames Paul L'Heureux et Hig 
A l'issue de la cérémonie re- | Chant pendant que les religieu- on 28 vogue Pit re d'affaires locaux de l'Agence Nationale de Construction et les diocèses catholiques. Caritas croit |{ulle, Leurs corsages étaient de ST 4 CLR kr ir rte 

ligieus « finissante auiv ] ‘ . | . x 8 - ! y i À à 1 ” : , , ù ù ’ sur SV ards et les lor 
gieuse les finissantes, suivies | animérent les prières dialo-|nion aura lieu le 6 fula che qu'il faudra 150,000 nouvelles maisons chaque année au cours de la prochaine décade. Il importe | ;55es rouges. Chacune portait | gues maladies”, donnée à North 


de leurs parents et amis, se ren- 
dirent à la salle de 
mn goûter servi par les élé 


pour 


réception | 


(| 
| 


guées 


Benédiction des classes | 


Mme R, Paquin, | 


Visiteurs 


| que ces projets coopératifs de construction obtiennent une large publicité, et surtout qu'on montre 
clairement le rôle social de l'Eglise en Espagne. Trop souvent les grandes agences internationales 
de nouvelles decrient l'Eglise d'Espagne et lui attribuent tous les maux qu'engendre la pauvreté 


une jolie chaine d'or avec perle, 
dons des mariés, La demoiselle 
d'honneur pour 


Battleford, le mercredi 24 mai, 
M. et Mme H. Pouliot ont vi- 


Yvonne était |sité leur parenté à Debden du- 


ves de la 11e année, Au dessert | | en ce pays. Les journalistes croient facilement les communiqués de ces agences et donc passent | W]] i 
le Glee Club de l'institution! A 4 h. p.m. eut lieu l'ouver-|  Etaient en visite durant la lon- | sous silence les bienfaits de l'Eglise au service des pauvres. |de ner À NUE te rant la fin de semaine du 19 
xécuta les chante suivants:|ture officielle et la bénédiction | gue fin de semaine, M. et Mme | LE ON DT BAY SE AN nn ro y | ODE He: TUNIS dA Dvion Dia ciel | Pro mpt rétablissement À M 
Commencement Day”, “It is|des nouvelles classes de l'école | Ernest Gatin et leur fille, Laura, r . . St th k avec corsage de roses blanches. | Lo de Phaneut 4 1 abs. “end 
Spring’ et ‘Prends ma jeunes- Lronngt oig 2e Er MIS-|et Mme G. de Laforest et ses Funérailles du jeune Conrad Couture or ogaK«s Pour Claudette, : c'était Mile | des traitements à hôpital de 
; sionnaires, des religieuses ve-|trojs filles. ina: M. et à ! dr. Û les ements à 
‘slle Amelia Kraft, élève de|nues même de Le Pas, des offi- | Mme À lee 0 Lil à Va-et-vient ASE ph Lee he ch D M vor Se arm trè 
la 1le année, fit alors la présen- |ciers du gouvernement s'unirent | MM. Allan. Antoine et Gustave t d t Il t à MM. et Mmes Gérard et Lau- À : 7e ho . J'ab ouliot et son frè- 
Latine hs éliiisosmées j Mle |à la population locale pour de | Prend US Cole, de “ Mme mor acc! enteliemen à er an |rent Beaudoin et leur petit gar- [ire Ke Le pe avec COr- \re, Henri, on fait un voyage à 
Ellen Paus fit un beau discours. |cérémonies. Le surintendant ré- | Louis Dureault et leurs filles, de | È çon, d'Edmonton, Alta, ont ren- | Sage de roses D'anches, Prince-Albert le 28 mai. 
Notre Talent! : ce fut |gional coupa le ruban tradition- + prenait Tree Aer 1 FERLAND — Le mercredi 24, Mme Elphège Morin, de St-Bo- | qu visite à leurs nombreux pa-|,, Les &arçons d'honneur étaient | Les institutrices de l'école de 
ds À NAS G dr DR TT ñel. Son Exec. Mer O'Neill fit la Woiseley, et M. Jean Boutin, de | mai avait lieu les funérailles de | niface, M. et Mme Alphonse | ;snfs MM. Earl Daran, de Regina,|Vawn ont assisté à un local des 
et % NE ve tt ve -dh bénédiction accompagné des | Prendon. {Conrad Couture, fils de M. et Drouin, de Valleyfield, Qué., M.| Milles Lilliane Beaudoin, gar-|POUT Julien, et Léon Jacques |trois unités scolaires, soit Tur- 
te ot À are i MS AERN TE ÎRR PP H Gagné OMI. re- M. et Mme Jean Decelles et} Mme Joseph Couture, mort ac-|et Mme Joseph Braconnier, de | 4e-malade diplômée de Winni- [Pour Paul. Les huissiers furent |tleford, Meadow Lake et Med- 
Marie-A nton supérieure et |. eh voa. 2 rs ed leur famille, de Shoal Lake, |cidentellement le dimanche 21!Regina, M. l'abbé G. Couture, | 4 PRES s MM. Roger Jalbert, Maurice et | stead, le jeudi ai 
rincipale, présenta les diplô- présentant du Provincial, A ; ; À re ; : ; peg, et Jeannette Peters, de Re- a , le jeudi 18 mai, 
” prepenta Pen ET tr vd ‘| Man. visitaient leur mère, Mme | mai, Il était âgé de 12 ans. {curé de Ponteix, ainsi que Mlle; ; ;. [Ronald Clermont. Mile Vivian-| M ! O ins rece- 
iux finissantes de la 12e/Ruest, O.M.I. ancien mission-|« der pas i 3 pe d gina, et M. et Mme Albert Lé , g à M. et Mme O. Despins rec 
incée et des évinglettes à celles |naire, et Lionel Dumont, O.M.I. |: Decelles, dimanche dernier. | Le service funèbre fut chanté | Lilianne Couture, également de | &esque at leurs enfants, d'Este- [ne Toupin chanta des cantiques. |vaient leurs frères el belles 
re Re PORC Di imiolihèire doll, 14 RP Ce même jour Mme M, Boutin | par l'oncle du défunt, M. l'abbé | Ponteix, M. et Mme Sylvio La-|,an sont venus en promenade Mme Claire Whitby touchait | soeurs, MM. et Mmes Gustave 
furent délicatement exprimés | Royal Carrière, O.MI. princi- avait la visite de ses fille et gen-| Gérard Couture, curé de Pon-|verdière, M. le Dr et Mme Ro-|chez M, et Mme Earl Peters. l'orgue. je . | Despins et Weldon Smith, et 
das Mila Milo Enntall |pal de l'école, agissait comme dre. M. et Mme Léo Dureault, |teix, Assistaient au choeur, MM.|Serio Morin, M. et Mme Ado-| MM, Jean Carrière et Alfred| La mère des mariées portait leurs enfants, tous d'Edmonton. 
Enfin, ce fut l'invitation faite maitre de cérémonies, jet leurs enfants, de Wolseley. lies abbés Georges Thuot, curé nias Morin, de Gravelbourg, M.| Chicoine ont assisté au congrès | Une robe en nylon de dentelle |. Mlle Claudette Despins, fille 
\ M. l'abbé H, Poirier, curé, de M. et Mme G. Brülé et M. D.|de Mankota, Adrien Chabot, eu-|le Dr et Mme J.-M. Morin, de | es Chevaliers de Colomb à Re-|"95e avec accessoires blancs et|de M. et Mme Omer Despins, 
bien vouloir adresser la parole Banquet | Payot visitèrent Moose Jaw eniré de Vanguard, et Armand |Laflèche. gina, corsage rose saumon, La mère |est partie le lundi 29 mai pour 
Avec sôn hümoié 412 simplici-| 1 Lie fin de semaine. _|Guénette, vicaire à la cathé-| Le défunt laisse daps le deuil M et Mme Alfred Chicoine|de M. Julien Jalbert revétait prendre un cour de psychiatrie 
té habituels, mit une note de n, banquet tut servi à envi- | Mme Lucien Jeanneau a subi | drale, |son père et sa mère, M. et Mme | ont reconduit leur mère, Mme |Un€ robe bleue en chiffon bro-|à l'hôpital de North Battleford. 
gaieté dans tout l'assemblée |? 125 invités. dans le gymna-| une opération à l'hôpital des, La chorale locale, aidée de | Joseph Couture; sa grand-mère, | M.-R. Millette, à Winnipeg, où | dé. avec accessoires rose et Cor-| M. O. Despins eut la visite de 
Dar une de seu anecliotes Inté. | du nouvel édifice. | Soeurs Grises de Regina, mais |quelques chantres de Gravel- Mme A. St-Laurent; deux|elle prenait l'avion avec ses | 548€ de roses roses. Celle de M.\s$es soeur et beau-frère, M. et 
“essantes, puis il félicita es fi Les invités furent divertis par | son état s'améliore, bourg, était sous la direction de | soeurs, Jocelyne et Mireille; | deux fils, MM. les docteurs Ovi- Paul Jacques portait une robe|Mme H. Bergen, de North 
N Hsan red pou PR eur versie Concert qui suivit: morceaux A IM. Valmore Couture. Mmelcinq frères, Michel, Richard, |la et Honorius Millette, pour se |€n rayon de soie rose brodée, | Battleford, et de ses parents, M 
l'idéal, les parents, pour les sa- de piano, d'accordéon et chant | Club 4-H Paul-Emile Lacasse touchait. Alain, Renaud et Luc, lrendre en Ontario assister au|4VeC accessoires beiges et Cor-|et Mme Hendrick Despins, de 
crifices imposés à l'égard de |°1 choeur, Les petits Indiens de | RL mn Ne CRE æ |l'orgue. La quête fut faite par! 1 mariage de leur fils et frère, | 48€ de muguets bleus. … Prince-Albert. 
leurs enfants, enfin, les religieu Marieval firent preuve d'un sont réunis chez M et Mme AT: | MM. Trefflé Brisebois et Alfred | Remerciements | Emile, à Mlle Helen Patricia !, Un délicieux souper fut servi | = _ a ne one 
s “10 ge peer : Es si grand talent musical encouragé gay Ta Chabot. | ; | Foster, de Athens. Ont. |à 220 invités. M. Etienne Jal- 
es pour Jeur entier dévouement ; bert Poncelet le 21 mai pour | Le M. et Mme Joseph Couture , S, bert était itre d s 
dan rude tâche de l'éduca- | PAT de bons maitres |, d “ tin d Les porteurs étaient Robert | : : Remerciements er ait maitre de cérémonies. 
QE er gros pe demonstration. Afin de Je | Braconnier, Léopold Morin, Lio-|remercient tous ceux qui leur Le 4 Mine Charles Millette | Une soirée dansante suivie d’u- | 
ion, 1] appuya suf la nécessité Discours ger de la qualité des animaux, ant 7 "+7 |ont témoigné de la sympathie, | . € Mme Charles Millette | Gllation appropriée servie Cré £ 
de la formation de coeurs vrai-| |sous la direction de leur sous- [nel Fauchon et André Couture. |; par visites, offrandes de|®t leur famille remercient très dans le pag Ps de la saile repeau & Simonot 
ment chrétiens. ‘Nous avons es Le R. P. R. Carrière, O.MI. |chef, M. T. Ede. L'assistance y | Joseph Morin portait la croix, | oi aide de quelque ma- | sincèrement toutes les personnes |], Légion clôtura cette belle 
sayé, dit de mettre le bon : raies à lé 1 x La maison funéraire Lemieux | ia. | qui leur ont témoigné de la sym-|°€ !4 Légion, Are. COv ; 
À ( € 1 nm | présenta ensuite les orateurs in-|ét ait nombreuse, comprenant À 4 nière dans leur douloureuse | D 1018 sy journée RO 3-7835 
Dieu dans l'âme de vos ecéauts, vités. Le chef indien, Victor|des membres de Whitewood, se er ve était en charge des | épreuve, Eve queries er rs Pour leur voyage de noces, les ” 
ai dans l'avenir ils abandonnent | Sparvier dit sa joie en quali- | Burrows et St-Hubert, et leurs | funeraïles e épreuve, Soit par des paroles |, AR PA dencng À 
leur religion ce ne sera pas no- | fiant l'éducation À la Po cho- | parents et amis. h On comptait parmi l'assistan- | Va-et-vient ou actions, par cartes de condo- dite mariées ee pr par RAR 
tre faute, mats la leur se importante dans le monde! ra ce plusieurs parents et amis des | 2 | léances, couronnes de fleurs et FL aies Jours à Ban es on | Û I 
Le s0 in drame fut très actuel”. Le chef Riel Acoose. de | Soirée paroisses voisines, de Regina et! M. et Mme Joseph Chabot,! aide à la maison. Merci tout Na * ape M item. Jia ‘40. | uelengere, 
rien rendu par les 9e, 10e et 1le!la réserve voisine, s'attacha à , de St-Boniface, entre autres, | Ainsi que Mile Lauriette Chabot, | spécialement à MM. les abbés Xe god g\ H Il & S h it 
ées, “The Heart of a Gyney’,|remercier les missionnaires de M. et Mme Guy Istace, nou- | — | sont allés visiter leurs fille et|Toupin et George, au R. F,|mMmeureront sur leur ferme à q cnmi 
ivi de la distribution des prix. |sa réserve. les Pères Ruest et | "°2UX mariés d'Edmonton, é- | gendre, M. et Mme Raymond |Lovola, organiste, ét au choeur l'ouest du village et M. et Mme AVOCATS ET NOTAIRES 
le Marie Bouressa obtint! Dumont, M. Emms dit eneuite|*#ent ‘9, visite chez leurs pa: | Wolseley Girardin, à St-Joseph, Man. | de chant. Paul Jacques au village même. 193, roronto-Domimion Bank Buidins 
à ar OR ootini dons ile doi: M Mae |rents et frères et soeurs, la se- |ainsi que chez M. et Mme N.| re Di DER Meilleurs voeux aux nou-| *} LL Cussoséé Go 
ahpe lis PR M C an de l'inten. | Maine dernière. Le dimanche 28 Quarante-Heures Dion et leur famille, à St-Clau- VAR ERA Lu | R,N. Hal QC 
eller fferte par les Soeurs | thews. AviIgan, de !INeN- | ai jÿ] y eut un souper-buffet de, Man M t t Parmi les invités l'on remar- K. J. Schmit. BA. LL.A. 
de Notre-Dame de Ja Croix:!dance indienne provinciale, lou-!. É £ Les Quarante-Heures de la M : on mar re de Vanc M E | 
eu À a Kraft une bourse angea les directeurs de l'école | réunissant toute la parenté chez | Luroisse commencèrent le di-| Mme Georges Lacasse est re- quait de Vancouver, Mme Em-| Téléphone: ROger 3-7441 
rs AR A : A “A de x 1 node que soite dde PR un!M et Mme R Istace. Dans LA one d'a d'u terminé venue chez elle en bonne voie | Le dimanche 14 mai, M. et | Ma Preymak, grand-mère des Prince-Alhert Kask. 
û Merté Det la Crain Co. ! td: personnel dévoué, une atmos- Panier un groupe d'amis se joi- |rent le mardi matin 30 mai, Le de Æuérison après avoir été plu-| Mme René Giroux se rendirent | MATIÉES, et Mme Germaine Le- 
M si : Pa « nel: O1 "à le ! phère pleine de vie qui dé elop- gnit à la famille pour re #1 |p P. Gorski de Balgonie don- sieurs semaines à l'hôpital des | à Gravelbourg pour la collation cavalier; de Regina, MM, md D Ï i . 
… on Ps ne P sh rl La AN Mt pe rée-surprise. Milles Cécile et [ne les sermons de circonstance | S0eurs Grises de Regina. ides diplômes au collège Ma- ru prie eg PL À aizieis 
Lo Vivi Pelle. |cestrele et l'initiative Yvonne Brülé dirigèrent les}, préta main-forte à M. l'abbé! Mme Avila Chabot et son fils, thieu. Leur fils, Wilfred, a reçu | 201en et M. Louis Belisle, de! ra 
\ , era : , jeux et offrirent les voeux de| ; ; Énail Î] édaill 1 lus h Moose Jaw, MM. et Mmes Do- | Le Salon Funéraire de Prince- Albert 
er prix pour le concours! Le R. P. Hilaire Gagné, |tou eux  puis|SaVoie, curé, pour les confes-| Edmond, ainsi que M. et Mme|'" MmÉGae pour es DOS hautes | TR LS St 5 Buddicke et | 
de la région de Mont-|O.MI. paris su nom du Pro: lo ee et OP l'aipos, {Phil Gauvin sont allés passer la | marques en Phylosophie, et la Ra 2 de ald Fa Ps détt | Transport par ambulance 
as Pat KI mel jai d A # ! FTO- | une: variété de cadeaux leur fu- Cè et R journée chez M. l'abbé A. Cha-| médaille du Gouverneur Géné- | fayÿmond, ona et uleue | 
s Pat Klatt, Fay)|vincial des Oblats. Il retraça les | rent présentés. M. Guy lIstace mn al . ncais. Félicita- | Belisle; de Saskatoon, M. Etien- DAVID L. DALZIEL 
t June Pylatiuck, prix | grands faits de l'histoire de Ma- | remercia ! ÿ | Mme Raoul Tourigny, de|bot, à Vanguard, dimanche der-|ral pour le français. Félicita Talbert et Mlle Dolorès Cler- | 
francais. rieval, 1 CRE ba . [remercia bien gentiment en = | itontréal, est retournée chez | nier. |tions à Wilfred et à ses parents, | Ne + perte bg cv reter 
1er ITrançai rleval, une autre ae Ces Mis-|vitant ses parents et amis à leur | ES ; ; hé £ mont; plusieurs parents et amis |Tel.: RO 3-3065 25, 11e rue Ent 
{ tura par le chant sions qui doit sa vie et son pro- | dre vis Ed 4 U lelle après avoir passé trois se- M. l'abbé J. Bernier est de re- Mme Loire, de Ste-Rose-du- de Kennedy, Simmie, Radville, ! — 
*: grès en bonne part aux mission- rendre visite 4 Edmonton, Un ines chez ses parents, M. et|tour d'un voyage de quatre se-|Lac, visita chez, MM. et Mmes _ 1 bol en PRE | 
rt aux mis goûter fut servi Erorpr nagg Fomb |maines dans l'E. Paul Beauchemin et. Ludovic | #00, Mankots ei Scream pe & Schmi 
ÿ e na Ferraton, et ême temps elle | On remarquait l'arrière-grand-|  Lamontagne chmit 
= —— | Mile Muriel Schill dut subir! En visite: M. et Mme R, Van- | Fer El adiptrhg Fe | mère des mariées, Mme Auguste| 84 8 8 L 
|une opération dernièrement. |devoorde, de Moose Jaw, ‘ainsi |A5Sista au mariage de sa petite. | nt de Laflèche. A, BCL, LLB. BA, LB, 
| M. Max.-Emilien Laverdiére | que Mme C. Douville, de Pon- Paie Et ft SUébré , Çà et là 7 | Avocats -— Notaires 
| LH est patient à l'hôpital local |teix, chez M. et Mme Medelge | "+ SATT: MAP UTE | "hf | Bureau: tél.: RO 3-9691 
Occupez sainement vos loisirs M. Amédée Fontaine, de St-| Chabot, le semaine dernière; M.|°n l'église du Trés-Saint-Sacre-| Le 21 mai, 25 premiers com PA CARE 
| Mme Phil Gauvi il ment de Regina, le 20 mai. |muniants, accompagnés de leurs Résidence: tél.: RO 3-6969 
pereois, Man. int en fin te Roger et Michèle, de Re-|, Mmes Rita et Sylvia Préfon- | parents et amis, se rendaient à la | ,46 Mpchel Block Prince-Albert 
en lisant chaque semaine Lonetdemi $500 Jde iémaine chez M et Mme ER  Avila Chabot. |taine et leurs enfants se rendi- |salle paroissiale pour un déjeu-| sen Là tie: 
Net DAS MM ny #0 Gédéon Lan-'MM. et Mmes N. Robert et|rent à Prud'homme en fin de|ner organisé par les Dames de ———— : — 
3 ans et demi 510.00 UT A ET et ne Dion et Mme M. Philip- |“emaine pour visiter leurs pa-|Ste-Anne | MacKenzie 
de à » = | glois et Stanley Zaba, Mme Ro- gr a) pr à ré ‘ 1p ets 6 his M. et Mme J. Beaubien (Jean:- | 
La Lihorté et te Patriote Ajouter 50e per année pour méo Tourigny et Mie Alice|Pe, M 8-Caude MER Get UT Afne Charles Lambert, de|ne Dumélie), de Winnipeg, s'ar-| Salon funéraire de Prine-Aibert 
les abonnements à l'étranger) Langlois assistèrent à la colla-|€l Mme Jos. Chabot, SyIVIo li, River Ont. vint en visi- |rétérent chez leurs parents, M. Tronsport par ambulance 
tion du diplôme de leur neveu Clermont, Léontine Le | chez sa nièce, Mme Fredlet Mme Georges Durmnélie, au Arrangements 
et cousin, Claude Morin, finis- | autres - parents: Mile Jeannine Perras: elle se rendit à Gravel- |retour de leur voyage de noces en anglais où en français 
‘| sant au collège Mathieu de Gra-! Chabot, institutrice à Calgary, gr , L à Banff Le BEATON, nié 
H e H.-R, BOUCHER. H | RDA 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


véibourg. 


‘chez ses parents, M. et Mme Jos. 
Chabot; M. et Mme Paul-Emile 


bourg pour y visiter sa soeur, | 
Mme Chartier, qui est au Foyer | 


Mile Virginie Jan, de Toronto, 


138, 9e rue Est Tél.: RO 3-8488 


! Etaient en visite dernière- re | d'Youville. visite actuellement son père | 
e , 6 ‘ment: les familles Edwin Pitre | LaCasse, de Cadillac, M. et Mme |" 557. Mme Rémi Lalonde et | dangeureusement malade à l'hô- Ici on parle français 
La Liborte el Le Pa {riote ; + rca À APE - Te chez | Mere MONS DSL de Jeurs enfants, de Zenon Park, é- |pital des Soeurs Grises de Re- PES ous DA 
| M. et Mme Alphonse Pitre; M.}° taient aussi en visite chez M. et | gina. K, 2 
619, avenue MeDermot Winnipeg, Manitoka :|et Mme L. Anderson et leur fa- a im F4 ave Mme Fred Perras, pour quel-| Les élèves de la 7e année du » rh Mb 
mille, de Regina, chez M «t|M pe À hrem Bouffard, [dues jours. En même temps, ils |couvent se sont rendus à Regina | OPTOMETRISTE 
D Eco en Me 1 CT . 1 P ‘ |visitérent leurs parents et amis | pour visiter le pre provincial, | Exomen de lo vue 
e er e por la présente, la somme de % pour un abonnement orraine et Carmelle Dureauit, | À de Montmartre et Fillmore et se | les édifices du parlement et au- | L 
F de Regina, chez M, et Mme Emi- | Le philosophe Yves lrendirent à Lebret visiter laltres endroits importants. Ils é-| 13, Lie. fus D FER Albert AIR, 
de on ({s), le Dureault; M. et Mme A. Han-|,, ET. Rév. Sr Omelda Chartier,|taient accompagnés de leur pro- ÉDIFICE MITCHELL 
son et leur famille de Fort Simon est décédée S.G.M. fesseur, M. René Carriére. Téléphone: RO 3-7744 
à Qu'Appelle, chez M, et Mme!  NOTRE-DAME, Indiana — Le Malades M, et Mme Ernest Dupuis, de 
Laurent Noels; M. et Mme Nor-|philosophe français Yves Simon MM. Jacques-Arthur Caron et | Chicago, Illinois, visitaient les —— ES = 
Ecrire prénom au long man _Rainville et leur famille, |est décédé à l'âge de 58 ans à| Henri Tricoteux et Miles Loui- | familles Verbeke, Parent et Du: | 
* de .Gravelbourg, chez les fa-|l'Université Notre-Dame (India-!se Langlois et Léa Perras, tous | maine, dernièrement. Belle permanente 55.50 et plus 
A € '|milles Diflon et Silversides Ina, Etats-Unis), où il avait en-|de Montmartre, et Mme Emile] M. Ben Poliquin, de Statier, Salon de B té 
: M. et Mme Louis Dureault et |seigné de 1938 à 1948. Originai- | Bachelu, de Kendal, sont actuel- | Alta, passe ses vacances dans sa a ufr e bé e 
leurs fillettes visitéremt, en finlre de Cherbourg, il s'était prin- | lement malades | famille DENIS 
de semaine, Mme M. Boutin, à |cipalement consacré aux aspects Naissance | M. et Mme Léo Lizée, accom- au Denis Borber Shop 
« ai caca sé bu hu LE d PAT CO SPAS St-Hubert [sociaux et politiques de la phi- | A M. et Mme Edouard Young | pagnés de M. et Mme T. Bourke, |! 21, 13e rue Est, Prince- Albert 
bonnement et Gitusièra lé. rétent de volt prets ÿ M. Raymond Dureau, de Win- | losophie thomiste et est l'auteur | (née Anita Perras) est né un fils | se rendirent à la collation du di- Téléphone: RO 4-0224 
+ Ads ” \|nipeg. passa la fin de semaine | de la traduction de plusieurs nt + 29 mai à l'hôpital de Mont-|plôme de leur fille, Carmen, à Propriétaire: Mme Délis Labonne 
Lmnennnnenenemnnn een nemmeseanenneennnnnetmnnmmnmmnnismnmmmmmmmes | Ch6E ML et Mme Lucien Dureau. vrages de Jacques Maritain, martre. l'Regina. ! 
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0 Quelles sont les asso- 
ciatior profrssionnelles qui 
existent dans la campagne? 

« viations d'Educa 
AFCIS est Eu 
‘ française 

Q Quelle est la propor- 
tion des cultivateurs de votre 
reteur qui font partie des 
Unions? 

L n 10 pour 
w environ 90 
’ 
Q Quelles sont les opi- 


nions courantes par rapport a 
la coopération agricole dans 
milieu rural? Est-elle con- 
comme une concur- 
indésirable” De com- 
de coopératives faites- 
vous partie? 


A 
le 
sideree 
rente 
bien 
de l'équi 
nn partie de 
L'opinion gé- 
AUX COoOpPé- 


n n idé 
pas nside - 


’ favorable 


es in- 


Les agriculteurs se 
sentent-ils solidaires les uns 
des xutres, avec les autres mé- 
tiers et professions du monde 


Q 


rural? Enumerez les profes- 
sions qui dépendent les unes 
des autres, dans le monde ru- 
ral, 

R . Or défini ‘solidaire’ | 
l'UE p« atteindre une Cno- 
"| po ?T en ter m 
t point les op 

‘ Les ung d 

- résefve, d'au 
qe l'ÉSeTVE Les cultiva 
te d'une manière, ‘un 
p C'est-à-dire que le 
cultivate considère son cas 
personnel avant celui des autres 
ou | rroupe en général, 
Pour démo »” cependant que 
le tivate sont solidaires 
on énonça deux exemples: celui 
du Whe P pour le passé et | 
cel plus récer it de l'assemblée | 
pour oO contre l'organisation 
des grands comtés, En ce quil 
concerne le Wheat Pool on sent | 


que la popuiat 


Funérailles, à Victoire, 


on actuelle prend | 


ion Cathol 


R Vo né autre ques- 
tion « £ x des idées appor- 
ta la Jlumièr €. Premiérement, 
cette que m est trop absolue, | 
Car on juge qu'une regle géné 
rale pour étre bonne, doit ac- 
cepter des exceptions. Tout de 

éme ertainement une 

éritable amitié entre tous les 
membres des professions rura- | 
les Car si un Mer bre de la s0- 
ciété subit une épreuve grave 

tous sans exception (membres 
des professions libérales, hom 

mes d'affaires, agriculteurs) ne 
forment qu'un pour secourir 
l'infortuné. Mais voici la ques- 
|tion qui se pose: pourquoi faut- | 


rale 


1 R 
mA mire 


» gratis ef ne 


mé-r JUTS Saisir 


pas 


pourquoi de cetie organisstion 


Ca es qu éhié apporte 
ans qu avr ea L: 
battus " J Le formatior 
Etant donné qu'environ 90 pour 
cent des cuilivateurs sont mer 
bres du Whea Pool eci dé 
montre toutefo re les ati 
vateurs restent 80 aires. Quant 
à la question des Grands Com- 
Léa es cuitivateurs sont certa 
nement s0110aure sans reserve 
Tous sont cord cependant 
pour dire qué tivateurs 
som MONS sOlGaues avec es 
autres métiers et professions du 
monde rurai. Dans notre milieu 
toutes les profess s dépendent 
exciusivement Ge vie rurale 
Q. — Existe-t-il une vérita- 
ble amitie chrétienne entre 


tous, les membres des profes- 
sions qui composent le monde 
rural? Si oui, donnez des si- 
gnes de cette amitié. Si non, 
donnez des preuves de son ab- 
sence 


Ï un malheur pour qu'il y ait 
démonstration d'amitié chré- 
tienne? Les act extérieurs 
sont-ils vr er l'expression 
sincère des sentiments  inté- 
rieurs? A la première question 
on répondit que l'amitié est là et 
qu'en général l'occasion n'est 
[pas nécessaire pour le démon- 
|trer, mais qu'il suffit d’une oc- 
casion exceptionnelle pour que 
icette amitié chrétienne se mani- 
feste de façon frappante. A la 
deuxième question on précisa 


que la charité chrétienne invite 
à ne pas se constituer les juges 
de l'état de conscience de ses 
semblables. Les actes extérieurs 


charitables 
(à suivre) 


de M. W. Duret, 59 ans 


Le lundi 15 mai, au milieu 
d'un nombreux concours de pa- 
rents et amis, eurent lieu en l'é- 
ise Notre - Dame-des- Victoires 

funérailles de M, Willie Du 
ret, dé 
Big River, après 
mois de maladie, à l’âge de 59 


ans 


1 
1€ 
édé le 


La levée du corps fut faite 
par M. l'abbé J.-A. Beaulac, cu- 
ré d'Albertville, et le service 


funébre fut 
W. Desfossés, curé, 
MM. lés abbés Ernest Labbé, de 
Debden, et Alex, Paradis, de St- 


chanté par M. l'abbé 


et sous-diacr« Les RR PP Ga- 
mache, OM.I. de la réserve in- 
dienne White Fish, et Allard, 
Sulpicien, recteur du collège 
Notre-Dame de Prince-Albert, 
assistaisnt au choeur, Les ser- 
vants étaient Raymond et Denis 
Préfontaine, petits-fils du dé-| 
funt et Jacques Benoit et Serge 


x 


Duret, ne 
I rs étaient 


MM 
Léo Beoulac, Gil- 


Si- 


nier 


assisté de | 


| blay (Léonie), de Victoire, Mlle 


S.G.M., de St-Boniface, 
tombe en janvier 1954, 
Assistaient aux funérailles, 
ses beaux-parents, M. et 
Ephrem Beaulac: ses beaux-frè- 
res et belles-soeurs, Mme Delvi- 
na Beaulac, M. et Mme Pamphi- 
le Bujold, tous de Debden, M. et 
Mme Raoul Beaulac, de Victoi- 
re, M. et Mme Achille Grenier 


(Yvonne Beaulac), de Marcelin, 


: . |Mmes Gertrude Côté et Jean- 
Isidore 44, Bellevue, autrefois | 
curé de Sictoire, comme diacre 


nette Gaudreau, de Port Alber- 
ni, C.-B., et Mme Jos. Frenette 
(Germaine Beaulac), de Victo- 
ria, C.-B.; ses neveux et nièces, 
M. et Mme Paul 
Port Alberni, C.-B., et Mme Ro- 
ger Fortin, de Castle 
New 


Westminster, C.-B. 


J I bia Paul Bonneau, 
Alain Côté Marcel Durette, 
I. Jos. Beaulac portait la croix, | 
pr er taient MM. Ray 
mond Beaulac et Ludger Pré- 
fontaine, MM, Jean-Louis Bilo- 
et Rolland Beaulac, ne- 


défunt, firent la quête, 
horale paroissiale et quel- 
de la chorale de 
it les frais du chant. 
re Mélanie, supé- 
‘ouvent de Victoire, 


1bres 


1 firer 
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le 19 octobre 

, Rivière du Loup, 
rintemps 1910 Ve 
s parents à Victoire 
sait Mlle 


uit 


1a9 1 
6 À 
120 épo 


et 


qu'à s L'é- 
rait contenir la fou 
u partout, ren- 
hommage à ce 
perd 
Duret un 


parorsse 
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de 
ssien 
léfunt laisse dans le deuil 
use, Amanda Beau- 
, André 
t, Roger Ray 
e- Anna 
Eugé 


et 


es, Ma 
1ine ) 
Jeunesse 
maison; 10 petits- 
et soeurs, 
M. 


At 
Vi. 


lles-806 pr 
Durette et 1 
Debden, 


11e 


re }, 
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Les finissants du Collège de Grarelbourg 
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Rangée du haut, de gauche à droite: René Maillard, de St-Rose-du-Lac (droit), Richard Paschelka, de Moose 


Jaw (droit), Roger Benoit, de Willow-Bunch (vie religieuse à la Trappe), Joseph Strohhofer, de Ponteix (clergé diocé- 
sain pour le diocèse de Gravelbourg), Ernest Tremblay, de Flin Flon (éducation), et Claude Morin, de Lac Noir, Qué. 
(médecine); rangée du bas: Wilfrid Giroux, de Montmartre (éducation), Robert Boulanger, de Pathlow (éducation), 


Gravelbourg 


Ça et la 


Mlie Claudette Mailhot, fille | 


| Collège de Gravelbourg 


de M. et Mme Simon Mailhot, 
de Gravelbourg, a reçu une 
bourse d'une valeur de $200 du 
gouvernement de la province de 
Québec. Mile Mailhot poursuit 
| le cours d'école normale au cou- 
|vent Jésus-Marie à Beauceville 
Est, Québec. 

Mlle Lauriinne Hébert, d'Ed- 
monton, est en promenade chez 
ses parents, M. et Mme Hector 
Hébert 

M 
re sont allés à Regina le 20 mai 
au mariage d'une amie, 


Mme H. Gensen, de St-Boni- 
face, soeur de Mme Noé Morin, 
de Gravelbourg, est décédée il y 
|a deux semaines, après une lon- 


|gue maladie, Mme Morin a pu 


se rendre aux funérailles. 


| M. et Mme A. Labossière sont 
| partis en voyage d'affaires à 
Penticton, C.-B. 

Mme Henri Chartier est en 


Léo Levac et Marcel Gaucher, 


| Jackfish 


Collation des diplômes 


Le dimanche 21 mai avait lieu 
à Jackfish, la cérémonie de la 
collation des diplômes de l’école 
St-Léon. La journée débuta par 
la grand-messe, Les quatre fi- 
nissantes: Milles Réjeanne Ar- 
Emélie 
Esquirol et Gertrude Esquirol, 
La chorale de l'école exécuta 
avec piété la messe sainte An- 
|gela, à deux voix, 

Après la messe les finissantes 
se dirigèrent vers l'autel de la 


Guard, | sainte Vierge, où elles se consa- 
C.-B., M. Georges Beaulac, de |Crèrent à Marie, Elles quittèrent 
ainsi | l’église en procession au chant 
que M, Jos, Beaulac et Mmes | du vibrant ‘“Jubilate Deo’”’, 


De nouveau à 8 h. p.m., toute 


du sud de la province, L'on re-|la paroisse et de nombreux invi- 


marquait aussi de 


nombreux | tés étaient réunis pour la céré- 


autres parents et amis venus de | monie de la \ollation des diplô- 
Debden, Domremy, Léoville,|mes. Le programme fut fort ap- 


Spiritwood, Laventure, 
Bellevue, Prince-Albert, 
Valles Saskatoon, Marcelin, 
Bapaume, Zenon Park et autres 
endroits 


Remerciements 
Mme Willie Duret et sa fa- 
mille remercient sincèrement 


toutes les personnes qui ont ex- 
primé leur sympathie, soit par 
visites et prières au salon mor- 
tuaire, offrandes de messes, as- 
sistance aux funérailles ou de 
toutes autres mamè 


ES 


Val Marie 


Va-et-vient 


M. et Mme A. Carrière rece-|R. P. D. Lafranct, O.M.I, de 
vaient la visite de M. et Mme North Battleford, démontra la 
M. Arguin, Mme A. Cooper, de nécessité d’une éducation fon- 
Hamilton, Ont. et Mme T. Rose, |cièrement chrétienne. Il invita 
de Lachine, Qué |les finissantes à beaucoup de re- | 

Mme T. Grimard d'Hamil- | Connaissance envers leur pas- | 
ton, Ont. et Mme A. Cloutier, | teur, leurs parents et leurs mai- 
de Ponteix, rendirent visite àaltresses pour tous les bienfaits | 
M. et Mme Albert Pinel (reçus vendant leurs douze an- 

M et Mme Nanoléon de M | nées d'étude, 
tigny rr fil Denis. del La soirée se termina par un 
Vauxall. Alta, ont visité M. et délicieux goûter servi par les 
Mme O. Pinel et ss amis |élèvès de la onzième année dans 


| dernièrement 


M. et Mme André Lambert et 
leur famille sont de passage 
chez les familles E. Lebe A 
Dunand et T. Reid 

Le dimanche 28 mi: MM 
Ferdinand, Olivier, Achille et 


Raymond Lambert, de Cadillac 


LL 


{ 


Vonda, | précié de tous. M. Daniel L'Heu- 
Park |reux, de la 1le année, présenta 


les diplômées, Le discours de 
{bienvenue fut donné par Mille 
Gertrude Esquirol et le discours 
sg par Mlle Bernadette 
ru, 


Des prix spéciaux furent dé- 
cernés comme suit: médaille 
pour la présidente du Conseil 
Etudiant à Mlle Gertrude Esqui- 
rol; prix de catéchisme à Mlle 
| Emélie Esquirol; prix de compé- 
tence générale, en religion, en 
|français et en anglais à Mlle 
Bernadette Bru; prix pour le 
plus de progrès pendant l'année 


là Mlle Réjeanne Arcand. 
Le conférencier d'honneur, le | 


| 
| 


| manne 


1 
| 


la salle de l’école secondaire, 
Va-et-vient 
Mlle Thérèse Gagné est venue 
d'Edmonton pour la fin de se- 


jour pour assister à la collation 


des diplômes de ses deux nièces, | 


visitèrent les familles A. Dunand | Mlies Emélie et Gertrude Esqui- 


et E. Lebel 
Mme A. Begin 


passe 


Redvers 
q «a 


Une A. Dun Pi 


avec 


soeur 


Rétraction des hémorroïides 
sans aucun malaise: 


Découverte d'une substance cicatrisante qui soulage La douleur 


et la démangeaison tout en rétractant les hémorroides. 


Montréal, Qué, (P.M.)--La | 
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une vingtaine d'années, Ils ont noté 
dans tous les cas une amélioration 
rapide: soulagement de la douleur 
doublé de la rétraction des enflures. 

résultats été ius 
médicaments anesthésiques, 
gents ou opiacés, mais avec la 
nouvelle substance 


Ces 
sans 
astrir 


nt 
on 


cicatrisante 


On trouve le nouveau remède en 
onguent où suppositoires, sous le 
nom de PREPARATION H. En 


vente dans toutes les pharmaci 
sans ordonnance, avec garantie « 
oursement en © 
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M. et Mine Fred Allenby, de 
North Battleford, étaient de pas- 
chez: M, et 
Blanchetie et aussi chez M. et 
Mme Joseph L'Heureux, le di- 
manche 21 mai, 


sage 


et Mme Sylvio Laverriè. | 


Mlle | 


Elle profita de son sé- | 


Mme Louis | 


Chronique du 


SASKATCHEWAN 


Centenaire du fondateur 
Adieu au Père Desrochers 


| Le dimanche 21 mai, jour de 
la Pentecôte, une re seance 
intime réunissait commauté 
des Oblats, les religieuses des 
environs et les élèves, sous 
présidence de Mgr Aimé Decos- 
Îse, évêque de Gravelbourg. Un 
programme artistiquement im- 
primé montrait en première pa- 
| ge l'effigie du fondateur et au 
| verso, la photo d’une figure bien 
connue du collège, le cher Père 
Desrochers, 

Paul Cénérini rendit d'abord 
hommage à Mgr de Mazenod 
dont nous célébrions en ce jour 
le centenaire, Puis Louis Strin- 


Eugénie Duret, de Prince-Al-| promenade chez ses filles, Mmes | £er et André Gauthier jouèrent 
| bert, et la Rév. Sr Rose Duret, 
Man. | 
| Un fils, Guy, l'a précédé dans la 
11 mai à l'hôpital | 
queiques | 


un duo de piano intitulé ‘‘Pré- 
lude” de Chopin, 

{| Notre directeur de chorale 
exécuta ensuite avec ses jeunes 
deux chants fort bien réussis: 
“Chantons et rions” et ‘’Ha- 
waiian Wear Chant”. Ce dernier 
chant surtout suscita les applau- 
dissements spontanés de l'audi- 
toire, 

Dumont-Pierre Lepage rendit 
l'un solo de cornet et nous enten- 
dîimes un dialogue humoristique 
de Roger Delveaux et Gaétan 
Allard, Quelques externes, Ro- 
nald Blouin, Gaëtan et Claude 
Allard, Roger Piché et Dumont- 
Pierre Lepage, nous jouèrent 
| quelques morceaux d'orchestre, 

Nous avions aussi le plaisir 
d'entendre les voix harmonieu- 
ses du Quatuor Morin: les piè- 
ces exécutées avaient comme ti- 
tre “Cadet-Roussel” et ‘“Maître- 
Pierre”, deux morceaux très 

oûtés. Les Petites Soeurs de la 

te-Famille voulurent s'unir à 
la fête en l'honneur du Père 

Desrochers pour le remercier de 
son dévouement au collège du- 
rant ses 29 années de professo- 
rat, cette adresse fut lue par 
Rodéric Beaujot. 

Les professeurs avaient for- 
mé un choeur et, avec l’aide de 
la Rév. Sr Gertrude-Marie, exé- 
cutèrent une pièce en l'honneur 
du fondateur des Oblats, ‘’Ecce 
Sacerdos Magnus’, et une pour 
le Père Desrochers, ‘La Fré- 
gate”, 

Le Père Binette, responsable 
| de toute la séance, avait préparé 
|une saynète inspirée de la fable 
| de La Fontaine, 
Ile Financier”. Jouaient dans 
|cette pièce, Louis Stringer, Ar- 
thur Pinel, Donald Allard, Ro- 
ger Laberge et Wayne Savard. 
Toutes nos félicitations aux jou- 
leurs, ainsi qu'à leur inspirateur, 
|le Père Binette. 

Le Père Supérieur prit ensui- 
te la parole et fit l'éloge du fon- 
dateur des Oblats. Il mentionna 
tout d'abord le fait que Mgr de 
|Mazenod voulait que ses Oblats 
fussent les hommes des évêques, 
Il rappela aussi que le Père Li- 
zée, ancien professeur à Gravel- 
bourg, nous représentait actuel- 
lement à Marseille pour les fé- 
tes centenaires du fondateur. 
Rapidement, le R. P. Recteur 
|rappela les grands traits de l'ä- 
me d'Eugène de Mazenod, l'a- 
mour de Dieu et de l'Eglise, le 
don de soi par Marie Immacu- 


voulant fonder une congréga- 
{tion missionnaire, insistait pour 
que ses fils spirituels s'occupent 
de la jeunesse, Après avoir rap- 
pelé l'arrivée des Oblats au Ca- 
nada et dans l'Ouest canadien, 
le Père Dubreuil parla des liens 
|de cette congrégation avec les 
|diverses communautés de fem- 


Mme Henri L'Heureux, ac-|mes, notammment les Soeurs 
compagnée de sa soeur, Mme | Grises. NS 
|David Hamel, de Meota, sont! D'une voix émue, le Père Rec- 


| 
| 


Ï 


parties dans la nuit du 21 mai 
pour aller à Nordegg visiter 
leur mère qui est gravement 
malade 

M. et 


Mme Pete Lavoie et 


|leurs enfants, Denis et Marlene, 


de Meadow Lake, et M. et Mme 
Clément Bru et leur famille, de 
North Battleford, étaient chez 
leurs parents, M. et Mme Joseph 
L'Heureux, le Jundi 22 mai 


(2 et 


|teur mentionna les grandes li- 
gnes de la carrière du R. P, Des- 
| rochers et sa disponibilité vis-à- 
|vis ses supérieurs successifs, Il 
|lui promit la reconnaissance de 
l'Alma Mater et l'assurance des 
prières de tous, 

1 Nous avions hâte d'entendre 
un des héros de cette fête, le 
|Père Desrochers: avec beaucoup 
d'émotion il signala que cette 
obédience pour St-Norbert n'é- 


“Le Savetier et | 


lée; Mgr de Mazenod, tout en | 


Mme Louis Blanchette 
à Saskatoon 
r fils, Guy, patient à l'hôpital 
l'endroit. En même temps, 

[| Carignan accom- 
pagnait pour aller 


e 18€ 


rignan, q 
aepuls piusieurs 


visiter | 


tait que la deuxième de sa vie. 
[Il rappela une phrase qu'il a 
| souvent redite à ses anciens élé- 
|ves: “Prier comme si tout dé- 
pendait de Dieu; travailler com- 
me si tout dépendait de nous.” 
Tel fut le mobile de toute la car 
rière du Père Desrochers au 
icollège, Il demanda des prières 


|uns chantaient durant 


et redit son atffchement à l'oeu- 
vre. 

Comrne a direction des pièces 
anglaises et française avait été 
| une des activités du Père au col- 
lège, il rappela qu’il avait mon- 
| té 26 pièces françaises et 22 an- 
| glaises, Il termina en exprimant 
sa plus sincère gratitude aux 
divers supérieurs et son désir de 
revenir à Gravelbourg. 

Gilles Béchard lut en guise 
de conclusion la prière pour la 
béatification de Mgr de Maze- 
nod devant une foule recueillie 
et contemplant en silence une 
belle peinture du fondateur des 
Oblats. Puisse Dieu l'appeler 
bientôt aux honneurs des autels, 


Versification en 
pique-nique 

Le samedi 20 mai 
journée ensoleillée, sans nuages 
et le thermomètre montrait 80 
degrés F, C'était cette journée 
que la classe de Versification 
avec choisie pour aller en pi- 
que-nique, 

À 9 h. am. quatre élèves 
partirent en automobile avec N. 
Amyotte et en même temps, 15 
élèves s'éloignèrent dans le ca- 
mion conduit par le R. P, O. 
Desjardins. Les cinq autres s'en 
allèrent avec le R. P, Plamon- 
don à 9 h. 30. 

Nous nous sommes rendus au 
“Canyon du fer à cheval”, six 
milles au nord-est de Gravel- 
bourg. À l'arrivée, quelques-uns 
se jetèrent à l'eau tandis que 
d'autres parcouraient les alen- 
tours, À 11 h. 30, le sifflet du 
Père Plamondon annonça le di- 
ner, Les gars se firent des crè- 
pes délicieuses. 

Puis les Pères arrivèrent, Je 
tiens à remercier au nom des 
versificateurs les RR. PP. A. 
Gervais, A, Piché et L, Gauvin 
qui ont accepté notre invitation 
à diner avec nous. 

Après diner, tous les élèves 
partirent explorer les alentours. 
On s'amusa à traverser la riviè- 
re et à grimper les côtes plus ou 
moins à pic. Vers 2 h. 30 pm, 
sous la surveillance du R, P. 
Turgeon, un grand nombre d'é- 
lèves plongèrent à l'eau. Après 
une couple d'heures on organi- 
sa une partie de balle jusqu’au 
souper. Le menu comprenait des 
‘“‘chiens-chauds' et des fèves au 
lard, On se reposa ensuite jus- 
qu'à l'heure du départ. 

On revint au collège vers 8 
h. et la plupart prirent une dou- 
che avant de se coucher. 

En somme ce fut une très bel- 


que nous nous sommes bien 
amusés 
Merci au R. P. Plamondon, 


notre titulaire et l'organisateur, 
le R. P. O. Desjardins qui nous 
surveilla l'avant-midi, le KR. P. 
|F, Turgeon qui sacrifia le reste 
|de sa journée pour nous et aussi 
les Petites Soeurs de la Ste-Fa- 
mille qui nous ont préparé deux 
repas délicieux. 
E, McCARTHY, 
versification, 


Pique-nique des 
Méthodistes 

Le jeudi 25 mai dernier avait 
{lieu le pique-nique annuel des 
méthodistes du collège Mathieu. 
C'est à la première lueur 
jour alors que le soleil com- 
mençait à nous projeter ses 
[rayons que tous les méthodistes 
se levèrent avec un enthousias- 
me un peu rare. Tous étaient 
dans une humeur de paix, de 
joie et de gaieté. Après avoir 
assisté à la sainte messe, dite 
tout spécialement à notre inten- 
tion, et après un bref déjeuner, 
|on se dirigea avec ardeur et en- 
|train vers le camion, prêté gra- 
|cieusoment pour la circonstance 
|par M. Brisebois. Un grand mer- 
{ci à M. Brisebois de la part de 
|tous les élèves de Méthode, 
| C'est à cet endroit que nous 
attendait le R. P. Châtelain, no- 
itre professeur de sciences, 
|température était très favorable 
|malgré un vent frais, car le ciel 
Létait d'un splendide bleu azur; 
il nous annonçait une journée 
| chaude 

Nous partimes donc avec un 
très bel enthousiasme, quelques- 

le trajet, 

d'autres se taquinaiemt. A peine 
rendus au lieu prévu pour notre 
pique-nique, plusieurs se sont 


| dirigés en petits groupes 


était une | 


le journée et bien que tous s| 
soient brûlés au soleil, je crois | 


Denis Roy, de Dollard (éducation), Lionel Fournier, de Ferland (médecine), et Orville Amyotte, de Davis (droit). 


vers 
les côteaux à pic qui sont de 
vrais précipices. Comment mon- 
terions-nous ces pentes escar- 
pées? Comment atteindre le 
sommet sans câble, sans aide? 


[Quelle besogne! Malgré la hau- 


|teur assez élevée, plusieurs réus- 
| sirent à franchir et à gravir cet 
lobstacle, non sans peur, je vous 
| assure. 


| A 10 h. c'était le temps du 


bain. Quel tumuilte: au bout de 
dix minutes l'eau est devenue 


tendu de tous ceux qui patau- 
geaient dans cette eau boueuse; 
nos jambes s'enfonçaient par- 
fois jusqu'aux genoux et nous 
avions une drôle de sensation au 
début. Quelques-uns en ont pro- 
fité pour exécuter des plon- 
geons, d'autres préféraient tout 
simplement nager, ou faire sem- 
|blant, enfin plusieurs ont pré- 
|féré regarder leurs confrères 
avec admiration. À midi au pre- 
mier coup de sifflet nous an- 
nonçant l'heure du diner, tous 
partirent au pas de course vers 
le campement où nous attendait 
le Père Plamondon, qui fut le 
cordon-bleu de la journée. Déjà 
la senteur des crêpes commen- 
çait à parfumer l'air pur des 
alentours. 

| Après ce bon repas bien méri- 
té, certains prirent une courte 
sieste, quelques-uns décidèrent 
d'aller explorer les alentours. 
L'après-midi était d'ailleurs fa- 
vorable et propice à l’explora- 
tion. À 3 h. il y eut un autre 
bain pour ceux qui désiraient 
“se saucer” à nouveau une der- 
nière fois. Après le bain nous 
organisâmes une partie de dra- 
peau suivie du souper. Nous 
avions tous un appétit de loup. 
Pendant le souper nous reçûmes 
avec plaisir le Père Nogue, no- 
tre professeur titulaire, et les 
Pères Piché et Binette et le Frè- 
(re Kosa. À 7 h. p.m. on organisa 
une partie de balle-molle à la- 
quelle icipèrent tous les Pè- 
res p ts. C'était la fin de 
cette magnifique journée, 

En terminant, je tiens à re- 
|mercier tous ceux qui ont colla- 
boré généreusement à cette bel- 
le entreprise, ainsi que tous ceux 
qui ont pris l'initiative d'en fai- 
re une belle réussite, et félicita- 
tions à tous les élèves de Métho- 
de pour avoir fait les choses à 
la perfection, Enfin un sincère 
merci aux dévouées Petites 
Soeurs de la Ste-Famille pour 
les deux succulents repas, 

Louis STRINGER, 
Méthode, 


Saint-Front 


Baptèmes 
| Le mai: Alain-Normand- 
Joseph, fils de Normand Quessy 
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|mai à l'hôpital de Rose Valley. 


|Roger Quessy, oncle et tante de 
| l'enfant. 

Le 22 mai: 
Léon-Joseph, fils de Léon Bour- 
|que et d'Alice Holter, né le 12 
{mai à l'hôpital de Rose Valley. 


Henri Bourque, grands-parents 
| de l'enfant. 

| Le 14 mai: Ronald-Wayne, 
fils d'Henri Pruden et de Béa- 
trice Dufault, né le 17 avril à 
l'hôpital de Quill Lake. Parrain 
et marraine, M. et Mme Gabriel 
er ag oncle et tante de l’en- 
| fant, 


Va-et-vient 


| M, et Mme Jules Plamondon | 


| sont partis pour deux mois dans 
|la province de Québec, où ils 
lont de nombreux parents et 
amis. Ils sont tous deux âgés de 
plus de 80 ans. 

M. et Mme J. Lanouette sont 
revenus de leur séjour à Bellsite 


chez leurs filles, Mmes C. Beau- | 


dry et Aurélien Plamondon, et 
leur fils, Gaston. 

Mlle Colette Dufault fera le 
recensement dans la localité, tel 
que demandé par le gouverne- 
ment. 

Après avoir complété sa 
deuxième année au collège de 
Gravelbourg, M. Julien Le Strat 
est en vacances chez ses parents, 
M. et Mme André Le Strat. 

Mlle Diane Plamondon, infir- 
mière à l'hôpital Notre-Dame de 
Battleford, fit une courte visite 
chez ses parents, M. et Mme 
Laurent Plamondon. Son cou- 


St-Pierre de Muenster, a passé 
la fin de semaine dans sa fa- 
mille. 

Après deux mois à l'hôpital 
de Spalding, Mme Aglaé La 
moureux est revenue chez elle, 

M. et Mme Maurice Bussière 


| sont allés à Vonda, où ils ont as 


| sisté à une fête chez leur frère, | 
ilippe. 


Ph 


let de Clotilde Samson, né le 14 | 


Bradley-Dale- | 


Parrain et marraine, M. et Mme | 


sin, André Quessy, du collège | 


Poge || 


Cinquième anniversaire 
de la Relève colombienne 


| VANCOUVER Cet évène- 
ment fut célébré 12 mai der- 
nier à la salle paroissiale St-Sa- 
crement de Vancouver, par une 
réunion générale présidée par 
M. Vitalien Doucet. Les invités 
comprenaient non seulement les 
membres actuels et anciens du 
mouvement, mais également les 
parents des jeunes et les offi- 
| ciers de la Fédération canadien- 
ne-françaisé 

| L'assemblée comporta d'abord 
lune réunion-modèle, avec lec- 
|ture des minutes, rapports des 
[comités et cercle d'études sur 
un sujet choisi par les jeunes 


le 


| eux-mêmes, à savoir, pour l'oc-} 


| casion: “Y a-t-il eu plus de per- 
tes que de gains chez les jeunes 


roisse son caractère français 
Pour arriver à cette fin, rien de 
mieux que l'étude plus appro- 
fondie de l'incomparable histoi- 
re du Canada français. Car en 
découvrant tout ce que le Cana 
da doit à l'élément français, 
pour ce qui est de son dévelop 
pement, et cela dans tous les do 
maines et dans rtoutes les pro 
vinces, les jeunes Franco-Colom- 
biens ne peuvent pas ne pas ètre 
tiers de leurs origines françai 
ses et résolus de rester fidèles à 


| eux-mêmes." 


Le cercle d'études fut dirigé 
par Mme Isabelle Burnada, pre 
sidente d'honneur de la Fédéra 
tion canadienne-française, qui 
tira ensuite les conclusions de la 
discussion et suggéra aux jeunes 


|les moyens à prendre pour inté 


| Franco-Colombiens depuis dix | 
|ans? — Si oui, que faire pour 
| remédier à Ja situation tandis | 


| qu'il en est encore temps.” 
| A la suite du mot de bienve- 
nue du président de la Relève, 
|l'aumônier du groupement de- 
| puis la fondation, le R. P. Jean- 
| Louis Lemire, S.S.S., fut invité 
| a résumer les cinq années d'acti- 
| vités du mouvement et à rappe- 
ler à l'assistance les véritables 
buts de la Relève et ses princi- 
| paux projets d'avenir, “C'est un 
| secret pour personne, de conclu- 
|re le Père Aumônier, le but que 
nous nous étions proposé en fon- 
| dant la Relève et celui que nous 


| conservons après cinq ans, c'est | 


{de rendre la Relève tellement 


attrayante et dynamique qu'elle | 


| vienne à remplacer éventuelle- | 
|ment le ‘“C.Y.O.” et qu'elle fi-| 


par grouper tous ceux de 
gens et jeunes filles 
qui ont à 


| nisse 
|nos jeunes 
| d'âge postscolaire 


| 
| 


300 Anc 


resser un plus grand nombre de 
membres à leur indispensable et 
irremplaçable mouvement 


On détermina ensuite le pro- 
gramme d'activités des prochai- 
nes vacances d'été. Il a été con 
venu qu'on continuerait d'ici 
septembre les visites industriel- 
les et que, au moins tous les 15 
jours,” il y aurait sortie ou ex- 
cursion en groupe 

Suivit la projection d'un film 
français intitulé ‘Le grand oeu 
vre'”', fourni gracieusement par 
M. le Consul Robert Picard. Ce 
splendide film de 30 minutes, en 
couleurs, donne une excellente 
idée des progrès immenses réali- 
sés par l'industrie française, sur- 
tout depuis la dernière guerre. 

Un goûter, qui fut servi par 
Louise Roy et Brigitte Colette, 
termina cette belle soirée du 5e 


coeur de conserver à leur pa- | anniversaire. 


iens de l'hôpital St-Paul 
vinrent de partout pour ‘le jubilé” 


SASKATOON -- Tous les Ca-! pulaires à Montréal, Qué. Il vi- 


nadiens francais de la ville de! sitait 
| Saskatoon 
|toute brouillée, à cause bien en- | Grises à l'occasion du jubilé d'or | 
| de l'école des gardes-malades de | 


félicitenit les Soeurs 


l'hôpital St-Paul et les remer- 
cient pour le soin qu'elles don- 
nérent sans cesse à tous les ci- 
toyens malades de Saskatoon. 
Au banquet, plus de 300 An- 
ciens de l'hôpital St-Paul, venus 
de tous les coins du Canada, des 


Etats-Unis et de l'Angleterre, 
assistaient. Les Anciennes se 
rappelèrent leur passé alors 


u'elles étaient gardes-malades 
iplômées. A ce banquet, Mlle 
Jeanne Couture agissait comme 
maitresse de cérémonies, 

Cà et là 

La ville de Saskatoon a ac- 
cueilli de très distingués visi- 
teurs, le R. P. Georges-Henri 
Lévesque, de Québec, vice-pré- 
sident du Conseil des Arts du 
Canada, le R. P. Jean-Louis 
Brouillé, S.J., de Montréal, ré- 
dacteur et directeur général de 
la revue “Actualité”, et M. Mar- 
cel Inkel, de Montréal, gérant 
général de la revue ‘Actualité’, 

M. le Dr et Mme Gérard Bre- 
ton, de North Battleford, à leur 
retour de Chicago, où M. le Dr 


Breton a été reçu agrégé du col- | 


lège international des chirur- 
giens, visitaient leurs amis, M. 
et Mme Roger Dupuis. 

M. et Mme Allyre Sirois, de 
Gravelbourg, visitaient pendant 
la fin de semaine M. Paul Si- 
rois, MM. et Mmes René et Ro- 
ger Sirois et Rosaire Turvotte, 

M. et Mme Régis Liogier as- 
sistaient au mariage de leur 
nièce, Mille Murielle Bussière, à 
M. Aimé Beaulieu, à Vonda, 

Mme R, Fletcher, de Yorkton, 
et d'autres gardes-malades visi- 
taient Mile Jeanne Couture Jors 
des célébrations du 50e anniver- 
saire de l'école des gardes-mala- 
des de St-Paul. 

Mlle Anne Colleaux, de 
Francisco, visite M, et 


San 
Mme 


semaines. 

M. René Préfontaine, de St- 
Pierre-Jolys, Man, visitait M, 
et Mme Marcel Préfontaine, ré- 
cemment. 

M. Raymond Marcotte, secré- 
| taire-gérant du Conseil canadien 
| de la Coopération de la Saskat- 
|chewan, revient d'un voyage à 
| Ottawa et Montréal, Il rencon- 


| 
| 


PROGRAMME: 


Du 2 juin au 10 juin: 


Le samedi soir 10 juin: 


Î 


| 
| 
| 


| 


Victor Colleaux pour quelques | 


un ancien confrère de 
classe, M. Laurent Isabelle cet 
son épouse à Ottawa, M, Isabel 
le recevait son doctorat en psy 
chologie à ce moment. 

Mlle Lucille Marcotte et Mme 
Raymond Marcotte assistaient 
au congrès diocésain de la Li- 
gue Féminine Catholique à El- 
rose, M. l'abbé B. de Margerie 
donna le discours ‘‘’Rerum nova- 
rum’' au banquet 

Prompt rétablissement aux 
malades, MM. A.-Y, LeGars, 
Emile Balcaen et Hervé Mar- 
leau et Mme Berthe Lepage. 


Wawota 


Va-et-vient 

M. et Mme Francis Beauché- 
ne, Mme Marie McLean et sa 
fille, Beverley, et ses deux en- 
fants, Mile Anita Beauchène et 
trois de ses amies, ainsi que M. 
et Mme Francis Giroux et leurs 
enfants, tous de Regina, rendi- 
rent visite à M. et Mme Lucien 
Beauchêne, 

Mme Antoine Larrivée est de 
retour de Regina et ramena son 
petit-fils, Alvin Carpentier, 
pour quelque temps. 

M. et Mme Lionel Larrivée et 
leur bébé, de Regina, sont en 
vacances chez leurs parents. 

M. et Mme René Jacque et 
leur fille, Sherrie, sont allés vi. 
siter leurs parents, M, et Mme 
Jackson, à Kelso. 

Mlle Thérèse Boulet, de Win- 
nipeg, M. et Mme Roland Bou- 
let et leurs enfants, d'Alida, 
sont en visite chez leurs parents, 

M. Pierre Charles, instituteur 
à Virden, visitait ses parents du- 
rant la longue fin de semaine, 

M. l'abbé C. Lucey, curé de 
Mutrie, en route pour Broad- 
view, où il allait’ célébrer la 


|messe, s'arrêta chez M, et Mme 


Alex, Boulet, 

Mme Ernest Thériault, de Mu 
trie, est en promenade chez ses 
soeur et beau-frère, M. et Mme 
Alex, Boulet. 

M. Richard Lamontagne, de 
l'Aviation canadienne, stationné 
à Rivers, Man. était en visite 
chez ses parents, 

Malade 
Mme Délima Charles, patien 


|te à l'hôpital de Wawota, est re 


tournée chez ses fille et gendre, 


tra plusieurs coopérateurs et as-| M, 
| sista au congrès des Caisses Po-! Kennedy, 


| Parrain et marraine, M. et Mme | 
Trontohsixième 


Nourvaine Annueoll. 
ET 


PÉLERINAGE 


EN L'HONNEUR DE 


Sainte Thérèse de l'Enfant Jésus 


SANCTUAIRE DE LA PETITE THERESE 
Wakaw, Sask. 


et Mme Charles Clark, à 


NEUVAINE PUBLIQUE ET SOLENNELLE 


Tous les jours à 7 h. 30 p.m.: Prières de la neuvaine 
Tous les jours à 8 h, p.m.: Messe chantée 


8h. 30 p.m.: Prières de la neuvaine 
9h, p.m.: Messe chantée 
10h, p.m.: Procession aux Hambeaux 


Le dimanche 11 juin: JOUR DU PELERINAGE 


. 390et 6h, a.m.: Messes basses 
: Messe avec sermon en hongrois 
.: Messe avec sermon en polonais 
: Messe ovec sermon en allemand en plein air) 


ire avancée 


: Messe dans le rite grec (dans l'église) 
.: Grand-messe pontificale 


Sermons en français et en anglais 


: Procession du Très Soint-Sacrement, 
bénédiction des malades, vénération de 


la relique de sainte Thérèse 


Page 


Tous les mémbres de la Releve Franco-Manitobaine sont con- 
voques par le président provincial, M. Gabriel Dufault, au grand 
congres qui aura lieu le 19 juin prochain à St-Boniface. Venez en 
foule, les jeunes, rencontrer votre comité provincial 1961 dont la 
photographie ci-dessus fut prise lors de sa dernière réunion: pre- 
miere rangée, de gauche à droite, le KR. F. Irénée Breton, S.M. 
adulte responsable, Mille Rachelle Degagné, conseillere, M. l'abbe 
Pierre Raymond, aumonier provincial, Mile Georgette LeGal, vice- 
presidente, et M. Damase LaRoche, conseiller: deuxieme rangée, 
MM. Gflbert Laurin, conseiller, Antoine Gaborieau, adulte respon- 
sable, Gabriel Dufault, president provineial, et Armand MeCarthy, 
secretaire-tresorier 


V “ “ 
enez en foule à votre congrès 
Chers cousins et cousines 

Les congrès sont à la mode chez les adultes. On se réunit pour 
poules rtes de raisons et pour promouvoir les causes les plus 
ariées. On y multiplie les discours, les discussions, les résolutions 
Paroles el travail sont naturellement enveloppés de banquets et 
d'act és sociales. Sans compter les avantages d'instructifs voya- 
ges et de rencontres amicales qui ne sont nullement à dédaigner 

Mais voilà maintenant que vous, les jeunes, organisez vos 
propres congrés. Ici au Manitoba français, il y a quelques mois 
ors d'une rencontre mémorable, vous organisiez votre Relève . 
aui n a cessé de multiplier ses bienfaits parmi vous. Vos multiples 
aclivilés n'ont cessé de susciter chez les adultes (vos parents et 
vos instituteurs et institutrices ine admiration sans bornes et une 
onfiance illimitée en l'avenir que vous préparez si bien 

Vous serez invités bientôt à votre deuxième congrès de l'année 
Je suis certain que c'est avec enthousiasme que vous répondrez à 
cette inviiation de votre président, Gabriel Dufault. Par centaines, 
venus de tous les coins de la province, vous vous rassemblerez au 
gymnase-auditorium Notre-Dame à St-Boniface pour élire votre 


itif de l'an prochain, pour discuter du plan d'action qu'il fau- 
l'automne un regard sur vos réalisations 
si possible, 


rxex 
dra 
passees 


lancer à 
pour étudier 
votre mouvement 

Ce congrés aura lieu le samedi 10 juin, dans l'après-midi, Au 
cours de la session générale, de 1 h. à 4 h. (heure avancée), les 
responsables présenteront leurs rapports, puis tous pourront pren- 
ix discussions provoquées par ces rapports, adopter les 
proposées pour l'avenir. Un délégué officiel par école | 
de sera automatiquement membre de l'exécutif 
divisionnaire et pourra être élu membre de l'exécutif provincial. | 


pour jeter 
ensemble et mieux comprendre 


dre part 
résolutions 


aura droit vote, 


Vous pourrez prendre le souper ensemble à 5 h. 30 au gymnase. 
Puis, à 7 h. 30, il a une grande soirée récréative, alors que 
vos invités d'honneur seront les Gais Manitobains qui si souvent 
deja ont participé avec tant de grâce et de gaieté à vos autres soi- 
rées. Remarquez bien qu'on n'invitera à cette soirée récréative que 


y aut 


ceux qui auront participé à la session de l'après-midi. En d'autres 
mots, seuls ceux qui auront travaillé mériteront cette récompense, | 
(On vous demandera seulement 50c pour le tout: session, souper | 
et soirée. Pas cher, hein!) | 


Chaque école peut envoyer un délégué et un adulte: responsa- 
mais tous les autres membres de la Relève seront les bienvenus, 
mêmes à munir vos délégués officiels de vos sugges- 
tions pour le plan d'action 1961-62. Que chaque président ou secré- | 
laire de chaque Division prépare bien son rapport des activités de | 
l'annee rapport court mais complet. Faites parve- | 
nir à qui de droit à St-Boniface vos affiches de la Relève, afin qu'on | 
puisse décorer à profusion et avec art le centre même où aura lieu | 


ble 
Voyez vous 


dans son milieu 


le congres 
Don 


remporte un sut 


le à votre congrès, préparez-vous pour qu'il | 
naitre d'enrichissantes initia- 
chance les Vive la 


venez en fou 


ces véritable et fasse 
Bonne 


tives des l'automne prochain jeunes 


Releve! 


COUSIN JOSE, | 


| 


Cher Cousin Jose, | soeurs encore à la maison Aussi 
Ma soeur ainece m'a deman est-il] de bonne tradition de| 
de d'être le parrain de son | montrer concrètement. même | 


premier-ne, C'est la premiere 
fois que j'ai cet honneur et je 


pécuniairement, de la gratitude 
a ses parents pour tout ce qu'ils | 


ne connais pas les convenan- |ont fait pour toi. Tu sais sans 
ces à suivre pour une telle oc- | doute qu'‘il v a plus de bonheur 
casion, Dois-je offrir un ca à donner qu'à recevoir'', 
deau à la mere ou acheter un CE ENT 
article utile pour l'enfant? Cher Cousin Jose, 
Lumiere, svp ; D'ici un mois je dois ecrire 
TONTON JOS, mes examens de 12e annee. 
Cher TONTON 10S La Soeur demande au moins 
l'or | dé bienélanne mal trois heures d'etude par soir, 
te des félicitations. C'est à la! *°t j'en ai besoin si je veux 
marraine d'offrir un cadeau à la! Pien reussir, Mais quand puis- 
mère N parrain l'usage re ie donc etudier? Maman exi- 
quiert qu'il donne les dragées de | À° que Je l'aide jusqu'à 7 h., 
baptéme et offre un petit pré | Mt neveux fésse mon 
sent À £ rréaine » aie Le , bd 
se de Fr pe re lunch et prepare mon linge 
rop coûteux: l'extravagance d'école pour le lendemain, Je 
n'est pan de mise en celte cir sais que je dois aider à ma- 
natanc( man car nous sommes 10 en- 

j “Ta fants dont je suis la deuxie- 
Cher Cousin Jose me. Alors quoi faire? 

Depuis quinze ans je suis ETUDIANTE INQUIETE. 
Aux etudes. Mes parents ont | Chère ETUDIANTE INQUIETE 
paye mes cours jusqu'a la on- Fe Loue à SUIS- 
sièihe année Mais depuis, 1e psp ue A0reire L (à S- 
c'est ma soeur qui paie mes u rentres de le classe vers 
depenses à l'Université, car | + h. 15 et soupes à 5 h. 45. Ar- 
mes parents ne sont pas en UE D er pro FF pr 
moyens et de plus it y en a |POUr CHidier trois quarts pré 
trois autres apres moi quifre. |,9, 40e eue noble Leur LS Vol 
quentent encore l'école. J'ai | °°: 1 POrTas eyf er e aider " 
terminé cette année et j'ai |?01PET, EC, Jusqu a  N D'abord 
maintenant un emploi stable, | f#is-toi aider par les ps pag 
Suis-je tenue de rembourser |POUr meltre la able. laver la 
ma soeur maintenant que je Mer age balayer le plancher N'a 
recois un salaire” aver les petits pour la nuit. Tu 

RECONNAISSANTE auras ensuite la chance d'étu- 
dier 1 heure et demie ou deux 
Chère RE \AISSANTE heures: et le matin lève-toi un 

J'aume à penser que votre cas Peu plus de bonne heure et étu- 
ast légion, c'est-à-dire q l'en. | die une autre demi-heure. Ce- 
traide mutuelle entre membres | ! jui veut peut. Bon courage! 
d'une t famille est chose po A Ale 

com et estimée. Je cc i Cher Cousin Jose, 
plusseurs es ch Une accusation souvent 
nomoreus 1 se som qd © portée contre nous, c'est que 
ptet : Up qe MIA POUT. nous, jeunes Canadiens fran- 
0 ins r von de l'un et) eais de l'Ouest, parlons trop 
. : sans deman-! souvent anglais entre nous 
er 'ursement aucur dans les collèges, couvents et 
Janx que Si (U! ecales, surtout pendant les re- 
,\TTANSEMENLS Pré8-. creations, ou aussitôt qu'un 

+ SOEUT POUF QUI TE- | ou deux “Anglais” se faufilent 
: qu'elle à dépen-| dans nos groupements. Y au- 
ds lEVTAS UY CON-} rait-il une solution à ce pro- 

mo le ne bleme”? 
e ferais FRANÇAIS BOITEUX 
- L Li € ce 

ju e { et & té Cher FRANCAIS BOITEUX 
P Paix pourqua) On vous accuse, souvent avec 
1 as tout son. Sans doute c'est la un 
n lé tu|tres grand problème, mais c'est 
p VOTRE problème et vous seuls 
po te : pouvez le régler, Pas demain 


| français 
| tout 
| jamais 

qu'on devient 


| Quant à parler anglais 


| trouvent au milieu 


|filles et 


mais aujourd'hui tandis qu'il en 
es encore lemps 

Cette année vous vous êtes 
lancés dans la Reléve, Le succés 


en eépalan à en croire jes 
concours tenus dans Lout le Ma 
nitoba français à voir les efforts 
mis pour apprendre Lau moins 
par coeur) les véritables bonnes 
expressions frarçaises Battez 
donc le fer pendant qu'il est 
chaud. Allez de l'avant et met. 
lez en praligrie ces lermes ap 
pris tout récemment. Pensez en 
lisez en français et sur 
français N'oubliez 
c'est en forgeant 
forgeron 

en angiars 

ceñ apsu 
lorsqu'un 
“Anglais” se 
de vous, c'est 
sunple politesse et 
pratique pour 
qui désirez devenir parfaits bi 
lingues. Mais jusqu'où cette po- 
litesse doit-elle étre poussée? 
S'A est vrai que le simple bon 
sens doit inciter le groupe mino- 
ritaire à maitriser la langue de 
la majorité, il reste que nous vi- 


parlez 
que 


Converser 
vous-mêmes 


entre 
rde 
ou deux jeunes 
souvent la 
une bonne 


ous 


COUSIN JOSE, 


40 artistes ont RE 
plus de 520,000 en 1959 


OTTAW 


acteurs et autres artistes ont 
touché chacun plus de $20,000 
en 1959 pour avoir travaillé à 
Radio-Canada. C'est ce qu'a fait 
savoir à une commission des 
Communes, celle de la radio- 
télévision, M. J.-Alphonse Oui- 


met, président de Radio-Canada 


M. Ouimet a donné ce chiffre 
dans un document. Il y fournit 
les autres renseignements sui- 
vants: 

Quarante-huit ont touché cette 
année-là entre $14,000 et $20,.- 
000; 109, entre $10,000 et $14,- 


| 000; 7, entre $28,000 et 834,000; | 
97, entre $8,000 et $10,000; 186, | 


entre $6,000 et 58,000; 325, en- 
tre $4,000 et $6,000: 15,912, 
moins de $2,000, et 691, entre 
$2,000 et 84,000 

Le plus gros cachet a été de 
près de 534, 000. 


dt 


Quarante-quatre | 


À LA CON 


2 - Au delà des 


par la CC 


1ET 


DU MONDE 


mers 


JUÈTE 


E CATHOLIQUE DE LA BIBLE 


CET HOMME EST 
ORDE DARM 


UNE PESTE A JETTE 
TOUS LES JUS 


DAR-ES-SALAAM A l'as- 
semblée législative du Tanga- 
|nyika, une proposition a été fai- | 
de nationaliser toutes les éco- 


les missionnaires. Dans sa ré- 
|ponse, le président du gouver- 
|nement, M. Julius Nyerere, un 
catholique, a pris nettement fait 


let cause pour les écoles mission- 
| naires » | 
| M. Nyerere a tout d'abord jui 
[remarquer qu'il avait été lJui- 
même professeur dans deux éta- 
blissements missionnaires, à l'é- 


cole “St. Mary's” de Tabora et| 
à celle de ‘St. Francis” de Pugu | 
| grès de Dar-es-Salaam. Il est} 


donc bien placé pour faire une 
| comparaison entre les écoles mis- 
\sionnaires et les écoles officiel- 


Îles 
M. Nyerere a ajouté en subs- 
|tance: ‘’Lorsque j'étais profes- 


seur au collège de ‘St. Francis’ à: 
|Pugu, plusieurs de mes colle- 
| gues étaient des prêtres catholi- 
|ques. Ils avaient tous conquis 
leurs grades académiques, : mais 


Soirée récréative à aile. 


supérieure de 


Le vendredi 12 mai, les éle- 
ves de l'école supérieure de St- 
Malo offraient une soirée ré- 
créative pour fêter les Mères. A 
ceble occasion les jeunes mirent 
tout en oeuvre afin que cette 


soirée soit vraiment intéres- 
sante. 
Vers 8 h., les élèves et leurs 


parents arrivaient. Le comité de 
réception, Marie-Anne Saucier, 


| Yvonne Gosselin et Blanche 
Maynarc, leur souhaïita la bien- 
venue. 

La soirée débuta par une 


courte adresse aux parents. Les 


| filles des 90 à 12e années firent 


une parade de chapeaux Maitre 
| Dior aurait pu y assister, et il 
est certain qu'il aurait trouvé 


|matière à inspiration. En vedet- 


te: corbeïlles de fleurs, sombre- 
ros, turbans, tuyaux, cônes et 
même ‘pignon’ de maison orné 


| d'une antenne de télévision, Ce 


dernier :modèle, invention de 

Marie-Anne Saucier, mérita 

prix 
Puis 


ma 


rm un choeur 
Lère'”', alterné par 
les garçons. Les 
7e ej 8e années chantèrent 
ta 
‘Yann | 
joigni- 


de les 
des 
“Ne fais jamais pleurer 
re”, et un chant mimé, 
le Capouchino”, Elles se 
rent ensuite gracieusement 
deux rondes 

A la surprise de tous, Mariet- 
ie annonça une partie de boxe 
La 
quand les femmes furent invi- 
tées à relancer” les hommes, 


Un groupe de jeunes Apaches, de la mission indienne St-Jean à Laveen, 
recus par S. S. Jean XXII au Vatican, au cours de leur séjour en Italie où ils participent à un fes- 
tival international de danses folkloriques. On voit ci-dessus quelques membres du groupe, tous ve- 
tus de leur costume tr24itsnnel; l'un d'eux s'est mis à genoux devant le Pape pour baiser son an- 
neau et pour lui offrir un authentique panache de la tribu des Apaches. (Photo NC; 


le | 

} 
“Mains | 
filles ! 


mè- | 


en | 


surprise alla en augmentant | 


St-Malo 


Il s'agissait de mettre les gants | 
de boxe et de pêcher une pa- 
lette de gomme dans un sac de | 
papier et toujours avec les gants | 
de développer la gomme et de | 
ka mâcher. Ensuite une vingtai- | 
ne d'élèves prirent part à un| 
concours de craquelins. Apres | 
ce délassement toute l'assem- 
blée se mit en cercle pour jouer | 
au balai musical. | 

Une joute de hockey! Les gar- 
cons firent face aux hommes, 
La rondelle” Des chiffons en | 
boule, En guise de bâtons? Deux | 
balais. Les garçons se montré- 
rent à la hauteur de leur sou- 
plesse et remportèrent la victoi- | 
re, Pour rendre la soirée plus | 
profitable M. Hébert, notre con- 
cierge, mit en marche un encan 
chinois, Les premiers hors-jeux 
du balai musical recurent des | 
pénitences plus ou moins ridicu- | 
les, à l'amusement de toute l'as- 
semblée, Nos visiteurs jouirent 
d'un bon goûter 

Le premier prix d'entrée pour | 


les mères, un petit chef-d'oeu- | 
vre artistique décoré par Mme 
Noël Marcotte, fut gagné par 


| Mme Adélard Côté. Un deuxie 
me prix d'entrée fut gagné par 
M. Ovila Gosselin 

Les profits de cette 
iront à l'oeuvre St-Pierre 
tre. Notre protégé, M. 
| Takaki fut ordonné le 
Merci à nos généreux 
pour avoir fait de cette 
| un succes, 
| Les deux 


soirée 
Apô- | 
l'abbé | 
mai 
invités 
soirée 


9" 


PA 


“Marie” 


| de celui des professeurs des éco- | 


ile premier ministre, 


(die satirique réalisée et 


l'envoütante 
|phère des plus réussies. 
|prétation de 
Lest 


{chambre 


lent les deux tiers des élèves. 11 
ne peut donc être question de 


leur salaire n'était pas la moitié 


ils aiment leur activité et se dé- 
vouent. Nous n'avons pas le droit 
de ne pas tenir compte de cela. | Bien au contraire, je dois encou- 

“Au Tenganyika, a poursuivi | rager les missionnaires à pour- 
les écoles | suivre l'oeuvre pour laquelle ils 
accueil-! se _dévouent.” 


%L Cinéma — Ma responsabilité 


Les spectateurs avec chaque billet d'entrée comme avec un bulletin 
de vote font un choix entre le bon et le mauvais cinéma." 
Pie XII, Miranda Prorsus, 


moins leur dire de s'en aller 


non gouvernementales 


Signification des cotes morales 


Pour tous: Films visibles par tous, y compris les enfants 


Films qui peuvent être vus sans 
fréquentent ordinairement 


À Il —— Pour adultes et adolescents: 
danger par les spectateurs qui 


les salles de cinéma (16 ans et plus), 


À [IT -— Pour adultes: Films qui ne conviennent qu'aux gens possé- 
dant une certaine expérience de la vie et ayant atteint un 
degré moyen de maturité intellectuelle, morale et spirituelle. 
Ces films ne conviennent généralement pas aux adolescents. 


B -— A déconseiller: Films ne pouvont que nuire à la majorité des 
adultes et porter préjudice à la santé spirituelle et morale de 
la société, Même les adultes avertis doivent s'abstenir de voir 
de tels films. 


C — À proscrire: Films nettement condamnables aux points de vue 
moral et religieux. 


C — altion de la revue croit à une a 
proscrire | venture galante et craint un 
Grec, 1960. 95 minutes. Comé- | chantage qui pourrait conduire 
inter-|la compagnie à la faillite, Le 

prétée par Jules Dassin avec |neveu du défunt, Tony, prend 
Melina Mercouri et Georges|la succession de son oncle et 
Foundas. Ce conte original, mé- |s’adjoint un détective pour tirer 
lange de philosophie et de comé- | l'affaire au clair. Tout finit bien 
die satirique, est réalisé de main | pour Katie. La mise en scène est 
de maître. La qualité de la pho- 
to, le rythme rapide, la musique | 
créent une atmos- 
L'inter- 
Mercouri 


NEVER ON SUNDAY: 


Shirley MacLaine est excellente 
{comme d'habitude. -- Apprécia- 
tion morale: Les imprudences de 
l'héroïne et certaines scènes 
Apprécia-|osées motivent des 
le ton de | Pour adultes. 

de ER AM 

THE DARK AT THE TOP OF 
{THE STAIRS: A LU] 


Melina 
remarquable. 
tion morale: Malgré 
comédie, le climat immoral 
l'ensemble et la présentation 
sympathique de la prostitution LA 
obligent à déconseiller ce film.| Américain W. B. 1960. 124 mi- 
, CAE AR Inutes. Technicolor. qaun semi- 
HGHT'S lautobiographique réalisé par 
AIRES | Delbert Mann avec Robert Pres- 
ton, Dorothy McGuire et Eve 
Arden. L'action se situe autour 
de 1920, Adapté de la pièce de 
William Inge qui connut un 


ALL IN WORK: A 


HI 

Américain, Paramount 1961, 
94 minutes, Technicolor, Comé- 
die avec Dean Martin, Shirley 
MacLaine et Cliff Robertson. Le 
fondateur d'un important maga- 
zine est trouvé mort dans une 
d'hôtel, en Floride. 
une jeune fille, Katie 
Robbins, a été vue sortant de la 
chambre du défunt, la nuit de 
sa mort, le conseil d' administra- 


filmé. L'action y est 
plutôt statique. Mais l'analyse 
des caractères et des situations 
est bien menée, sauf pour la ré- 
conciliation finale un peu trop 
brusquée. La réalisation est de 
qualité et les‘interprètes jouent 
fort bien 


Comme 


|phe d'incompréhensions et de 
[difficultés assez sérieuses. Le 
| préjugé racial est stigmatisé. Un 
|suicide non désapprouvé motive 
| toutefois des réserves. 
6 

!BREATH OF SCANDAL: B 

| Américain. 1961. 98 minutes. 
|Technicolor, Comédie sentimen- 
|tale réalisée par Michael Curtiz 
[avec Sophia Loren, John Gavin 
et Maurice Chevalier, d'après 
lune pièce de Ferenc Molnar 
|Spectacle assez ennuyeux, So- 
phia Loren est ici beaucoup plus 
un mannequin qu'une comédien- 
ne, Quant à Chevalier, il fait 
peu comte viennois. — 
ciation morale: Ce film contient 
lune satire, guère convaincante 


gés de classes. Des costumes et 
| des situations osées motivent 4e 
Inettes réserves. Pour adultes 
TUNES OF GLORY: A HI 
Britannique. 1960. 96 minutes 
Technicolor, Comédie dramati- 
[que avec Alec Guinnesss, John 
Mills et Dennis Price. L'action 
|se passe dans les quartiers gé- 


à la suite de la seconde guerre 
mondiale, Le commandant du 
| régiment, Sinclair, caractere 

fantasque et grand buveur, mais 

aimé de ses hommes, annonce à 
Ices derniers qu'il est remplacé 
|par le colohel Barrow, type à 
|cheval sur les principes. Cette 

peinture de moeurs et cette ana- 
|lyse de deux caractères diamé- 
Itralement opposés sont ici me 

nées de main de maitre. — Ap- 
préciation morale: Cette évoca- 
ont été tion de la grandeur et de la ser- 
vitude militaires est positive 
Une liaison et le suicide d’un 
homme qui semble déséquilibré 
font réserver le film aux adultes 


Arizona, 


au point sur le plan technique. | 


Appréciation mo-| 
rale: La fidélité conjugale triom- | 


Appré- | 


(d'ailleurs, contre certains préju- | 


les officielles disposant d’une | les fermer. Si je dois commenter 
formation universitaire équiva- | l'activité de ces établissements, 
|lente. Ils travaillent pour un]|je ne peux que les en louer et | 
demi-salaire, mais, malgré cela, | les en remercier; en aucun cas, | 


je ne peux les blâmer et encore | 


[ou autres 
réserves, ? 
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Images de Marie Pi; 


1, Je me Balance 

2. Quand nous étions écoliers 
3. Le bruit Mystérieux 

4. Les citrons de Tel-Avix 
5. La chanson du Grillon 

6. Tu fais danser mon coeur 
7. Le temps du Muguet 

8. Le bleu de l'été 

9. Milord 

10, Sa Majesté 

11, Rêves et Conquêtes 

12, Le Bonheur 

13, Mustafa 


|14, Elle, lui et l'autre 

15. Pépé 

16, Un beau Jour viendra 
|17, Mon coeur comme la vague 
18, Dimelo en Septiembre 

19, Louise 

20, Depuis ce temps-là 


21, How in the World, 

22, De ton coeur à mon coeur 

123. Adieu mamma 

124, Grenades, grenades 

25. Ne parle pas pour faire du 
vent 

26, Allez savoir pourquoi 

27, Marie, marie 


. Le petit caniche 
Très chic 
),. Chantons 


Si vous désirez entendre 


St-Boniface, Man. 


J'aimerais entendre numéro 


votre programme du matin [] de 


du midi 


du soir [J de 6 h. 


“piéces” 


Nom 


Adresse 


un de ces succés, 
| compléter le billet suivant et nous l’expédier. 


[] de 12 h. 


St-Boniface, le 2 juin 196] 


es Actes des Apatres 


gnal 


Bonde 11 


vons dans un pays bilingue et 

donc que notre belle langue 

francaise garde tous ses droits 1 — Les soldots ménent Poul ou pe- 2 — Le coste sacerdotele de Jeruse- 3 — Paul est invite à parler: il protes- 4 — Le procurateur qui reçoit mn 
De plus, nous Canadiens fran- lais du procureteur. Les voici errivont lem avait dû être bien déçue on voyeut te de ron euprit de paix ot prociome que  sopel à Césor doit en tente compte. 
çais qui possédons les deux lan dons la salle des audiences ou la lettre Le hrisonnier lui echopper. Aussi, cine le Sonhedrin, lors de le séence, tumul- Festws consulte les membres du ven 
gues officielles du pays devons du tribun sers remise au procureteur rs près le déport de Peul, le prend tueuse de Jerumelem, n'a trouve oucun À 

done ie Mn PR OU mi de SUD 5 pu L , grief important contre lui. Imdecis, le il qui jugent que l'oppel à Cèser 
chance que nos Me di Lee ML TS ER ou prêtre Ananios vient-il en personne &  procurateur garde Peul en prison, l'ou- est partaitement valable. I se rend 
parlant en français. Ils vous se-, questions, pour s'assurer de son identi- Cesarée deposer ” plainte contre le Le se rs mg DES ae demc en à le salle du jugement ot de- 
romt reconnaissants et vous se- té, et, jugeont cette querelle de Juits ‘wait. Anonies s'est même pourvu d'un D s'écoulent. Festus, qui secède ‘97e: “Tu en os appelé à Cour, inns 
rez enchantés de vous-mêmes de peu d'importance, remet l'affaire à  evocet, Tertullus, qui lit l'acte d'accwse. à Félix, propose à Peu cet errongement: à Céter! 

Armez-vous donc des avantages plus tord. ‘‘Je t'entendrai, dit-il, quand tion: ‘’Poul est un dangereux perturbe. ‘’Voux-tu monter à Jérusalem, et y être 

d'un parfait bilinguisme, mais tes occusateurs eux oussi seront pré- teur de l'ordre et de la poix romeine iv9é en ma présence?" Mois l'opôtee Poul portes pour Roms ompe le pre- 
de grâce ne donnez jamais la sonts”, d'A La EE craint mn nouveau guet-apems. | dit: chain conmei de prisommèers. 

dernière place à votre ec RM Ars ” f ‘J'en enpelle à Céser!” 
| langue. Parlez francais entre CCE AT 

vous, faites honneur au français | ’ en AE 
{en le purifiant de tout anglic is- 

mt ver mm » la détense des écoles miss 

: ionnaires 


LE PALMARÈS 
f DE CKSB S 


Gilbert Bécaud 

Marcel Amont et Coletir Deréal 
Michel Noël 
Gloria Lasso, 
Marcel Amont 
Caterina Valente 

Les Scarlet 

Les compagnons de la chanson 
Edith Piaf 

François Deguelt 

Hervé Brousseau 

Ginette Ravel 

Staiffi et ses Musiafa 

Dalida 

Tohama 

Connie Francis 

Les copains 

Los Machucambos 

Michel Louvain 

Bernard Lauze 

Orchestre et Choeurs de Don 
Costa 

Lucienne Delyle 

SoAn William 

Guy Béart 

André Champagne 


les blues-Jeane 


Les Scarlet 
Gilbert Bécaud 
Lise Lachance 
Edmond Taillet 
Les Méridiens 


vous n'avez qu'à 


de votre palmares au cours de 
7 h. 30 à 8 h. 36 


15 à 12 h. 55 


15 à 6 h. 45 


non indiquées dans cette liste 


CPENTTPP PPT TENTE ENT IT ES) 


CPTECTTETEL EEE ETC TELE LITE TEE CXCTECTEEE TETE CEE TEE CETTE TTC 


Les requêtes détermineront la position des succès la semaine 
| prochaine. 


grand succés sur le Broadway, | 
le film est avant tout du théâtre | 
lente et} 


| 


| 


inéraux d’un régiment écossais, | 


THEASURE TOURS PRÉS 


SENTE 


EUROPE 


Voyages-1961-Groupes 
Circuits en EUROPE Centrale 
6 départs — Juin à Septembre 


Choix de départs -— Par avion ou bateau 


‘ 


La 

© Choix de séjours — Nombre de jours 
en Europe de 35 à 47 jours. 

Le 


Choix de pays — Cireuits additionnels 


a votre choix: Scandinavie, Terre-Sainte, 


Espagne et Portugal. 


PRIX — Toutes dépenses comprises 
à partir de $1,160.00 de Montréal 


France — Monaco — Italie — 
San Marino — Autriche — Allemagne — Suisse 2— 
Hollande — Belgique — Angleterre. 


Sous l'égide d'un guide expérimenté 
— d'expression française — aucun souci donc aux voyageurs. 


Ces voyages 


specialement pour 


de Treasure Tours sont organisés 
les gens 


de 


langue française. 


Protitez-en et faites que votre rêve se realise, 


Pour dépliant 


L'AGENCE DE VOYAGES 
D'ESCHAMBAULT 


"UN SERVICE PERSONNEL COMPLET" 


136, avenue Provencher, St-Bonitace, Manitoba 
Téléphone: CHapel 7-1137 
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LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Pace !1 


# | er , } 
A NT, da ia sl 


LES RENDEZ-VOUS « 


iberls ol os 


CV 

— Q dez-vous dire” d 
mande Vailon 

- Je comprends 
suffit. J'ai passé mon 


tre imMerroges 


es 
dame des lavabos 
LA porter sur les 


| 


| oix de mégère et 
| t ridicule. I se 
Î ère 
ez aussi à Pa- 
| La jeune fille ferma De ga 
zine qu'elle faisait semblant de 
|feuilleter, Elle toiwsa légere- 
mem DOUrT $s éCIAICIT là VOIX 
| Oui, Monsieur le comsnis- 
| saire 
| —— Et 16 revenez à quelle 
heure à ViMlebois’ 
| —- Je rentre par le train de 
12 h. 30 
' Et apres, que fañrtes-vous”? 
Mais e m'occupe de la 
maison, du lavage, du repassage 
|Je vais r mes amies 
_… Où étiez-vous aujourd'hui 
Îtrés exactement à 20 heures 


moins quelques minu 


D'u bond, Gabriel sc 
leva de son siege 
Cet interrogatoire est o- 
dis Vallon, permets-moi de 
te le dire! Il n'y a aucune raison 
pour que ma fille soit mélée à 
cette déplorable aventure! Elle 
doit donc rester en dehors de 
tout ceci: 
Le commissaire plaça une 


main amicale sur celle de son 


| 
camarade 


| 


| pére 


@) cé 

l L 29 

7 À f D 

À de 
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D par Claude ROZELLE 

le 
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NUMERO 7 yGabriel se leva à demi 

— En quoi consiste voire tra- | Crois-tu Vallon que cette | 

vail? | signature soit bien nécessaire? 

A passer une serpillière | Indispensable! 11 importe 
mo te dans aque comparti- [que nous soyons tous d'accord 
ment (sur le contenu des deux seuies 

Vous avez dû sontrér | Pièces à conviction que nous 

otre collègue Fabien qui faisait | possédio L : 
sa ronde? | La voix de Xavière s'éleva 
Félicie leva les yeux au ciel. | | d est exact! Monsieur | 
Mon collègue! Comme si }° sa ir ( 
svals quelque chose de com-| avez signe 
mun avec cet individ 
Oui o non avez neveu maintenant 
u “OT l'av 
rencontré? | Philippe s'exécuta 

Oui! Je l'ai aperç Mais | Et pour finir, à toi mon, 
comme ma tournée va plus | vieux Gabriel! 
que la mienne, puisqu'elle con Le chef de gare s'approcha de 
siste seulement à ramasser les|la table en soupirant. 
objets, 1 avait fini depuis long | uisqu'i le faut! 
temps quand je suis arrivée | ( xrut la feuille des! 
dans le wagon de première avec | Yeux, hésita encore, puis sortant | 
mes oulus lun stylo de sa poche, y déposa 

Et c'es là que us |nerveusement son paraphe 
avez | Merci! dit Vallon. Puis il 

La daine des lavabos mit Ja ltendit le papier à l'inspecteur 
main sur son cocur comme pour Mets ça dans le dossier 
en comprimer les battements Moulinier 

— Oui M'sieur l'ecommissaire.| Entendu patron! 

C'est là que j'ai . Vous pensez|, “avieére replaça le Dioc dans 
si çà m'a fait un coup! Alors roir et retourna à Sa piace. 
jai cour tout droit chez La voix aigre de Félicie s'é- 
M'sieur Zurfau! M ne voulait pas | EVA à d 
le croire! i vous n'avez plus rien à 
Phil * ne demander, je ne serais pas 
4 € “ Ma lEL n n . 
A Pr CONTES RE fâchée de rentrer chez moi! J'ai! 

Et je suis allé aussitôl ve-| lé Lieds en compote, rapport à | 
rifier le fait en compagnie de! te LE 
L 1,2 Imes souliers neufs 
Fabien, Nous avons été forcés ! à j 
de nous rendre à la réalité | D'un geste le commissaire ar- 

— Et ensuite? demanda Val-|r'éta s+ eian 3 vil 
lon en s'adressant au jeune hom ien ne presse. JE N al pas | 


me 
Ensuite demandé lt 
numéro de la Police 
et mon oncle à mis lui-même le 
directeur au courant 
Tu approuves ce qui à eté 
dit, Gabriel? 


l'ui 
mn) 


Oui! Tout est bien exact! 

—… Qui a fait l'inventaire de 
la mallette et du sac? 

… C'est moi, avec l'aide de 
mon neveu. Ma fille l'a inscrit | 
sous ma dictée 

Passe-moi ta liste Mouli 
1, CP 

— La voici, patron 

Merci! 

commissale se Lourna 
\ Xavière, restée jusqu'ici| 
sans mot dire, et lui tendit le 
papier 

Je vais demander à Made- | 
moisslle d'en prendre connais 
sance «+ «+ Mademoiselle com- 
ment? ‘ 


Xaviere Xavière 
Yvonne! répondit-elle 
voix blanche 


Vallon sourit 


Joli et original! Vous avez | 


votre propre liste? 


La jeune fille se leva, ouvrit 
le tiroir du guéridon et en sor- 
tit le hloc rouge 

Oui! Monsieur le commis 
satire! 

Eh bien, veuillez vérifier 
ni ces deux papiers sont confor- 


judiciaire | 


d'une! 


|encore terminé! J'aimerais sa- 


| voir où était M. Philippe Zurfau | 


leu lieu, c'est-à-dire deux ou 
|trois minutes avant 20 heures. 
| Dans cetie maison, ici-mé- 


me . Je reviens chaque soir 
{de mon bureau par la navette 
qui arrive à 19 h. 30 à Villebois 
let je rentre directement chez 
|mon oncle 
Tu notes tout, Moulinier? 
…— Qui! patron! 
— Votre situation, jeune 


ns 


homme 

Je suis clerc de notaire el 
{travaille chez Me Fauchon, 3 
bis, boulevard Port-Royal, à Pa- 
r15 


En quelle clas 
ordinairement? 
En première 

| - Ainsi donc, l'employé Fa- 
lbien a dû recevoir votre ticket 


sæ voyagez- 
| vous 


[à la descente du train de 19 h. 
130? 

- Je n'ai jamais de billet. 
J'ai un laissez-passer que mon 


oncle m'a fait délivrer 

Le commissaire se tourna vers 
| Fabien 
| En tous cas, avec ot sans 
| billet, vous avez dû le voir sor- 
tir avec les autres voyageurs? 
| Pas forcément M'sieur 
|l'comimissaire! M'sieur Philippe 
ütilise souvent la petite porte 
[qui se trouve à côté de la consi- 


mes et dénoser votre signature |gne comme Mam'zelle Zurfau 
eur celui de l'inspecteur Mouli-|d'ailleurs, Ca fait olus court 
nier |pour aller dans la villa 
Xavière placa le tout sur la, Ca fait plus court, et ca 
table et commenca son examen. fait moins atiendre ceux avec 
— No 301 — 

HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT 
1—Instrument de musique Se dit des médicaments 
?— Action d'aiguiser sur une employés contre les vers 

meule Dénué d'esprit intestinaux 
3 Atiacha Conifère 2—Partisane Vu de nou 

Donne plus de force à l'af veau \ 

firmation Sym. du s0. 5—Ch.1. d'arr. sur la Loire. — 

dium Avec soustraction de 
4-Circonspection 4—lLettre grecque Lieu où 
5--Dit qu'une chose n'est pas l'on bat le grain Pro- 
Nom de famille de Vol nom 

taire 5—Gouvernement où l'autori- 
8-Manière d'agir habituelle té est entre les mains de 
7—Entiers. — Ce qui manque quelques familles puissan- 

a une monnaie pour avoir tes 

le titre légal 8-Fruit d'une plante d'Ara- 
BInteri. pour attirer l'atten bie Non decente, mo- 

on, — Exprime le mecon deste 

tentement Affaibli 7—Ira gauchement Mere, 
8—Sorte d'ivoire artificiel Rivière d'Europe cen- 

moins la dernière lettre traie 

Arbre qui à les deux! 8—-Former en féderation, 
âges de la coupe du bois Cochon 
10— Lequel. — Causent le de: 9-—-Petits ânes Choisie 
périssement des plantes 10 Usages Manie d'un tu- 
11—NotreSeigneur, — Large teur 

sillon 11—Possessif, — En les —… 
12-Sème du levain Dans le Sien 

corps 12—Du verbe être Ce quon 

doit (plur 
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au moment précis où le crime a | 


| 


| 
| 


| 


Î 


| 
| 


Calme-toi! Ces questions 
n'omt rien d'injurieux!' Je les 
pose à tous ceux que Je crois 
susceptibles d'éclairer une af- 
faire ténébreuse! Ta fille ne 


peut s'en formaliser 

Et je ne m'en formalise 
nullement! fit vivement Xavié 
re, Tu as tort de le croire, papa! 
a-l-elle en s'adresapt à son 
Cet interrogatoire me sem- 
ble au contraire iout à fait na- 
turel 

Gabriel eut un geste résigné, 
Bien! Bien! N'en parlons 

. Je ne sais pourquoi je 
m élais imagine .,,, 

— Et puis, déclara Félicie 
Mam'zelle Zurfau n'est pas plus 
sainte qu'une autre! I n'y a au- 
cune raison pour ruelle ne soit 
pas interrogée'! 

— loin de m'y refu- 
sachez-le! fit Xavière d'un 
lon sec 

Vallon fit 
geste 


ajout 


pius!' 


sus 


ser, 


des deux mains un 
d'apaisement, 
Donc je reprends ma 
question. Ou étiez-vous aujour- 
d'hui vers 19 h, 55, Mademoi- 
selle? 
— À la 
commissaire ! 
fille, aprés 


maison, Monsieur le 
répondit la jeune 
une imperceptible 
hésitation . Comme tous les 
soirs à la même heure! 

La dame des lavabos s'esclaf- 
fa! 

Comme tous les soirs à la 
même heure! Ça c'est du toupet 
ou je ne m'y connais pas! 

- Vous dépassez la mesure, 


| $150,000,000 


{coût des 


Félicie! s'écria Philippe d'une 
voix forte, Je ne vois pas com- 
ment vous pourriez être au cou- 
rant des habitudes de ma cousi- 
ne, étant donné que vous ne pé- 
nétrez ici que rarement! 

— Justement! Je connais sur- 
tout ses habitudes du dehors! Eh 
bien, à 20 heures, elle n'est pas 
tous les soirs chez elle, il faut | 
dire ce qui est! 

C'est odieux! protesta Xa- 
vière, 

Le commissaire tapa du poing 
sur la table, 

- Une seule chose m'inté- 


resse, c'est que la personne dite 


“dame des lavabos'’ ne peut sa- | 


voir ce que faisait Mlle Zurfau 


à l'heure précises du crime, étant | 
donné qu'elle était etle-même | 


devant la portière de la navette, 
s'apprétant à descendre, 


elle qui l'assure! 
— Merci coinmissaire! mur | 
mura Philippe soulagé 

- C'est juste! reprit Félicie, | 
mais Mam'zelle Zurfau n'aurait 
pas dû dire: “Comme tous les 
soirs à la même heure." C'est ça 


| qui m'a fait sauter! 


Xavière parut subitement dé- 
semparée 

…— Toutes mes paroles sont 
critiquées! Je ne sais plus com- 


ment répondre 


Le commissaire se leva 
_ Ce sera st pour ce 
soir Mademoiselle! Je me rends 
parfaitement compte de ce que 
cet mmnlerrogatoire petit avoir 
pour vous de déplaisant, et je 
ne veux pas prolonger votre 
supplice 
Mais, 
saire ‘ 
D'ailleurs, l'enquête se 
poursuivra et nous nous rever- 
rons peu. Je désire même 
qu restiez à ma dis- 
position et répondiez au prèmier 
appel 
C'e 
Philipp: 
Le con 
l'inspec 


—— Monsieur le com- 


mi 


sous 


vous tous 


st entendu! répondit 


imissaire fit à 
teur 

On part, Moudinier! 
Celui-ci gliss: le dossier dans 
serviette 

Quant à toi mon vieux Ga- 


signe 


Sa 


| briel, fit Vallon en prenant con- 
gé de son camarade, ne fais 
pas celte figure d'enterrement! 
On dirait à te voir que la victi- 
me est de ta famille! Tu exagé- 


res ta responsabilité! 
Je suis de votre 
va Philipne 

Le chef de 


( 
Le 


avis! ap- 


tête, 


fà- 


» gare hocha 
nalgré tout une 

Ma n 
maladie 
un meurtrier 


cons 
une 
a 


lier ne va 


parce 


de 


pas 


qu'il plu 


a 


| choisir {a navette pour le lieu de 


son Mauvais coup! 


Faut vous ménager M'sieur | 
Zurfau; ironisa Félicie, On n'est 
pas encore au bout de cette his- 
| toire! 
Xavière 
AVEX na 
romp ü 
Elle 
tré à la : 
\iumeur habituelle, malgré la 
fâächeuse a nce de sa retraite 
prochaine avait fallu la de 
‘vuverte du crime de la navette 
pour faire de ' homme 
aneant 
_ papa! dit-el | 
tu es Tu ferais mieux 
alle £ 1C 
(a suivre) Î 


a 4 rendez-vous lança Fe- | Alimentation: procéde revolutionnaire 


e- RE à \ à * 
:# Sans réfrigération, la ‘congélation 


dessiccation” conserve les aliments 


La première usine au monde de ‘’congelation dessiccation"" vient d'ouvrir ses portes à 
Mallow, comté de Cork, en Irlande. |! s'agit de l'application d'un procéde mis au point en 
Angleterre, en 1945, ‘l'innovation la plus spectaculaire dans l'industrie des aliments depuis 
l'invention en France, à l'époque du siège de Paris, en 1870, de la boite à conserve”. 


Légumes, fr viandes, pois- 
sons sont congelés, puis, dans un 
vide trés poussé, ces aliments 
sont soumis à une chaleur de 
faible intensité qui entraine un 
phénomène de “sublimation” ou 
le passage sans transition de la 
glace en vapeur, c'est-à-dire sans 
que la glace fonde. L'aliment 
ainsi traité peut se conserver 
indéfiniment dans n'importe quel 
contenant en carton, en poly- 
thène en étain. Il retrouve 
sa consistance originale dès qu'il 


its 


ou 


absor un peu d'eau 
Ce procédé de conservation 
des vivres périssables permet de 


se dispenser du transport réfri- 

géré et de l’entreposage dans les 

frigorifiques 
L'Irlande 


compte exporter 
de vivres qui au- 


ront subi la congélation dessicca- 


tion au cours des dix prochaines 
années, sous la marque de com- 
merce ‘Erin Foods". L'Angleter- 
re, les Etats-Unis, l'Allemagne 
de l'Ouest orvège et la Suis- 
se on! déjà reçu les premières 


cargaisons 

Cette technique a d'abord été 
utilisé pour la préservation .du 
plasma sanguin. Elle apportera 
sans doute à l'industrie de l'ali- 


|mentation des changements ré- 


volutionnaires qui pourraient 
résulter en une diminution du 
vivr tout en favori- 


manutention et l'entre- 


sant la 
posage 

Depuis quelques années déjà 
le procédé de congélation dessic- 


SEA 


et | 
qu'elle n'a rien vu: rien enten- | 
du, rien aperçu! C'est du moins | 


Bijoux et bibelots 


La crème glacée étant l'un des 
desserts les plus populaires au 
Canada, nous sommes sûres que 
plusieurs maitresses de maison 
sont à l'affût de trucs pour ser-| 
vir ce produit laitier. Il nous fait 
bien plaisir de vous annoncer| 
un feuillet de recettes par Marie | 
Fraser, du Service des produits 
du lait, qui vous donnera préci- 
sément les idées neuves que vous 
cherchez, Ce feuillet s'intitule | 
‘Desserts fabuleux à la crème! 
glacée”. Il contient un assortis 
ment de recettes à base de cre-| 
me glacée à différents parfums. | 
Ainsi, on y voit un Givre aux| 
fraises, des Igloos, une Mousse 
à l’'érable et°àa la crème glacée | 
et encore bien d'autres recettes 
alléchantes. Si vous désirez ob- 
tenir gratuit ce feuillet, 
écrivez à Marie Fraser, 180 est, 
boulevard Dorchester, Ste 7, 
Montréal 18, P.Q 

L + 

Un voyageur quitte l'hôtel à 
la dernière minute pour pren- 
dre son train quant au moment 
de monter dans le taxi, il s'a- 
perçoit qu'il a oublie son para- 
pluie dans sa chambre, Il appel- 
le le garcon. 

— Monte vite à la chambre 
156 et regarde si tu ne vois pas 
mon parapluie à gauche de la 


ement 


ltoilette, Et au trot! 


minutes se passent: Île 
essouflé, mais 


Deux 
garçon reparait, 
les mains vides 

…— Et bien? 

— fjui, monsieur, le parapluie 
est toujours là à gauche de la 


toilette. 


L2 LA 


Avant de tapisser à neuf, s'il 
se tre e de laches graisse uses 
r le ! ez ces La 
hes d'une mince couche de ver 
| graisse ne pourra pa 
transpirer sur la nouvelle tapi 
serie + + 
Quand vous halavez un tapis 


trempez votre balai dans l'eau 


Elégamment vêtue dans son costume de voyage de 
création canadienne, la nouvelle mariée est toute 
joyeuse d'exhiber le cadeau de noce de son mari, 
une montre lantern de style suisse authentique 
par Rolex de Genève. Avec son boitier en or de 
18 carats, la montre, suspendue par une broche, 
renferme un mouvement de precision à 17 rubis qui 
assure un fonctionnement fidele pour de nom- 
breuses années. Malgré son apparence délicate, 


cation a été utilisé par des fa- 


bricants de mélange à soupe en 
sachets, mélange qui contient des 
morceaux de viande. Une pré- 
caution s'impose cependant, les 
produi préparés par congéla- 
tion dessiccation doivent être 
placés dans des empaquetages à 
l'abri de l'humidité 

A l'échelle industrielle, des fa- 
briques s'érigent en Allemagne, 
en Hollande, en Suisse et en Ita- 
lie pour la conservation des ali- 
ments par la sublimation à vide 
de la vapeur d'eau qu'ils ren- 
ferment. Certaines de ces usines 
pourront traiter 50 tonnes d'ali- 
ments par jour, soit la consom- 
mation quotidienne de viande 
dans une ville assez populeuse 
Le poids de la viande est ainsi 
réduit de 65 pour cent: aucune 
réfrigération n'est requise avant 
le moment de rendre à la viande 
l'humidité qui normalement s'y 
trouve. La viande conserve 
parfaitement dans les zones tro- 
picaies quand elle est traitée de 
cette façon 

Une grande quantité d'ali- 
ments pourrait être expédiée ra- 
pidement en cas d'urgence, dans 
cet état de congélation dessic- 
cation. 

Ce procédé a 
ne rien enlever à l’arôme et à 
la saveur des aliments‘: il n'en 
était pas de même des aiiments 
déshydratés; les deux procédés 


se 


l'avantage de 


n'ont à cet égard rien de com- | 


mun, 


me frits peuvent être traités par 
le procéde de congélation dessic 
cation. 11 
installation assez 
Les aliments sont 
gelés, puis la dessiccation prend 
de six à douze heures; le con 
tenu en vapeur d'eau est abaisse 
à 4 pour cent au maximum et 
peut être inférieur 0.1 pour 
cent si nécessaire 
de la vapeur d'eau peut s'accom- 
plir de diverses façons 
de pompes et de condenseurs 
avec circulation de réfrigérants 
offre des garanties d'efficacité 
La science constate, non sans 
un certain étonnement, que l'ac- 
tivité bactérienne est interrom- 
pue au moment de la rongéla- 
tion dessiccation, mais elle ap- 
parait dès que l'humidité a été 
rendue aux aliments et il faut 
alors les conserver dans des ap- 
pareils de réfrigération. Com- 
ment les bactéries peuvent-elles 
survivre et se ranimer, voilà une 


compliquée 


a 


question dont la réponse n'est 
pas encore précisée, Pourtant, 
l'on a trouvé le moyen de ré- 


duire jusqu'à un-dix-millième le | 


nombre de bactéries présentes 


| dans les aliments après la dessic- 
|cation. Sauf dans le cas des pro- 


duits pharmaceutiques cette pré 
caution supplémentaire ne s'im- 
pose pas, mais elle pourrait bien 
être pratique dans la prépara- 


tion des crèmes glacées et de la} 


poudre à pâte ou de tout produit 
qui doit être à peu près exempt 


Les aliments crus, cuits et mê- | de bactéries par souci d'hygiène. 


froide salée. La poussière se sou- 
lève moins vite et les couleurs 
se ravivent 
+ + 
La politesse est la marque des 
sociétés civilisées, Les règles de 
Ja civilité et du savoir-vivre ren- 
dent nos rapports avec nos sem- 
blables faciles et agréables. La 
vraie politesse vient du coeur, 
elle repose sur la sympathie et 
la délicatesse 
L2 
Je me suis querelle avec ma 
femme, mais j'ai eu le dernier 
mot. 
— Que lui as-tu dit? 


+ 


— Achete-le, ton manteau. 
+ + 
Lorsque vous faites bouillir 
un chou-fleur entier, mettez-le 


dans Je chaudron, la tête en bas, 
pour que l'écume de l'eau n'af- 
fecte pas la partie blanche 
“ h 

Saviez-vous que l'endroit Île 
plus chaud du monde entier est | 
Tripoli, Afrique du Nord, où la | 
température atteint parfois 136 
degrés 


+ + 
Retirez Ja marmite du feu 
lorsque vous éprouvez vos su- 
creries, .VOs glaçages: une ou 


deux minutes de cuisson pour- 
raient tout gâter 
+ 

…— Tiens, tu as une nouvelle 
auto? tu n'en avais pourtant pas 
besoin, tu en as déjà deux ou 
trois, 

— Ce n'est pas par hesoin que 
je l'ai achetée, mais par simple 
politesse, J'étais entre chez un 
marchand d'autos pour télépho- 
ner et ca m'a gêné de m'en aller 


sans acheter quelque chose. 
+ + 


+ 


Pour que vos mouchoirs soient 
bien blancs, faites-les tremper 
avant le lavage, pendant une 
nuit, dans la solution suivante 
une cuillerée de crème de tartre 
var pinte d eau Û 


ce bijou de montre possède toutes les qualités 
de solidité et est entièrement à l'épreuve des 
dommages normalement causés par l'humidité et 
la poudre cosmetique. Le costume à jupe svelte 
de la mariée, créé par Wilson, est de soie pure. 
La jaquette, de belle coupe, possède les nouvelles 
manches courtes. Son chapeau, par Peggy Anne, 
est en paille et de style melon et est garni tout 
autour d'un ruban vert gazon, 


| 


La femme au volant 
est responsable 


ROME — La ‘femme au vo 


{lant”’ est-elle un danger public? 
| Est-elle plus en péril elle-même 
{que l'homme qui conduit? 


la 
internatio- 


Le deuxième 
prevention 


congrès de 
routière 


|nale, qui vient de terminer ses 
qu'il | 


travaux à Rome, estime 
n'en est rien. Si les femmes, en 
movenne, ont moins d'aptitude 


à la conduite que les hommes 


selon les résultats des enqué- | 


tes menées dans divers pays — 
elles compensent, en revanche, 
leurs insuffisances techniques 
par un grand sens de la respon- 
sabilité. De plus, elles évitent 

- affirme le rapporteur les 
‘attitudes agressives'” communes 
aux hommes , ,. 

Maitre Fornario, secrétaire gé- 
néral de l'Association italienne” 
“La route sûre”, qui a présenté 
le rapport final sur cette ques- 


| tion, a affirmé qu'il n'existe au- 


cun élément valable permettant 
d'affirmer que la femme est plus 
exposée que l'homme au risque 
de provoquer des accidents. Tout 
au plus peut-on dire que la fem- 
me provoque un plus grand 
nombre d'incidents légers, mais 
un nombre inférieur d'accidents 
graves, par rapport à l'homme. 

Le congrès, dont les travaux 
coordonnaient les initiatives des 
organisations de sécurité routiè- 
re de 14 pays, a également éta- 
bli que le nombre des femmes 
qui conduisent, tout en étant en 
augmentation constante, reste 
aux environs de 35 pour cent 


par rapport à l'ensemble des 
conducteurs 

Un tort avoué s'efface; expli- 
qué, il s'atténue: discuté, il s'ag- 


grave: défendu, il en fait naître 
mille autres 


Cte de BELVEZE 


requiert cependant une | 


d'abord con- | 


L'extraction | 


l'usage | 


CL 


Q. — Je suis dans ta tren- 
laine et je n'ai jamais eu d'a- 
mi veritable. Depuis trois 
mois, un jeune homme de 
quelques années plus jeune 
que moi recherche ma compa- 
£ ? en toutes occasions. Il 
vient chez moi souvent. J'ha- 
bite une coquette maison que 
m'ont leguee mes parents et 
j'oceupe une tres bonne si- 
luation dan: une grande mai- 
| son d'affaires, Comme j'ai une 
| voiture et qu'il n'en a pas, 
nous nous promenons el sou- 
vent il vient diner avec moi. 
Il se montre tres attentif pour 
moi, ne part jamais sans m'a- 
voir aidée a laver la vaisselle. 

Mes freres et soeurs maries 
| ne cessent de venir mettre leur 
! nez dans mes affaires. Ils me 
disent que je fais des bétises 
et que mon ami ne cherche 
au'à ‘se nlacer les pieds”. On 
me dit que ce garcon n'a pas 
de situation permanente, qu'il 
est coureur et qu'il prend de 
la boisson dans des endroits 
louches, les quelques soirs par 
semaine où je ne le vois pas. 

Je sais que la situation pre- 
sente de mon ami n'est pas 
tres enviable, mais il en cher- 
che une autre et la trouvera 
certainement, car il est tres 
intelligent. Il est vrai qu'il 
prend parfois trop de boisson, 
mais je suis certaine qu'il ne 
fréquente pas d'autres fem- 
mes, il me l'a dit lui-mème et 
je le sais sincere. J'en ai assez 
d'être considérés uniquement 
comme une “tante à héritage” 
par des gens qui ne pensent 
qu'a jeurs intérêts, Croyez- 
vous que je pourrais être heu- 
reuse en épousant mon pre- 
tendant? — DITES OUI. 
| R. — Si vous restez aussi a- 
| veugle que vous l'êtes en ce mo- 
|ment, et si vous ne craignez pas 
lqu' en se plaçant les pieds, ce 
|monsieur n'écrase les petits cors 
| que vous pouvez avoir aux pieds 
ou votre grand coeur trop naïf, 
eh bien oui, épousez-le. Je crains 
fort que la ‘tante à héritage” 
ne change de titre bien vite en 
|sa compagnie et qu'elle devien- 
ne “cette pauvre tante” 

D'après ce que vous me dites, 
et malgré la jalousie dont vous 
soupçonnez vos frères et soeurs, 
| je crois qu'ils ont raison de vous 
| prévenir. Ils ont sans doute le 
souci de votre réputation que 
vous risquez de perdre, 
vous sentez peut-être très seule 
et vous voulez 


votre vie. Il est vrai que. rendu 
| dans la trentaine les partis sont 
plus rares que dans la première 


pas faire la sottise de vous mal 
marier tout simplement pour de- 
venir ‘Madame, à 

Ne vous rendez-vous donc pas 
compte que ce garçon profite de 
votre hospitalité, de votre voi- 
ture ei de vous? Vous ne me 
dites pas son âge, mais avant de 
songer à fonder ur foyer, un 
homme doit occuper une posli- 
tion responsable et sûre et avoir 
|fait quelques économies. S'il à 
un peu d'honneur, il ne veut pas 
tout recevoir de sa femme. C'est 
lui qui cherche à la combler. Je 
vous conseillerais de chercher 
votre bonheur auprès d'un au- 
tre. 


Vous ! 


un compagnon | 
sympathique avec qui partager | 


jeunesse, mais de grâce n'allez | 


Q. — Que pensez-vous des 
congres tenus dans differen 
tes villes par des organisations 
diverses et des maisons d'af- 

| faires? Mon mari est appele, 
| À cause de son travail et d'un 
| club dont il est membre, à se 
rendre une ou deux fois par 
année à de tels congres, Je 
l'ai accompagne l'annee der- 
niere et j'ai ete scandalisee 
de la conduite de gens que j'a- 
vais toujours consideres com- 
me respectables et bons chre- 
tiens. Le bal recommencera 
dans un mois. Grand carnaval 
dans une ville assez eloignee, 
Mon mari doit y aller et mal- 
gré les fortes depenses qu'oc- 
casionnera mon voyage, je 
l'accompagneral. I insiste pour 
que je le fasse, car, pour ma 
part, je preférerais demeurer 
bien sagement à la maison. 
Croyez-vous que je devrais re 


fuser? — J'AI CONFIANCE 
EN LUI. 

R Continuez à avoir con 
fiance en votre mari, et puis 


qu'il le désire, de grâce accom 
| pagnez-le. Combien de femmes 
dans votre situation seraient 
{comble de la joie, si, au lieu de 
refuser de les amener, leurs ma 
lris insistaient pour qu'elles les 
accompagnent. Savez-vous que 
[vous êtes privilégiée? Un trop 
grand nombre dhommes se 
croient tout permis lorsqu'ils as 
sistent à de tels congrès. Il ne 
faudrait pas généraliser, cepen 
| dant, et croire que tous les con 
| grès ne sont que de grandes par 
Ities de plaisir, La plupart sont 
| des reunions sérieuses qui por 
{tent d'excellents fruits dans leur 
{champ d'action. Ce n'est peut- 
lêtre pas seulement le plaisir de 
{vous offrir un voyage, ni celui 
{d'avoir votre compagnie dans ce 
[voyage qui incite votre mari à 
|vous demander de l'accompa 
igner, Votre seule présence le 
|protégera même de la tentation 
| possible de faire des folies et 
lempêchera les autres de vouloir 
|l'entrainer à en faire. De plus, 
[qui sait, cette fois vous jouirez 
|peut-être d'un congrés mieux 
|organisé et plus intéressant. Bon- 
ne chance et n'y manquez pas, 
allez-y! 


au 


* * . 


Q. — Nous attendons notre 
premier enfant tres bientot et 
ma mére pretend que je ne 
devrais pas envoyer des faire- 
part où annoncer la naissance 
du petit à mes oncles et tan- 
tes. Elle dit que ce serait les 
forcer d'offrir un cadeau rt 
que quelques-uns n'ont pas les 
moyens de le faire, Il me sem- 
ble que ce serait, au contraire, 
manquer de politesse que de 
ne pas leur annoncer cette 
nouvelle, Même s'il fait plaisir 
de recevoir des cadeaux rt 
qu'ils sont appréciés ce serait 
plutôt pour faire partager no- 
| tre joie à des parents éloignes 

que je le ferais. Votre opinion 

est attendue avec impatience. 


FUTURE MAMAN. 


R Votre mère se fait des 
scrupules inutiles. Ecrivez un pe 
{tit mot à vos oncles et tantes et 
[au cours de votre lettre men- 
|tionnez l'heureuse nouvelle, Li- 
{bre à eux ensuite d'agir à leur 
guise. 

l LOUISF, 


AU 


por 


SERVICE DE 


VOTRE BONHEUR 


Faites votre choix entre 


ces deux arts de vivre 


le Dr Adrien Plouffe 


Il y a un art de vivre qui con- 
siste à abuser, tout le long de 
l'année, des délices de la table, 
et à boire plus que de raison! 
On vit à sa guise, quoi, à l'en- 
contre de tous les principes de 
la sobriété, La sobriété, tempé- 
rance, modération dans le boire 
et le manger, ce n'est pas pour 
soi-même, c'est pour les autres! 
La vie est belle, les sauces ne 
sont jamais trop riches et avec 
tout ce qu'on mange en trop, on 
pourrait nourrir trois pauvres, 
la vie est belle! On boit des cock- 
tails avant le repas, on boit deux 
ou trois verres de whiskey en 
mangeant et des pousse-café en- 
suite, Et puis on boit encore 
dans l'après-midi, et le soir, On 
n'arrête jamais! La vie est belle. 


Cependant, au bout de quel- 
ques années, tout ne marche plus 
sur des roulettes. On digère mal, 
on à des lourdeurs, on se paie 
une indigestion une ou deux fois 
par semaine, Et on s'aperçoit 
qu'on est devenu esclave des 
trop bonnes choses à table et 
esclave de la bouteille! On a 
|maintenant besoin d'un 28 onces 
\tous les jours. On est devenu 
| dyspepsique et un alcooli- 


‘un 
‘que. On ne mange plus autant 
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25 ant d'expérience 


ON PARLE FRANCAIS 


notre estomac se re 
| belle mais, en revanche, on boit 
davantage, Il nous faut main 
tenant une bouteille de 40 onces 
Ide rye ou de scotch tous les 


l'es que 


jours. En somme, on à pratiqué 
[un art de vivre comme on l'en 
tendait. Le résultat est désas 
treux: gastrite aiguë, gastrite 
chronique, estomac délabré, psy 
chose, drames de famille, vies 
conjugales brisées, crise de de 
ilirium tremens, cirrhose, failli 
Îtes. ruines 

Certes, au début, l'art de vi. 


|vre à sa guise avait du charme, 
{mais on s'est rendu compte trop 


tard qu'il avait des inconvé- 
inients, et qu'il causait des en- 
nuis, des souffrances, des dé 
boires! 


En face de ce tableau sombre 
[il y a le gros bon sens, le sens 
de la mesure, qui nous conseil 
lent de pratiquer un art de vivre 
basé sur la sagesse, la raison, On 
mange pour vivre, on ne vit par 
[que pour manger, On boit pour 
se regaillardir et non pour s'4 
brutir, On use de toutes les bon 
nes choses sans en abuser, On 
| pratique une sobriété de bon 
laloi. On a remplacé la négli- 
| gence, l'insouciance et l'incon 
Iscience par la prudence et la 
| prévoyance, Et notre frere corps 
se porte mieux. On «a compris 
ique l'intelligence de la sante 
conduit à l'intelligence de la vie, 


Soyez des artistes qui s'appli 
quent à pratiquer l'art de vivre 
de cette facon-là et vous ne le 
regretterez pas. Vous arriverez 


à un âge avancé el vous serez 
encore en bonne santé. Vous au 


rez peut-être oublié de vieillir! 

Entre l'art de vivre qui con 
duit à la maladie et à la mort 
prématurée, et l'art de vivre aul 
est le gage d'une vie saine, heu 
reuse et longue, faites le choix, 
La vous de décider, à vous! 


St-Boniface, le 2 juin 1961 
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C. C. Jamieson 
Boite postale 22, Transcona, Man, 
Téléphone: CAstle 2-4492 


Lessiveuse “General 
avec essoreuse. Très bon 
#50. Signaler: CEdar 3-5982. 


VENDRE 
Flectric 


etat 


A VENDRE — Maison. St-Boniface, 
2 chambres à coucher. Près auto- 
bus et église. 


Chauffage: huile, 


ON DEMANDE 
Pour l'année 1961-62, institutri- 
ce qualifiée, bilingue, catholique 


éviter la disette d’eau et procu- 
rer toute la sécurité possible aux 


occupants de l'édifice géant, 


ne doit pas se faire aux 
dépens des ouvriers 


928-900, | Vente prompte. Termes faciles. ‘; Per | 
71 9-928-9C | Pas d'agents, Anpler propriftii. | pour l'école Grande-Clairière, Ma- | BILBAO — Mgr Gurpide, 
A VENDRE — Tracteur ‘HS', W9 re: CEdar 3-6087, 3-914-9P. ||| nitebe, no 1121. Grades 1 à 8. évêque de Bilbao, a publié ré- 
movarzes l'en nos neue don proie | JOUPIN LUMBER : 
* » ‘Mas « . ieds. | i # . : n ï : 
“Eloscerland’ QT Penn Det Desert À 2. MARION REALTY | D UE UE he St-Boniface — Centre, Semi-triplex exprimant les soucis que lui ( 
Renaud, Ste-Anne, Man,  9-946-10C, | 66, rue Marion, Norwood Cloiriè FR EEE fini en stuc. 10 ans. Chauffage: eau | Cause la situation économique { 
sécialité: r vu : , - é F y je È ! 
PRooquets de songs etaumes : ||, venpus --"5-Banitss), rue Du | [| rende Clairère Mon in, || L'érasbres our propnitate gone | dans laquelle se trouve Ja classe & FUEL COMPANY LTD. | 
Couronnes mortuaires ” moulin, Maison: 5 pièces, 3 chambres À VENDRE * ge double. Comptant requis: $6,500, | ouvrière espagnole. à : ll 
avenue Notre-Dame, Winnipeg à coucher, Garage. Bonne cour, Plein | ST-BONIFACE — 9$5,000 comptant St-Boniface — Rue Ritchot. Bungalow: L'évêque s'adresse aux em- 388, rue Bertrand, St-Boniface, Manitoba 


233, 


Possession immédiate, $12,900. ! 


4 pièces, 2 chambres à coucher, 10 


centre . a & # CHa el 7-1105 
: -1934 3.500 c tant. $80 par mois. Signa- | Duplex: $ et 3. 5 ans seulement, Stuc ans, Cave à la grandeur, Chauffage: P 
Téléphone: WhHiteholl 3-293 pi UT AP P 9-918-11C, | et plâtre. Façade en briques. Planteurs, ON DEMANDE gaz. Chambre rte à la cave, Comp- 


A VENDRE — Parc Windsor, Nouvelle 


2 chambres à coucher, Ter- 


Bon revenu, Très belle location, 
ST-BONIFACE — 510,000 comptant 


Pour l'école du village du District 
scolaire de Lorette centre, une 


tant requis: $3,000, 


Norwôod — Maison moderne: 8 pièces. 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER of the estate of 


Signalez CHapel 7-4288 | Mes faciles, Possession immédiate. | près basilique. Immeuble-appartements, || institutrice bilingue, qualifiée. 8 pu Hat ge D de Vilse D NOUS Dans d'OS Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
Il : $ . Sta . Signaler: Alpine 3-5920 où MUR LA logis: 5 pièces. Salle de récréation. || clesses; grodes | à 8. Salaire: eu || £3000, Balance à termes faciles.  |in°the Péovince ni Maniiote, Random 
ransit >ervice tion || :5m. PAU-TF.| Garage. Rapporiera au-delà de 610% || moins $100 œu-dessus de l'octroi || 55 Bonitace … Rue La Rivière, 811,500. | decessed, PHOTOS DE GROUPE 


567, rue Marion, $t-Bonitace 
(prés de l'hôtel Transit) 


$t-Bonitace, Man, 


VENDRE — St-Vital. Prés école et 
église Ste-Marie, autobus et maga- 


de dos et mauvaise posture. 


sur placement, 


RUE BRAEMAR — 55,000 comptant 


2e, une au premier. Grande cuisin”, 


du gouvernement, S'adresser à M, 
E.-J, Laurin, sécrétaire-trésorier, 


les, Trudeau: ALpine 3-0425. 


Semi-duplex: 3 et 3. Grande cuisine, 
Cave à la grandeur. Grand lot, Taxe: 
#140. Comptant requis: 82,500. 


$1,000, 


ALL claims against the above estate 
duiy verified by Statutory Declaration 
must be sent to the undersigned, Graf- 


District of Grande Pointe, in Manitoba, 


NAPOLEON MILEJSZO 


: i S à cou- \ à h 
Gabriel Tétrault propriétaire sins. Bungalow: 3 chambres . | Maison: & pièces. Stue et plâtre, Gara- || Lorette, Man. Téléphone: heures 4 F ñ j 
me dérange henry | cher HOUR NET mDetene: 2e, Torsfal facile, di bacon, 120 Di 18 g'adtésser À A0) Dosulniers, ton, Dsaiset, Dowian, deiourmay à (Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 
J | gaz. Be . Lot: ’ 924. La , , . , : 
Lubrirication « Réparation de paous || tre cieir Per détente. MUST: | pAUL GAGNON, Chder 3-6217 enr MIDTOWN REALTY pes 2, Maniioue, ce ce baise ue Ah Studio: 275, avenue Selkirk, Winnipeg 
UPRUICABOR |  CHapel 7-2303. PIIaUs | “ , AD. A FR k 
= ——— au 2-039-0c, GLobe 3-4745 ou CHapel 7-6964 | DATED at Winnipeg, Manitoba, this Téléphone: JUstice 2-3095 

|A VENDRE — St-Laurent. ca ———————_— À VENDRE 9-935-9c, | 26th day of May, A.D, 1961, 

| i Electricité, etc, our _——_——— | 3 . } 

| mations,_ signaler: CEdar 3-5721 ou | St-Boniface — Prés hôpital, Bunga- | PRÉTOURNAY & MULBOONS 

La | M dore RAT. fus Rod Pr ke . Pi PE pieces, SOU assement Le | Aubaines de la semaine Solicitors for the Executor. Machi 1 K 
| > | -Bontiface — ue Masson, Maison: grandeur, ossession mmédiate. ! i 
"Norwood Jewellers” | | pièces, re done. plom- $8,250, $2,000 comptant, | de Jean Colliou Par 48 achines à laver Kenmore 
SPENCER e’1es comptant, ance à Boni tr ; # Rue Langevin — 5 pièces, 3 cham- 2 
| Vétements de te faits sur me- | pompes Rudit ee 4 PL bres à coucher. Cuisine moderne, NOTICE TO CREDITORS Laveuses et sécheuses 
105, avenue Marion ’ + y t-Boniface — Rue Langevin, Maison: édinte © Tr ki grand salon. Excellent marché IN THE MATTER of the Estate of n 
* || sure pour soulagement des maux | 7 bières, 2 chambres à coucher au immédiate, $21,000, Termes faci #7,950. Comptant requis minimum: VI RIA PETIT. late of the Postal automatiques 

| 
| 
1 


Pour un rendez-vous, appelez, 55,000 comptant, Balance à termes St-Boniface — Bungalow trés mo . 
4 « x £ d . : x Rue St-Jean-Baptiste — Duplex: 3 || Widow of Joseph Petit, late of the 
Telephone: CHapel 71-2790 pi 4 Aou gg Me EL ven St-Boniface — Près école et basilique. derne, 3 chambres Lu coucher, et 3, Cuisines modernes. Stuc, || same place, Farmer, deceased, En vente chez 
, st Re 14 Duplex non moderne, 88,000 à termes. | Grand lot, Garage, $12,850. Comp- Chauffage: gaz, Loyer du haut: ALL claims against the above estate 


Inspecteur ofticiel des montres 
du Canadien National 


Reparations montre 


horloges 
et bijoux notre spécialité 


de 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
À mi-chemin entre les rues 
faché et Des Meurons 
Teléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons À domicile 
Cartes de souhaits en français 
et en snglais 


rue Lansdowre, Wianipeg 4. Pour 
références, appelez Mme Courteau, 
CEdar 3-5016, 


Horloger suisse 
Louis Matile | 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry || 
vis-a-vis le nouvel Hôtel des Postes |! 
1 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


les orgues Hammond 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M, Jean Carignan. 


3. J. H. McLeon & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton || 
Winnipeg - Tél: WhHitehall 2-4231 ||! 


Abilie à la Procure Générale 


Heintzman et Sherlock-Manning et || 
| 
1 


Norwood — Rue Ferndale. Maison mo- 
cerne: 6 pièces, salle de récréation 

« Grand lot, Garage, 36,000 comptant 
Balance à termes 


St-Boniface — Près hôpital 
6 pièces. Soubassement ce 0 m 
Grande cuisine, $5,000 comptan 
lance à termes , 

S'adresser à À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Bonitace 
Téléphone: CEder 3-5845 


ou 
Charles Jamault, représentant 


Maison 
let, 


VETERANS REALTY 
302, édifice Meclntyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


À VENDRE 


Norwood — Lyndale Drive, pres che- 
min Ste-Marie. $10,500. Maison: 5: 
pièces. Stuc, Nou‘’ellement décorée 
Cave À grandeur, Garage, Comptant 
requis: $3,000. Balance facile 


Ba- | 


tant: $2,900, Balance comme loyer. 
Trudeau: ALpine 3-0425, 


St-Boniface — Bungalow: 4 ans, 
2 chambres à coucher, Grand lot. 
$13,900. Comptant: 52,500. Balan- 
ce: hypothèque à 5% d'intérêt. 
Trudeau: ALpine 3-0425, 

Lorette, Man, — 170 acres avec mai- 
son moderne. Etable pour 40 têtes 
d'animaux, Prix pour vente rapi- 
de: $21,000. Propriétaire échange. 
rait pour maison de ville, 


Norwood — Près église Holy Cross, 
Bungalow ultra moderne: 114 éta- 
ge, 4 chambres à coucher, Garage, 
Comptant requis: $2,900, Balance 


Salle de récréation. Garage, $18,- 
500, Comptant: 86,500. 


St-Boniface — Immeuble - apparte- 
ments: 5 logis. Rapportera 10% 
sur placement, $40,500. Comptant: 
515,000 

J.-R. Poirier REALTY, 
202, ave Harvard, Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 
ou 


#75 et 3 pièces pour propriétaire, 
$13,500, 

St-Boniface — 6 pièces. Chauffage: 
air forcé, huile. Près hôpital. Clô- 
turé. 87,950, Comptant requis mi- 
nimum: #$1,000. 

Rue Bristol — 4 pièces. Soubassr- 
ment complet. Chauffage: air for- 
cé, huile. Clôturé. #10,750, 82,500 
comptant. Excellent marché. 

Atelier de barbier, revenu, plus lo- 
gement pour propriétaire — Site 
d'affaires idéal, Aucune concur- 
rence À proximité, Prix complet 
pour entreprise et édifice, $17,300 
seulement. Paiement initial mi- 
nimum: $6,000. Balance portée par 


air forcé, huile, Condition parfai- 
te, Magnifique parterre, $11,900, 
paiement initial minimum: $2,500, 

St-Boniface — Bungalow: 4 pièces, 
2 chambres à coucher, 8 ans. 
Chauffage: air forcé, huile. Très 
propre. $9,900. Paiement initial 
minimum: $2,000 


S'adresser à 
R. W. Wilson Realty Limited, 


duiy verified by Statutory Declaration 
must be filed with the undersigned at 
702 Great Western Building, 356 Main 
Street, Winnipeg, Manitoba, en or be- 
fore the 26th day of June, A.D, 19%61. 


DATED at the City of Winnipeg, in 
| “répéte this 29th day of May, AD, 
1961. 


MARCOUX, DUREAULT 
& BETOURNAY, 
Solicitors for: Arthur Petit and 
Prosper Petit, executors, 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER of the Estate of 


duly verified by Statutory Declaration, 
must be filed with the undersigned at 
102 Great Western Building, 356 Main 
Street, Winnipeg, Manitoba, on or be- 
fore the 3rd day of July, A.D. 1961, 

DATED at the City of Winnipeg, in 
Manitoba, this 930th day of May, AD, 
1961. 

MARCOUX, DUREAULT 
& BETOURNAY, 
Solicitors for: Lucille Johannesson, 


Simpson-Sears Ltd, 


Polo Park, Winnipeg 


Appelez ‘Charlie’ Bohemier 
à SPruce 5-7011 


Excellente Occasion! 


CEder 3-4281 FRE 50828 loyer, Trudeau: ALpine propriétaire à versements men- || ROBERT BETTEX, late of the City . 
Fr É 9933-90. || LU * À suels de $100. of St, Boniface, in Manitoba, Retired, 
Maintenant située à PIANOS ET ORGUES À VENDRE [ee | NOW 00, — Bungalow, style St-Boniface — Bungalow: 5 pièces, || deceased, 
Agent exclusif pour les pianos ranch”, 3 chambres à coucher. 3 chambres à coucher. Chauffage: ALL claims against the above estate, 


Une institution financière canadienne de premier plan 
requiert deux vendeurs bilingues possédant des qualités 
d'administrateurs pour contribuer au développement d'une 
nouvelle succursale d'exploitation dans les limites du Grand- 
Winnipeg. 


Chances illimitées: salaire dépassant la moyenne et 


ÿ / « | 851, avenue Manhattan Nelly Harris and Gabrielle Randall, L : ; 
/, ! A _ res e- le e ‘ d s ÿ 
(Tesdumes # GUERTIN Frères | sc ÿ 4 og d er ve go M. Jos. Trudeau, Téléphone, bureau de St-Boniface ere éd pe a 6 er 2 ami 
| Faites-vous € MARCHANDS DE PEINTURES | Canatut hauts O2. Seven re A lis | CEdar 3-5290 _— - " : — Age des candidats: 25 à 40 ans’ On n'exige pas une expé- 
donner votre — Gros et détail — termes. ! | FAC: NOTICE TO CREDITORS rience préalable dans le domaine de la vente, Est essentielle 
permanente Accessoires pour peintres En ra ae LR nd Lac M. Noël Doudet | IN THE MATTER of the Estate of cependant une forte mesure d'initiative et de détermination. 
| Pour le = 4% 1135, rue St. Jomes, Winnipeg ||! double. Entrées privées. Belle loca- Téléphone: GLobe 3-5691 | te D'Un ve Une base solide d'expérience en affaires de banque, en comp- 
| ermes. { + ilité hpati {à { 
printemps ns d ÿ Téléphone: SUnset 32-7258 cf lea PRIME SR s-s38-9C. || Cable Foreman, deceased, tabilité ou en opérations financières serait un avantage, 
et l'ete & { | 4 chambres à coucher. Chauffage: | | ALL claims against the above estate, ; e : : ; 
MAINTENANT RE À ga eau chaude. Lot: 50. Garage | 1 re M A gr po er Ces emplois sont disponibles immédiatement. Veuillez 
ermes. né | mu e wi A é : : pipi 
chez #7 . # VIS ei lèsn-tréneste «5 ‘hsstuutunt TOUGAS REALTY | Assurances genérales 702 Great Western Building, 338 Main || énumérer vos qualités dans une lettre de votre propre écri- 
| Pour achat, vente ou échange de salon de barbier, salle de billard. 190, avenue Provencher | | Street, Winnipeg, Manitoba, on or be- ture 
Golden Beauty Salon A prooriétés de ville ou de campa- || Grand lot et bon logis. 810,000 à ter- 989 AUTUMNWOOD {fore the 4th day of July, A.D. 1961. » 
gne, termes, commerces ou hôtels mes À VENDRE ST-BONIFACE DATED at the City of Winnipeg, in £ } - a 79 
| Prêts — Tout genre d'assurances || Norwood — Près Précieux-Sang. 311,- | st-noniface — Duplex moderne: 2 10- | Manitoba, this 30th day of Maÿ, AD. | On répondra à cheats demande et le tout demeurera 
à partir de | d'odréter. | 500 Maison é pièces, 3 chambres à| gis, 4 pièces. 4 ans. 421,000, Comp. Boite 68, St-Bonitace, Man. | 1961, confidentiel, Ecrire en anglais à Boîte 920, La Liberté et le 
trs d | coucher. Soubassement à grandeur. + TT édité . | NY r b 
h= | } , vw || Titre ciair. Com tant requis: $6,000 Téléphone: Alpine 3-9805 MARCOUX, DUREAULT Patriote, 619, avenue McDermot, Winnipeg 2, Man. 
/ lair. ptant requis: $3,000, éléphone : pine : , ’ , peg #4, : 
Sy. 9.) | API REALT } Balance termes. St-Boniface — Maison de famille. Mo- ; & BETOURNAY, 
| 120, ave Provencher, St-Boniface |) Norwood Chemin Ste-Marie ouest derne, 6 pièces, plus 2 pièces au Solicitors for the Executors, 
Pas de rendez-vous necessaire db FE JR ARPIN #11,300, Bungalow ièces. 2? où 3| soubassement. 11 ans. $16,900 | 
ele nes .: CH l'i-Nu?s | : x pa | 
GRATIS | V0 Rés: GLobe 23618 || Garage, À demie 00 Pie gen rl dl MN pièces, | 
| rande alle er re u sou- 
| { paire de bas de nylon avec Farm peur pâturage — 316 acres.|  bassement. Prix; 817,000. | 
oute c'ôturée. Maison pièces. | | 
e D ente ont cette : Mones: ss set larent. 55 000 gs St-Bnniface — Semi-duplex: 6 pièces | 
| ire spé " On vous débarrassera 5-802-8C. Chauffage: huile. #$12,600, | 
|  AMENEZ VOTRE FAMILLE promptement et gratuitement N. Bernier, 594, rue St-ean-Bapuste | Eoniace Cottage moderne: 8 pie | 
: Edar 3-2027 ; 
| des animaux morts. : sé 
Golden Beauty Salon 3 LL orts os. Carrirre, 133, rue Tache |" mièces. 82900 ultra-moderne 
GLobe 2-1422 ; en 
MID-WEST RENDERING ee. #3 s.s36-0c., | St-Boniface — Maison de revenu: mo- | , 
Angle de Horgrave et St Mory's LTD. | ARC. | derne Ra. nee dr es 0 
À une rue du dépôt d'autobus AMAR RU de DES his ; , 
| Appelez À nos frais dl nn à F pièces pour propriétaire, Prix 
| #n tace de là cathedrale Ste-Marre Usine: CHapel 7-1347 | *'éur etes NS Door ges on | DEN up! ne: % 
À sil É dstte à SPrucé 5-3383 Aussi à VEN- Lorette — Duplex moderne pieces “ 
% . epas Apres les heures de bureau: CRE maison avec comptant requis | 510,500, à termes m7 Ê7 , 
2 GOLDEN DRUGS. Haute que- CHapel -9295 à partir de 5500! “26-299-T.p | Ste-Anne, Man. — Maison: 18 x 20 TT Fe 
te, prix modique $t-Bonitace, Manitobe PRE TR Re RRFANER, DE dE, 
—— Teléphones: | 


POUR VENTE de maisons 4 St-Bo- 
niface, Norwood ou St-Vital, ou 


BUREAU: CHapel 7-8178 
À.-J. Boulanger: WH 3-2134 
2-937-0C, 


DOUr achat avec $500 comptant ou 
plus, appeler Midtown Realty, GLo- 
be 3-4745, où À, Desauiniers, CHapel 
42-508-T.F 


Vendredi 2 juin 


de 9 h. du matin à 9 h. du soir 


Samedi 3 juin 
de 9 h. du matin à 6 h. du soir 


A , 7) f' 4 " 
L émldil Es 


} 
ASSURANCES = 


HARELTLLR 


CHEZ HUO 


POUR TOUT ACHAT, VENTE DE 
PROPRIETE OÙ 


/ ? 
1 | 

Use Ba + 
IMMEUBLES — HYPOTHEQ POUR ACHAT ET VENTE DE PRO- 


PLAC .N 
PRIETES de ville ou de campagne nr 


H 
PROPRIETES 


rrsre ADMINISTRATIONS DE pr À cg x . rs A ee s'il vous plait, - . 
> ù Le slurances feu, automobile s'adres- appeler Paul Gagnon à CEd 40 
se: À À. SYLVESTRE, 455, rue Louis 3-6217 ou Ray Thérisult, n ed ( e anniversaire) 


100, edibice Paris — Telephone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 me À er r || 200, ave Provencher, St-Boniface Téléphone: CHapel 7-3795 


| Riel, StBoniface, Téléphone: Chdar 
13-5059, 51-489-LF. 


